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8 E R L 1 N ef T U R 1 N sont 
copieusement bombardés 

De nombreux raids 
oontre les bases 

ont été également 
allemandes de la 

effectués 
Manche 

OCCUPATION DE POGRADETCH. ET DE MOSCOPOLIS 
Londres, 24 (Reuter). - Profitant de 

l'amélioration dea conditions atmosphé­
riques, les bombardiers de la R.A F. ont 
été extrêmement actifs samedi soir, 
dans plusieurs directions. 

Tandis que des dépOta et des gares 
de chemin de fer étaient pilonnés à. 
Berlin et Leipzig, Wle autre attaque 
sévère encore a été faite contre l'lm­
mense port Intérieur de Dutsberg-Ruh­
rot. 

Une attaque sur large 
échelle contre 

Athènes, 25. - (Ag. d'Athènes). 
Communiqué du haut comman­

dement des forces armées helléni­
ques 
bre 

numéro 29 du soir, 24 novem-

« Nos troupes continuent leui' 
avance sur tout le front. La ville de 
Moscopolis a été occupée. Pendant 
le nettoyage de la région de Korit­
za, 1.500 prisonniers, 12 canons, Jâ~~~: 
plusieurs mortiers et autre matérief 
furent ramassés. Notre aviation a 1 

bombardé avec grand succès trois 
colonnes ennemies en retraite. » 

Prise de Pogradetch 
Athènes, 24 (Reuter). - Les troupes 

avancées grecques ont, cet après·midl, 
de bonne heure, fait leur entrée à Po­
gradetz, à 25 milles au nord de Korlt­
za. Elles ont traversé la vill e et se 
trouvent sur la route principale condul­
~ant à El-Bassan. 

Prise de Moscopolis 
Athènes. 2!. (S.S. Al Abram>) 

ûn apprend des sources les plus autori· 
sées que de puissantes forces grecques 
sont entrées ce matin à. PcgraMtcb . La 
ca ,.a le rie grecque est en trée à Mœco1~· 
lis, à 15 kilomètres à l'ouest de :Kont· 

S.S. LE PAPE 
............................... 1111111111. 

JEUNERAIT .................................... 

za dévalant dans la vallée vers la jontion 
avec le fleuve Devoli. 

Athènes, 25 («Al Balagh»). - Un 
porte paro le officiel a déclaré que les 
avant-gardes grecques ont pénétré à 
11 h. a.m. dans les faubourgs de Po­
gradetch. La ville proprement dite ,n'est 
pao encore complètement occupée mals 
l'on pense qu'elle Je sera au plus tôt. 

La deuxième ligne italienne 
est menacée 

Athènes, 24 (S.S. «Al Ahram>). 
Dans les trois secteurs, l'avance grec­
que continue suivant le plan précis du 
haut commandement hellène. Il pa-
rait que les Italiens, qui reculent sur 
tous les fronts voudraient accrocher 
leur arrière-garde sur les défilés de 
J<llssoura et près de Frassari dans 
le secteur du centre, et à. Chi'marra, 
sur la cOte,mais l'avance rapide grec­
qu"' dan• le secteur nord menace de 
dép ... sser cette llg">e, et les Italiens 
seront obligés de recnler encore de 
manière que leur regroupement' est 
très difficile. 

' D'après les dernières Informations, 
les Grecs ont pris la ville de Moscho­

' polis, à 16 km. au nord-ouest de Ko­
rltza. La population de Moschopolls 
ville grecque, a accueilli avec en~ 
thousiasme les troupes grecques. 

UNE SEMAINE •............................................ 
POUR LA PAIX ············· ........ ......................... .. 

Londres, 24 (Reuter). _ La radio 
de Rome déclare que l'on cro!t savoir 
que le Pape je(\nera pendant une se­
maine «comme un appel à. Dieu en fa­
veur de la paix>. 

Une cérémonie à 
la Basilique de St. Pierre 
Cité du Vatican, 24. (IIavas). -

lTne c~rtlmonie s'est Mroulée à la Ba­
silique de Saint Pierre PQllC toutes les 
victi111es de la guerre. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 8) 

D'autres Informations du front In­
diquent que la magnifique manoeu­
vre stratégique de l'armée grecque a 
abouti à. une nouvelle grande victoi­
re L'avance rapide des troupes du 
général Papagos empOche le comman­
dement italien de disposer ses divisions 
su•· une deuxième ligne de retraite, 
laquelle est dépassée sur plusieurs 
points par les Grecs. Ainsi, la retrai­
te Italienne qui, suivant les ordres du 
général Soddu, devait être arrêtée 
hier matin sur une deuxième ligne, 
continue encore, et le commandement 
italien sera obligé d'organiser une 
troisième et dernière ligne. 

POUR lA DESTRUCTION 
D[S BOMBARDIERS 

DE NUIT 
Washington, 25. - (Reuter). 

Des app(weUs secret8 po!Lr combat. 
tre le 11ombardement de nuit sont en 
train d'être étudiés par la Grwnde­
B!·eta,qne et les Etats. Unis, déc /.a. 
rBnt les autorités d'ici. 
- Lord J,othian. amba.~sadeur britan. 

nique, a déclaré aux journalistes 
qtt' en Grande-Bretagne, des spécia­
listes t1·availlent dur à plusieurs 
systém{~s secTets p011r la destruction 
des bombardiers de nuit. 

A L'UNION ANGLO-EGYPTIENNE 

Samedi, I'Un•on anglo-égyptienne o ffralt un thé en l'honneur des médecins 
diplômés de l'Université de Londres. 
. S.A.R. le Prince Mohamed Aly et S.E. le Dr. Aly pacha Ibrahim, que 

1 on volt sur notre cl1ché en conversation avec un officier britannique, assis­
talent à la réception. 

, , 

Lac .i'Oc!triJa 

Un message • 
rOI ........................................................................................... 

Georges Il au peuple 
1 -~i~ ...... ~~-~······f~;~·~·~·······~;·~·~·~· 

Un communiqué du ministère de l'Air 
révèle que d'autres bombardiers ont 
concentré leurs attaques contre les 
quais du Canal à Cologne et contre 
des voies de garage à Dortmund. Le 
communiqué ajoute : «tant à Wanns­
tickel qu'à. Dortmund des incendies fu­
rent observés. Parmi les autres objec­
ttfa se trouvaient Jes ateliers Krupp 
d'Et•sen, une fabrique à. Castroprauxel 
et plusieurs aérodromes ennemis. 

«En plus de ces objectifs en Allema­
gne, nos bombardiers ont attaqué des 
objectifs à. Turin. 

«Les avions du commandement cOtler 
ont attaqué la base de sous-marins de 
Lorient, une centrale électrique à. Brest 
et les Installations du por t de BouJo­
gne. Hier, les avions du command~ment 
c.Otier tandlr, qu'ils efiectuaient leur 
patrouille coutumière bombardèrent la 
station de T. S 11 . Vlkero sur la cOte 
norvégienne . 

JANIN A. 

Dans le secteur sud 
Pour des raisons stratégiques le 

commandement grec évite de donner 
le nom des autres vllles et des posi­
tions avancées grecques. Néanmoins, 
on apprend que les Grecs se trouvent 
s ur les premières hauteurs devant Ar­
gyrocastro et qu'ils avllncent aussi 
dans le secteur sud. Les colonnes 
grecques sont constamment en llai­
son au cours de leur a vance, entre 
elles comme avec leurs arrières,mal­
gré la pluie et le mauvais temps, 
elles reçoivent une alde extrêmement 
préc!euse de la part des aviateurs bri­
tanniques et grecs. qui bombardent 
sans répit l'ennemi en retraite. L'a­
viation italienne n'apparalt plus. 

Athènes, 24 (S.S. «Al Ahram.,). -
L'ordre du général Soddu sur l'orga­
nisation d'une deuxtème ligne de ré­
sistance - déjà. dépassée par les trou­
pes grecques, _ a été trouvé sur des 
/OfflrtQr" il!clien~ fa!'~ prtsonnl•rs. 

AthAnes, 25 (S.S . «Al Balagh»). - On 
annonce officiellement que les Grecs 
tiennent sur toutes les positions qu'ils 
ont atteintes jusqu'ici, dans la val lée 
d'Argyrocastro. 

Incendies à Santi-Quaranta 
Athènes, 25 (Reuter). - On rapporte 

que de grands incendies ont été obser­
vés à. santi-Quaranta, sur la cMe, à. 
20 mtlles au nord de la frontière. La 
prise de Santi-Quaranta serait d'un 
immense avantage, car au nord se trou­
ve une· plaine séparée seulement par 
une petite montagne du coté de Tepe­
lenl qui est une ville-clé pour les 
corr:munications de toute la partie sud­
ou.est de I'Alban•E'. 

( LI RE LA SUITE EN PAGE 8 ) 

COMBAT OE TANKS DA.NS 
lE DÉSERT DE l'OU[ST 

Lire' en page 8 un reportage de 
J'envoyé spécial de Reuter 

L'EUROPE DE DEMAIN 

'' ORDRE 
NOUVEAU'' 

Au cours de son· histoire l'Europe 
n'avait jamais connu de bouleverse­
ment semblable à celui qui l'a atteint 
au cours de ces dAmiers dix-huit mois. 
Depuis l'anschluss en Autriche jusqu'à 
la mainmise sur la Roumanie, neuf 
nations sont tombées aux mains des 
bandits nazis. Laissons de côté les 
pays baltes et l'héroïque Finlande 
diminuée, car c'est là une autre his­
toire et considérons le reste de l'Eu­
rope. Faisons une fois de plus Je point. 
C'est une chose que l'on ne saurait 
faire trop ~ouveni tout en J'accO,I!lpa­
gnal)l d'un examen semblable à celui 
que d evrait accomplir chaque soir, 
dans la recherche du mea culpa, tout 
homme soigneux de sa conscience. 

Erreurs, faiblesses, lâchetés condui­
saient l'Europe au précipice lorsque 
l'Empire britannique dressé de toute 
son invincible puissance, endiguant le 
Ilot dA la barbarie montante a fait 
renaître dans les coeurs pusillanimes 
l'espoir de la vicloire. La sinistre hor­
de des envahisseurs reprend du soui­
lle, cherche à nouveau les points fai­
bles. et lance ses valets d'écurie fas­
cistes dans l'aventure. Allions-nous 
assister une fois de plus à l'abandon 
dans la peur, à la pleutrerie sans ba­
taille? Non, Dieu merci, car il reste 
des hommes en Europe, les Hellènes 
l'ont prouvé. Ce spectacle réconfor· 
tant a ranimé l'enthousiasme de ceux 
que la volonté de poursuivre la lutte 
n'avait jamais abandonné. Français 
libres. légions polonaises, tous les 
braves qui n'ont pas oublié le sens 
des mots: Pairie, honneur, liberlé 

P. de La Valette. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 8 1 

............................................................................................ ~ 
Athènes, 24 (Agence d'Athènes). -

Sa Majesté le Roi parlant au micro a 
adressé :lux forees armées et a u peu· 
pic helléniques le message suivant: 

« Je suis heureux de pouvoir féllcl· 
ter avec fierté toutes les forces ar­
mées du pays et le peuple hellénique 
tout entier pour tout ce qu'ils ont réus­
si jusqu'à présent, avant qu'un mois 
ne se soit écoulé depuis le moment oCI 
notre patrie bien-almée s'est vue obli­
gée d'entreprendre un dur combat con­
tre l' !talle. 

« Le combat du peuple hellénique -
combat sacré et noble - a renversé de 
manière extraordinaire et admirable 
tes p lans de l'ennemi. Non seulement 
il ne lui a pas permis de fouler et 
d'asservir les territoires sacrés de 
notre patrie et de faire esclaves les 
cltoye'hs d'un pays qui a légué à l'uni­
vers ce que la civilisation a de plus 
essentiel et de plus beau , mals enco­
re nos troupes hérolques ont transpor­
t6 la bataille dans les territoires mames 
de l'ennemi. 

« La première phase du combat s'est 
terminée par la prise de Korltza et 
la victoire a couronné les armes des 
défenseurs du droit. 

<< Nous n'avons rien fait pour proa 
clamE'r cette guerre, mais du moment 
qu'elle nous a été Imposée, la nation 

tout entière s'est dressée comme un 
bloc, comme u n seul homme contre 
l'agresseur. 

(LIRE lA SUITE EN PAGE 8) 

S.M. LE ROI GEORGES Il 
DE GRECE 

cDeux de nots CLVJOns sont man­
quants.• 

Londres 24. (Reuter). - Les détail• 
au sujet du dernier bombardement effec· 
tué samedi son· sur les deux ~x}rém1téo 
ùe l'Axe indiquent que des dtgats con· 
sidérables ont été infligés tant à Berlm 
qu'à Turin . Les borobard1er de la 
RA.F. sont arrivés au·dessus de ~a ca· 
pi tale allemande tôt dans la som e et 
lee dépôts ferroviaires de Pnthzsstrasse 
et de Lehreter reçurent leurs prem1èr~s 
bombes peu de temps après. D1x l.rcs 
grands incendies furent allun.és, ,.1 u.n 
d'eux brÎllait avec tant de force qu li •· 
claira les avions du ra1d qu1 volaient 
très haut au·dessus de lui El? même 
temps, un millier de bombes .mceml!" 1 
res furent jetées sur les dépot~ s1tnés 
entre les garee de Postdam "l <1 Anha lt, 
provoquant des mcend1es el rle~ explo· 
siens. 

.A LA .FRONTIERE S UOANO ·ABYSSINE 

I/attaque contre 'furiu commen~& 
une heure a•·ant minuit, les appare1ls 
avant pour objectif l'arsenal royal ~t 
Jés usines Fiat. Les bombes 1ocend~a1· 
res jetées du premier appare1l . écla.rè~ 
rent l'objectif pour les bombardiers qut 
veno.ient après lui et, l'un de~ P•.loies 
mconta comment ces bombes tomberent 
en plein milieu des flammes provoquant 
<)as séries d'explosions plus petites. 
Quand il fit demi·tour pour . survol~r 
pour la seconde fois les Alpes 11 pouvatt 
1·oir les incendies brüler encore à plu· 
sie ure kilomètres derrière lui . 

LES ITALIENS 
ABANDONNENT 

METEMMA Radio -Stuttgart 
reconnait la 

résistance française 
Le Caire 24 (Reuter) . - Commu-

niqué. · 
«SOUDAN: A la suite de l'action a­

gressive continuelle de nos patrouil­
les et de notre artillerie, Metemna a 
maintenant été évacuée à toutes fins 
par les Italiens dont les patrouilles, 
venant des hauteurs environnantes,ne 
s'aventurent plus dans la région <LU'à 
la nuit tombée. Voilà qui dispose des 
affirmations Italiennes prétendant 
que Ga!labat est encore entre leurs 
mains. 

«KENYA: Un groupe ennemi numé­
riquement supérieur a été repoussé 
avec pertes par une de nos patrouil­
les motorisées qu'Il avait essayé d'in­
tercepter. 

Lord (;raigavon 
Premier minislre de l'Irlande 

du nord 
est décédé 

Belfast, 25. - (Reuter). - Lord 
CraAgavon, Premier ministre de l'Ir­
lande du Nord, est mort hier a.prè.s­
mldi, dans sa rasldence, à la suite 
d'ul!le crise cwrdla.que. 

Lord Craigavon, Premier ministre 
de l'Irlande du No1·d, depui8 prèB de 
vingt ans, est né le 8 janvier 1871, 
\ County Down 

A l'lige de 28 ams m s'appellatt 
alors :({on. James Oraig), il se joint 

LORD CRAIGAvON 

aux Royal Irish Riffles et se bat en 
Afrique du Sud pendant trois ans. 
·• rstowrns blessé, commence à 
o' i nté1·esse1· à la polltiqne, et s'en 
tire aveo succés. Er1 1906 il est ad­
mis dans le pa1·ti des Unionistes et 
collabore pl1U> tard trés étroitement 
aiJec Sir Edwa,·tl Ga?"son durant 
lot,t e la période de la cri~e irian. 
cùtist.. 

(LIRE lA SUITE EN PAGE 8) ' 

«Autres fronts: Pas de changement 
dans la situation ... 

N.D.L .R. - On sait que ll1etem­
ma est une ville abyssine q·ui fait 
pe.ndant, de l'autre c61é de la fron­
tte?·e, à GaUabat, occu7Jée depuis 
quelques jours 71ar les Britanni­
ques. 

Activité de la R.A.F. 
Le Caire, 24 (Reuter). - Le quartier 

gént\ral de la R.A.F dans le Moyen­
Orient communique aujourd'hui: 

«Dans le désert occidental, El'-Adem, 
Gazala, Menastir, Gambut ont été at­
taqués avec succès. Des bâ.timents sur 
l'aérodrome d'El-Adem furent incendiés 
trois incendies' furent allumés à. Gaza­
la, alors qu'à. Menastir et à Gambut un 
nombre imposant de bombes tombè­
rent sur l'aérodrome. 

cEn Afrique orientale itallenne1 Agor­
dat et Gura furent attaqués; là ligne 
de chemin de ter d' Agordat était le 
prlnctpai objectif a:Jors qu'à. Gura, ce 
furent les réservoirs de pétrole. Les 
bombardements dans tes deux cas fu­
rent efficaces. Le (ort de Kassala a 
été bombardé; des dégâ.ts furent cau­
sés. 

cL'enneml a effectué, hier, deux raids 
sur Malte. Une formation de bombar­
diers protégés par u.n nombre considé­
rable d'avions de combat survolèrent 
l'Ile, mais on ne signale ni dégà.ts sé­
r ieux, ni victimes. Un avion ennemi fut 
abattu. Quelques heures plus tard, une 
formation d'avions ennemis survola de 
nouveau J'Ile. Seulement des dégà.ts ln­
signifiants fuJ·ent causés. Deux avtons 
ennemis !louraient été abattus. De tou­
tes ces opérations, nos a vions sont ren­
trés lndemnés . ~ 

~ LondTes, 24. - (N . 'B.B.). - .! 
~ L'émiss ion suivante a été ra- f 1 diorliffitsée depuis BaTi ta nuit •.• 
• dernière · ~ 
~ " La siation de radio de 't 1 Stullgm·t Telève la surprenan- ••• 
't' te .attitude ~e pll~si~ms. Fmn- t 
~ çats qw, rwq mots 11 petnP ~ 
'; .ap?·Ps l'érrnsrwfe dé{11if!' in- •:• 
'i' fligée à leur puys ·{Jar tes Pui.l- t 
~ sances rie l'axe, semblent l'ou- ~ 
... bi " ••• 
~ u~ ~ 
•!• " La FTance a été un pa!fS •!• 
t vaincu et ce fait sem. pTis en t •t..• •• 
~ considé?·ation lors de la f!ilu- ~ 
STe ronféTence de paix. n ajou-·~ 
- té Radio-Sfullgarl. Dnns le ~ 
$ passé, Il' Fueltrer avait avec •!• 
~ magnanimité peTmis à quel- f 1 qttes p1·isonnier.~ frrmçnis rlP ~ 
..,unh·er dans li'U?' pnys. bien•:• 
~ que la paix ne fttl pas .<ignée .• f. 1 CeTtains jounwux fur.nçais f 
••• n'ont pas eu un seul rnot d.e ••• 
~ ?'emerciement pour cet ncte f. 
~· dP magnanimité et de nobles- t 
•t.• se. Radio-Stuttgart a été jus-;. 
~ rru'à ?"appele1· aux Français •!• 
~·que si le ITième Reich PSI bon t 1 et magnanime, il n'oublie pas ~ 
•• le manqtœ cie banne volont.P P.n •:• 
'11•ue d'u11p entente. " t ·:· .... 
-t ..... tt .... ~·k·,...~·:....: ..... :~·:.•tt .. (~ 

UN FRANÇAIS LIBRE, 
~ui se battit sur le front de Salonique 

PARLE DE LA GRECE 
Londres, 24. - (N.E.B.). - Un 

çai es libres, parlant hier soir à 
off' cier supérieur des Forces fran ­

la radio de Londres , a déclaré : 

Korltz11., Salonique, Monastir: ces noms aux syllabes 
tissent à la radio, évoquent pour vou. les sovvenlrs, 
l'Armée d 'Orient, souvenirs des heures dures, deF heures 
des heures glorieuses de nos campagnes de 1916-1917. 

sonnantes q11f reten­
chers camarades de 

tragl<jues, maiR aussi 

Aujourd'hui comme alors. ces noms • onnalssent la tragique cé lébrtté des 
commu niqués de guerre. A les entendre. a. tes lire, vous revoyez avec mot, les 
humbles paysages de la Macédoine, où nous ramenions l'armée serbe sur son 
terrltotre, car la Serbie n'existait plu,; alors, envahte. piéttnée, conquise par 
l'ennemi et tout son territoire était occupé par le vainqueur. Matérieltement sa 
défaite ne pouvait pas être plus com plè te. Ma1s son gouvernement pensait com­
me notre grand Foch qu'on n'est déftnlttvement vaincu que lorsqu'on s'avoue 
vaincu. NI le gouvernement ni ]es chefs de l'armée serbe ne s'avouèrent vain­
cus. Ils ne signèrent point d'armistice. Ils n'envisagèrent pas de se soumettre. 
Toute tdée de Ioyallsme envers le vainqueur était pour eux synonyme de sacri­
lège; Il ne se trouva pas de dirigeants serbes pour parler de collaboration avec 
le vainqueur. La Serbie n'avait pas de grandes ressources et ne disposait pas 
d'un Empire extérieur pour poursuivre la résistance, mais elle avait des Altlés. 
des alliés auxquels dans son immense détresse, elle jura de demeurer fidèle. 
Et lt urriva. comme il arrive toujours qu'en choisissant la voie de l'honneur, 
elte choisit aussi celle de la victoire. 

(LIRE lA SUITE EN PAGE 5) 

les ports d'invasion 
Londres. 25 (Reuter). - Des bom­

bardiers de la Royal Air Force se re­
layant ont lancé ce soir peu après le 
crépuscule, une attaque' su1· une lar­
ge échelle sur les ports d'invasion et 
sur les emplacements à. canons à lon­
gue portée allemands situés sur la 
côte française. La côte française fut 
éclairée par de grandes lueurs à. plus 
<le 20 milles à. la ronde. 

Londres, 21. <Reutm·J. - r,es bom· 
hardiers de la Roya 1 Air Force ont lan · 
,.,, dans la nuit d'hier (samedi) une 
v1olenle attaque sur la côte française. 
nes appareils se relavant ont attaqué 
les obJ~clif• par intervalles et le aronde­
"'e.nt ries explosions des bombes cie gros 
c:a hbre fut cnteniln sur la ··ote snd·est 
ne l'Angl~terre. Les explosions éclatrè­
rent le c1el, notamment nans la r~gion 
de ('al:tls. 

Raid sur l'aérodrome 
de Mérignac 

Londre.s, '24. (Renter). - Un cen!r~ 
allE-mand de guerre aérienne visant lM 

nav1res angla1• vo~·ageant dans l'At 
laotlqne. à suvoir, l'aérodrome de Méri· 
gnac, près de Bordeaux, a été l'objet 
d'une attaq~<e déterminée de la part de 
la Ro~ a 1 l'ur Force dans 1;, nuit du 22 
an 23 novembre. De st<rionx t]érriits ont 
été causés anx bâtnnent ri an; Hions 
an sol. rléclnre un rommunirpH' du mi­
nistère rle l'Ait. 

11 avions ennemis- dont 7 
italiens - on~ ~té abattus 

samedi 
LondrE><. :!.J. (l enter) 

pan~il-. rnn~rnio<::. on1 .:té 
- OnzP ap 
fl,~tllli1ct hirr, 

~rion lp~ <lerrHer~ 

r·:rl<. 1 ,e A Ile ma n•l" 
pareil• et les ltahen 

rapports c.ffi 
ont perd n 4 ap 
7. 

SOUS-PRESSE 
Anl<ara, 2~ tReute1·). - Hen von 

Papen, ambas~ad"ur d'.\.llcm~;;nc, a 
démenti a'·o•r dit que !'.A llemagne et 
l'Italie . avaient l'intention d'assujettir 
!a Turqui= .:au nouxel Ol'drc ·. mais 
<JU'elles respe teraiE'nt l' indépenda nce 
de, ta Turquie. 

Herr von Papen a. eu hier une en­
trevue avec M . Saradjoglcu, mini•tre 
des Affaire~ Etrangères de Tm·qu·e. 

Athènes, 25 <Reuter). - Un certain 
nombre d'avi:Heurs anglai.s et néo-zé­
landais ont débatqué il y a quelques 
jours dans un port grec. 

Londres. 25 (R euter) - On apprend 
à Landre . que des docks. de~ raffine­
ries de pétrole et nutres objectifs à 
Hambourg ont compté parmi les cibles 
attaquées dimanche ~oir pat les bom­
bardiers dP la Royal Air Force. 

Tampico (Mexique), 25 (S.S. cAl 
Balagh•). - Trois navi1·e allem~nd ". 
't con'lpris I'«Orinoco'». et neuf C'argos 
1tallens sont sous pression dans le 
port. ce qui donne l'eu à la rumeur 
qu'ils se préparent à partir. 

Wibl!a 

PHILOSOPHIE DU 
TEMPS PRESENT 

LA GlTERRI~ 
ET L'4.MOTJI~ 

La plus lnnhumainc d~~ gue1re~ a 
boulev~rsé la \'ie ~conomique, politique 
et soctale des nat'c:ns pri ·es ùan~ le 
cere!" de leu et causé de graves per­
tm·bations à cel12s qui en sont demeu­
rées à l'écart . 

Sur le plan moral, se~ effets sont 
compar ... bles aux effets d'un séïsme. 

Toutes les notions reçue . que nous 
ne songions pas à discuter parce qu'­
elles faôsaient. depuis notre cnfant·c, 
partie Intégrante de nous-m.;mea ont 
subi un choc qui les a dé1·acinées; à. 
chacun de nous d'en examiner, tr~s 
objectivement. la valeur. de décider •i 
elles peuvent être remaniées et ser\'ir 
encore, ou si elles doivent êtt·e rejetées 
comme Inadaptables à notre époque. 

Nous ne voyons plus de •constantes~ 
dans l'ordre psychologique et le dé\'e­
loppement des circonstances. Cette 
guerre ne ressemble pas aux autres 
guerres. Nous nous re,ndons compte 
q1J'aucune armature ne peut résister 
au martèlement des faits lorsqu'ils 
sont conduits par des hommes dont 
l'orgueil cyn!que et barbare n'eRt ar­
rêté par aucun obstacle matériel nt 
par aucune considération morale. Le" 
Idéologues font triste figure aujour­
d'hui et se débattent. dans les sables 
mouvants. Ce besoin instinctif qui est 
tout à. l'éloge de l 'Individu et sur le­
quel la 3oc!été s'est édifiée: la con­
fiance, a été sapé. Cc que nous cro­
yions Impossible s'est produit. On 
nous avait appris que la haine est 
Impie: et la haine nous parait une 
cond'tton vitale. Sans elle on ne J:klnt 
jurer. Aujourd'hui, ne ri~n hair ni 
personne semble un manquement à 
l'honneur,à. la dignité humaine. li a. 
bie n fallu enterrer ces grands rêves: 
la frate1·n!té universelle. l'amour de 
l'humanité. 

On nous avait dit qu·u ra!la!t par­
donn<"r. même à ses cnnetnis: mais le 
pardon précède l'oubli et nous l'oyons 
ctairem<'nt que l'oubli est une 1: cr~t.'·. 
unP trahison, un crhne. un AUicide. La 
just'ce. le droit. ces citad<'lles qn'l 
nous nous Imaginions lmp renabi<'S, 
sont en péril. Autour de nous et en 
nous. rien de stable. de permanent 
d'Immuable a quoi nous pourrlon• 
noua accrocher comme à. cmP bouPf"' de 
sauvetaJite. Qu• cro ire. qui croirP elans 
un monde chRoliqnc qut n• rroit plu. 

lu i-même? 

j LIRE LA SUITE EN PAGE 51 



LA BOURSE EGYPTJENPll 
U. rue G•l•l • B. f'. 48.8 • ta CAJaa 
T;Mphollr6: Dire c 11 o •• 110'726 

:~:!.f..'.'!:_ft~ l<~IIOOOOO....., 
ProprUt'!ln : 

SOCIÉTÉ ORIENTllE DE PUBLICITE CU.EJ 
Ridoct•u' ., chlf: .1. &.Ueo&. 

tmprlm~rlt de la 

IGCIÉTÉ DRIEU ALE DE PUBJ.ICnt <u.t.J 
(R. C. C. 11505) 

n. Y A 25 ANS 

l'AUTRE GUERRE ... 
O~t U.saA.t dGn8 " La Bourae Bgyp. 

tienne " dt~ 25 novembre 19Ui : 
.+ Athènes. - Le gouvtemement a. 
remis aux m1rustres représentant 
l'Entelnte une note en répo~ à leur 
demande d'tUe-r par laquellle ils dé­
clarent accorder les ga~ de­
mandées. 

Les dlt'ficuJ.t&! au sujet de la na. 
vigation ont èté aplanies. 
+ Rome.- Tous Jea journa.ux !ta. 
liens, sans dilltlnction de parli,insis­
tent p.rès du gouovemem.ent pouT 
qu'il déclare la guerre à l'AJIJIJema. 
gne. 
.+. Londre-s. - n semble ~ue Ires 
AMema.nd8 ont empêohé les Bulg'a­
res d'avancer sur Monastir pour des 
r&ifJOns politiques. 

Echos:~~ 
' 

La Cout 

CaJbdnet <!tl Gra.."ld Oh8Jlllbella.n, 
Le dimanche 24 novembre 1940. 

A l'ocœeton de 1'ouvmure die la 
s&110n de le. ohasœ, Sa Majesté Je 
Roi a p345ê la matinée à chJa.sse.r à 
M'.&nBOu.rleh. 

L'auguste Souvera-in 8J\131t donné 
l'ordlre d'1onviter à pren~re prunt à Ja 
chasse Leura Seigneuries re NaJbl! 
Hassan Toussoun, le Na.bil SOl!maJn 
DaoutJ, Son Excellence Hussein Sa­
b:'i pacha Hussein EJname bey, Son 
Excellence Moha.med Hussein pacha, 
Ata Afifl bey, Son Exce!Uence saieh 
En~e pacha. Hussein J!:'atùd bey, :M:. 
M. Oh'érif Ch3llllne et le Dr. Fouad 
SUltam. 

Sa Majesté le Roi étatl't aooompa.. 
gné de Mahrnoud el Slouft bey, mat. 
tre des céremonies et du youzbach!i 
Ezzediine Atef etfoodi, a.!de de CIV!TIŒ). 

Après la chasse Sa Majesté a bien 
voulu donner Jlor<ire de 1~ inviter à 
déjeuner à da ta'hle royale. · 

L'Auguste Souverat.n est rentré en­
su1te au palai-s d' Abdine. 

1 
• • • 

Nou:~ a'I'Ons déjà annoncé que Sa 
Mra.jesté le Roi daJi'gl1era inau:gu.rer 

LA BOURSE EGYPTIENNI! 

ET LA 'VILLE 
Les ministères mstère au No. 24, Oharia Y~ub, 

klsm d~ Sa.yeda zoinab. 
S.l!l . Hussein Sirry pa.cha., prési­

dent du Conseil, a reçu hier matin 
au pada.Ls de la Présidence de nom. 
breuses personnallitës venues pow: 
11111 présenter leurs félioltaJtions poUT 
le g:ra.de de " Ria.ssa.t " qui lui a. 
été conlféré par S.M. le Roi. 

Le Présitlent a reçu également : 
LL.EE. les ministre.; des Walkfs, des 
Finances, des Oommundcatlons, dU 
Oommerce, des Aft'a3res Sociales et 
de l' A.g.rlculture. Il a ég&leme.nt re. 
çu : S.E. H88~ Fath'!Tlli Rita.at pa­
cha, sous-seo:rétaire d'Etat à l'Inté­
rieur ; S.E. Moha.med Cha.ra.ra pa. 
oha, SOUIS-SecréJ!ei re d Etat QIUX Aj. 
tlaJI'res Etra.n.gères; Ahmed bey Sad­
dilk, Abbas S\d Ailmed bey, gouver­
neur du canal·; Mabmoud Cfua,ker 
Ah'med bey sOus-secrétaire d'Etat à 
l'Hygiène; ' Hamdli bey Mlahboub. 
sous-secrétaire d'Etat à I'Intér.tem·; 
A:hmed M:alhmoud Azmi bey, gouver­
new- rnili'taire d~ la ·r~Lon du ca­
nal; Tarratf Aly ·bey, directeur gé­
néral des Chemins de fer; MO'llamed 
Ya.ssine bey, Moha.rned el sayed 
Oh ah! ne bey gouvern.eur du Ca.!re; 
M. Nixon, g-Ouverneur de la Nlhtlitonal 
Brul!k; M. Delprat et M. Sinadi'n.O. 

•!+ ~· .: .. 
S.E. Hassan Sadek bey, l1'l!inist.re 

det; Fina.n·ces, .a reçu hier : M . Hu­
ghes Naus, dh'ecteur des Sucreries 
d 'Egypte et M. Delprat, d<irecteur die 
la Land Bank. , 

La ville 
Le Oomité NaV.onat l:l1alnç<IJ!'t; çi 'E­

gyple Ol'ganise une réception en 
1'1l.Œineur du général d'armée ca­
troux, Je mercredi 27 novemblre, à 4 
heures p.m. 
Cette réception aura 1~® à l'Ewart 

Memorial HalL .. (• (• 

S.E. Moustapha el N&~ pe.oha 
a offert hier un déjeuner en l'hon. 
neure des a.voœts oharéls qllli ont 
pris part à la défense dans Je pro­
cès dU waiti Ell Sayed bey Albdel ' .A:I. 

...:· •:+ + 
on sa.it que Nabas pacha est na.. 

zlr de ce wak! 'don.t le mdn.lstère des 
Wakfs réolamad,t la gérance. 

~ ~· ·=· 
Le sal'On a.'nnuel die la photogril.. 

phie sera organisé '\rers la f.n du 
mois de déoembre procham. · 

Lord et !My Dunsany sea-ont 1~ 
lhOtes d'honneu~ de l' Anglo-Ejp'1pt_lan 
Union mercredà prochain. 

Lord Duns-any Jdra au cours de 
l'après-m:\d un d~ ses contes : "Une 
fi11e de RamsèS". 

Comme nous l'av'Ons dU, LOCd 
Dusany f#Jt professeur de Uttérasture 
anglaise à l'Université d'Athènes. 

#;4 ·:· ·:· 
Le " Bu.rea.u International poUJr )a 

Prote~on de la Felllil1e et cte l 'En­
fant " (branche du Caire), a ~écidé 
à la dernière réunion de 89n Conllité 
de reprendre se1 activités. 

La nouvelle aru:esse du bureau 
sera donnée plus tard wussitôt qu'tm 
'local convenable aura été trouvé. 

UN NOUVEAU 
RAID ITALIEN 

SUR ALEXANDRIE --S'attaquant aux populations 
civiles :les .bombardiers 

italiens f~nt 4 morts 
et 28 blessés 

' 
Le ministère de ·la ' OMense Na­

tionale a publié hier 'natin le 
communiqué officiel '>Uivant: uDes 
avions ~nnemis ont lancé des 
bombes sur la ville d'Alexandrie, 
le 24 novembre à J'aub": Les a· 
vions ont essuyé le feu des batte- · 
ries de la D.C.A. 11 v eut 28 hle1;· 
~és et 4 ttlés. Quant' ;; ux pertes · 
ulatérielles, elles ~ont insignifian­
tes ... 

Le bilan du raid 
de -mardi dernier 

, . l f · 

Suivant des détails .publiés par 
le ministère de l'Int~rieur, les per-­
te::; en vi es humaines et en matériel 
subies par Al exandrie ù la suit ~ 
elu bonJbardement de mardi der­
J1iec ~ont : 7(i mortOj, 20'· blessP.s . 
80 maisons dêtl"uite~ . C.C\ dont les 
fo nda tions ont Pté <'ndommagées. 

~ . .' ~~acuation . d~ certains 
quartiers 

Les autor itfls co mpéten tes sont 
en trnin cl' él11dier la question rl e 

·l' évur ua tlon . oe (:e rtiLin s qu a rti ers 
ci'Alef'n.ndr ie. 

aa nouvelle station d'eau p.ota.ble au 
Fayoum, mercredi p.roc!Uilin, 27 no­
vembre. 

Il a présidt\ da.n.s la ma.ti'nêe une 
rêUI'l'ion du Comité financier et a M­
sisté dans l''<Lprès-mldi à la première 
réun~Qn de la ·commiSsion chaorgée de 
prendre les mesures u·tiles pour la 
défense des populations civi1es con.­
ta:e les ra.!ds aériens. Donattons v :autre pa rt, ies perso nnes qu e 

' ri ~ n ne reti C:'nt à !\l exn. r.rJrie •>t 

~ Le mintstêr~ c.ie l'Hygièn-e a invité .;:. tt• ·:-. qnl a nrni ent cl es p rt l'Pn t~ et d es 
150 personnal~'tés comprenant Je Le Conseil de ca.binet s'est réuni Le Comité des dames du Croissant nmi s >n provin cP· sont encour:t-

~ 
- Je s1Lis éremté ce mattn. 
- Tu aa 11w.l donni1 

- N011. mcis j'ai revé que 

Président du Oonseil et les m1n~s- au.jo<trd'h'ul à midi sous la présliden- Rouge a reçu les donations suivan- grps 0 s'v rendre. I. r • autre;, se­
tres, les présidents des assemblées C<! de S.E. Hussein Sirry paclla pour tes en faveur du fonds de secours ·r0nt évacil éS P l logés )Ja r· îes sÔin;, 
législatives, Je Recteur de J'Azhar, examiner les affaires cou.rantes. Ain. aux victimes des raids aéPltens d'A- / 111 gonv fi' rn ement, F> tant donn é 
les hlau~ fonctionna.ire8 des m(nis- soi, que nous l'avons dü, i'l a été dé- lexa.ndrie : .rm'il RE:l'a plu s fn.c ile d" veill er :\ 
tères, les représentants de la presse, chié de réunir la Oonsell tous les Famille de M. Hugh-es Naus, L.E. ln séC'nri té dr ceux qn e leurs a.f· 

~~ etc. lundis. ao; Mme Assi.a Dagher, 5 ; Ani>- faire" reti enn Pn t il Afex anctri P. -< i 
Un train spécial mis à La dispo.. •:• .. ; .... :. nyme, 2.. JJ=~ 'population c<inntil eH est é vA. .. 

sition des inv:'lés partira du oa.tre Le min1stère de l'Hygiène J'tUbli- Le Comité fait appel à la. gêné- c-uée. 
à. 7 heures a.m. pout< arriver au Fa- que porte :. la connaissance du pu- ros!té du _pulbU'c pour qu'tl veuille, L' adm;!nistration des Chemi ns de 
youm à. 9 hem-es. hlic que la section des ph.all'Inacles · dans la mesure de se:; moyens, con- fer ·c"llaborera à· cet eff et. avec les 

T ~ • • • d t tr à été ...,.., ...,érée du bât' ~e~t cJru. nu tri'"'ue i' à cette œwvre htumani bad re . '< .uos mv1tes evron se ouver a .-~n'" ~ .. " - v a utorités et des trà ins spéciaux se-

] 
leurs places à 9 heures 30, vu que •---=~~~~~~~~~~~"!".!!!~!!!!!!!!!'!!!!!!'!!~!!!!'!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!"!'!'!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!'!!!!'!'!!!! ' ront m.is à la disposition des éva-
Sa Majesté Le Roi ar1ivera à 10 • ~ cués. 

heures. NOUV LLES DIVERS.ES Les personnaldtés qw voyageront 
par tT!Lin spécial prendront leur pe- . -

L'AVIS OU MEDECIN 
Ce ne sera rien, mais il faudra 

garder la chambre pendant quelques 
jours. 

\.\ \.' 11 o \\\\\'\J\'\1\f\'\1\1\.\1\1\1\l\.1\1\f~ 

L'inauguration 
du Buffet-bar Gordon 

Une brllante inaugurat'on que 
celle du buffet-bar Gordon, same­
di dernier, 18, rue Fouad 1er, 
(près de la Maison Columbia). 

l'ne assi tance nombreu. e put 
adn:' rer l'élégance et le confort de 
l ' ell~roi t et appréci er la grande 
,·ariété at' nsi que l'excellence des 
bo 'ssons qui s'y trouvent. 

Le buffet fut au-dessus de tous 
lPs élog~s et chacun se promit bien 
d'y l'C\'enir. 

tit cléj~uner au départ et leur dé. 
: jelU1er au retour dans le wagon-res­
ta-urant ~ttaché au train spécial. 

S.M. le Roi a. dltigné accordJer son 
patronage à un concom·s de tir qui 
sera org'!Q'isé le 10 décembre pro­

' chain p3.!' le Club Royal de Chasse 
et de Pêche. Les recettes de cette 
fête seront veJ·sës l!IUX fonds de se­
cours des victimes des raids aériens. 
Il est fort probable que Sa Majesté 

a.sstste au concours. 

'Nous apprenons qu'une k,ennesse 
de bienfa.i'5ance sera organisée pro-

1 
chainement sur Je terrain de la so. 
o:été Royale d'Agriculture pa.r les 
g'irl.guides d'Egypte. 

S.M. la Rcine en sa qualité de 
ga-ande écla!Teuse d'Egypte daignera 
accorder s~'l patrona,ge à. la kcr­
m.essa. 

Les recettes de cette fête iront au 
f,onds pour venir en a.ide aux victi­
mes des raids aériens. 

Hier, a eu lieu la cérémonie de la 
signature d:t contrat de mariage de 
S.S. la Nabila Nimet Al'a.h avec M. , 
Chterteddine Omrur Chérif. La céré­
monie eut lieu au palais de S.S. le 
N&bil Amk ThTah'im. 

···············································································"·········· 

• 
~~~~ 

~:;;;:---SENSATIONNELLE 

GA 
METAL 

DE l'INDUSTRIE 
É G Y P T.l E N H E 

PO LISH 
POUR NETTOYER LES MÉTAUX 

Oe plus en plus, la jeune industrie égyptienne lance 
sur le marché des produits d'une qualité et d'un fini 
extraordinaires.- C'est ainsi que l'"Egyptian Linseed 
Oil Mills" a mis au point un produit nouveau. 
le GAB'S pour nettoyer les métaux, d'une extrême fi­
nesse et d'une efficacité remarquable, au prix unique 
de P. T. 3 la boîte. Se vend en poudre. 
Mode d'emploi très sim pie (à l'intérieur de chaque boîte) 
Toute ménagère se rendra rapidement compte que 
GAB'S. absolument inoffensif, nettoie sans rayer ni 
corroder, fait briller uniformément, donne aux métau~ 

faspect du NEUF. 

P.J. 3 lA BOITE 

voici une 

OFFRE 
GRATUITE 
!"'4••·---·•• ••••--·--·-••••••••••••••n• 

. BON 
~ 

M•~<U F ACTUREO SV , 

A présenter à votre épicier· 
qui vous remettra en èchènge 
un échanlillon gratuit du 

GAB ' S METAL POLISH 
The Egyptlan linseed 011 Mllls • 

A. BEINISCH 
.S. rue Ch~ikb H•mu • LE CAillE : 

~. Téléphone 56604 -.. ••••••••• , •••••••••• • • ••••• • · • ••••••• • •• •• • • \.._ _______________________ " · c. c 1312 
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Vu la proximité lie la saison du 

pèlerinage on s'attend à ce que 
le ministre de l'Hygi ène visite Je 
Lazaret d'El Torr dans le courar.t 
du IT)Ois prochain. 

Le ia za ret est occup~ actu.èlle­
ment par les malfaiteurs refoulés 
des grandes \'illes, mais etant don · 
né le pèlerinag-e, une purtie du la-­
za ret sera évacuée et mise à' la 
disposition des autorités quarante· 
naires. 

Vu la situation actuelle on ne 
s 'attend pas à ce que le nombre oe 
pèlerins soit élevé. 

L'administration des ports et 
phares a demandé au ministè­

re des Communications de pren· 
dre en considération les prix ac­
il,leis des matières premieres lors· 
qu'il décide du prix à payer pour 
les réparations des 1.1avires en câ­
le sèche. 

Jusqu ' ici le ministère avait des 
tarifs déterminé's, mais étant don· 
né l'instabilité des prix Lles matiè· 
res, il a été décidé qu'un prix sera 
fixé pour chaque réparation au 
n10ment où elle est faite. 

La Commission chargée de l'étu· 
de des économies ministériel· 

les s'est réunie hier sous la prési­
dence du ministre des Finances. 
Eli e a approu\·é certaines deman· 
des présentées par les services 
gouvernementaux tendant à fair~ 
nommer des fonctionnaires absCJ· 
Jument indispensables pour la. 
bonne marche des adrninistra­
tions. 

Le gouvernement soudanais au· 
rait déjà fait son choix du 

candidat devant occuper le poste 
de grand cadi au Soudan. 

• 1otre co11frère uA! Misri, an· 
nonce à ce suj et que le chein:h 
l\1Clhamed Ibrahim ::Salem a reçu 
une lettre d'un fonctionnaire sou-­
danais. lui annonçal'lt ~ne le choix 
du gouvernement s'est porté sur 
lui. 

On se souvient que le gouverne­
ment égyptien avait présenté une 
liste de trois candidats desquel~ 
les autorités soudanaises devaient 
r.hoüür 11n 

A 1 ouverture des hostilités en 
Europe, les Indes cessèrent 

c!'importer certains produits égyp· 
tJens,_ notamment les cigarettes. 

l\I a.Js, récemment, à la suite 
d'accords intervenus ~ntre les 
deux p a~· s, les Indes importeront, 
de nouvea u, des cigarettes. Il e3t 
à citer que ces échanges ont porto 
au cours de ces dernièreF années 
sm· des quantités cons idé1·abies. 

C'~st ninsi qu' en 1939, 892 kilog. 
de c1gurettes pour une valeur de 
L.E. 150!) furent expédi ées aux ln· 
ri es contre 882 kiiogs valant Hl32 
livres en 1938, tandis qu'en 1935 
les exporta ti on !\ de ciga rettes aux 
I ndes portèrent s ur une quantité 
de 1032 ldlogs d'une valeur de 
1973 livres . · 
La Comm iss ion de la Bourse de 

Minet El Bassa! s'est réunill 
vendredi sous la présidence de 1. 
Aly bey 1: éhia, pour examiner lt> 
sit~1ation de l a Commis'5ion à la 
smte rle la démission rollective 
prés!'ntée par ~elle-ci , il y a qnel · 
que temps à. 1 assemhlée générale 
qui rdusa rle l'accP.pter en priant 
les démisslonnrtires de reconsidé· 
rer le'H attitude. 

Comme noos l'avons déjà an­
non cé la démis~ion de la commis· 
sion de la Bourse de Minet El Bas· 
sa 1 fut présentée en signe de protes­
tation contre i'illertie des autori­
tés compétentes en vue rlc l'écou· 
lem ent du reli!]uat de l'ancienne 
récc.lte cotonn ière. !e coton inven ­
du cau s:1 nt. tl n effet. à plusieurs 
néf:o,cia nto:; r t exportnte•Jrs un ~rn­
ve pr éj udi ce matPriel. 

-\près érhnnge de ·:ues. la Com· 
miss ion et le président décidèrent 

de retirer leur démis:>ion, le gou­
vernement ayant promjs de s'or­
curer de la question (jn vue d'un 
J'oglement favorable aux intére~­
sés. 

A v.a.ot de clore la réunion, le 
.prés.ideo.t. sur lfl. "'roposition de 
l'a~ emblée, annonça une contri­
bntion de 200 livres au fonds de 
secours en fn'Veur des v1ctimes des 
rrJids aériens. 

Khartoum, 17 .. · (S.S. ,Ahram)'. -
Une statistJgM vient d'être pu­

bliée. sur la population soudinai· 
sc indiquant qu~ le nombre d'ha· 
bitants au mille, carré en territoirt> 
soudanais est d'b.n homme, deux 
femmes et qu:ttre enfant~: que la 
population e11fantîne est deux fois 
plus grande _qve Ja population f(o. 
minine et qu'enfin les femmes 
CClnt deux fois plus nombreuses 
que les hommes. 

LE gouverneur du Cat're, en sa 
qualité de gouverneur mili­

ta' re de la capitale, a décidé de 
déféreT les profiteurs qui tente· 
raient de vendre des marchandises 
tarifées à un prix supétieur au 
tarif, devant les tribunaux mili­
taires. Jusqu•:ci ils étaient jugés 
par le tribunal spéa'al du tarif. 

Les inculpés pourront se faire 
défendre par des avocats. 

LE Conseil supé11'.epr de l'Ensei­
gnement s'est réuni ce matin 

pour la première fois sous la pt·é­
s' dence de S.E. Hussein He~rkal 
pacha pour examiner diverses 
questions à l'ordre du jour. 

LE ministre des Fjnances a signé 
hier un arrêté plaçant sous 

séquestre de nouveaux biens ita­
rens. Des séquestres égyptiens se­
ront nommés procha'nement pour 
adnt'nistrer ces biens. 

L'HO PIT AL des maladies mentales 
d' Abbassieh admet des étran­

gers à la condition que leurs pa­
rents ou leurs consulats paient les 
frais de leur entretien et de leurs 
soins. 

Or, récemment, plusieurs consu­
lats refusèrent de régler les notes 
de certa'ns de leurs ressortissants 
dont les parents étaient incapa­
bles de payer les frais. 

Dans ces conditions, le ministère 
de l'Hygiène se trouve devant un 
problème : renvoyer les étrangers 
qui ne peuvent payer ainsi que le 
veut le règlement ou les garder 
gratuitement par devoir human:­
taire ? Une décision dans un ou 
l'aut.re sens doit être .prise prochai­
nement. 

L'AD HNTSTRATTO~ d e~> dou a · 
nes égyptiennes attire l'atten­

tion de messieurs les importateurs 
sur l'int érêt qu':Js ont, vu les cir­
constances actuelles, de hàter Je 
retrait d!! l'enceinte douanière· des 
marchand ' ses qui leur sont des­
t inées. Cett e administration leur 
donne conseil de se mettre en 
communlcaion avec les compa­
gnies de navigation pour se ren­
seigner sur les envols qu'ils atten· 
dent. 

L'administration leur s'gnale 
plus particulièrement que tout re­
tard à retirer la marchandi­
se entraînera le transfert des 
marchandises à leurs frais et souF 
leur responsabilité, à des endrQ' ts 
moins exposés, conformémen t aux 
dispositions de la proclamation 
No. 71 en date du 16 juillet 1!140. 

IL est porté à la connaissance du 
public qu 'en vue de la bai sse 

des nh·eaux du Nil cette année, la 
navigat'on, en Haute- Egypte, 
pourrait devenir impraticabl e pour 
les bateaux à fort tirant d' eau et 
ce durant la procha ine clO!ure hi- 1 
vernale. 1 

. Imprudence coûteuse 

Le .correspondant alexandrin .de 
notre' confrère «Al Mjsri" signa le 
que malgré tous les conseils qui 
leur- sont donnés, certaines gens 
per&i::.tent à demeurer sur les trot­
toirs pen dan les alertes. Ains' , db: 
personnes furent bleflsées au cours 
de l'alerte d'hier matin, non pas 
par les bombes ennemies, mais par 
les éclats des obus anti-aériens. 

Le fonds de Eecours 
aux victimes 

Le fonds de secours aux victi­
mes .des raids aér:ens sur Alexan­
drie augmente de jour en jour. Il 
a atteint jusqu'ici plus de 15.000 
ÜVr!lS. , 

Le comité des dames du Crois­
sant Rouge a lancé un appel de­
~nan.dant des souscr:ptions plus 
nombreuses pour venir. en aide aux 
v.icijmes des bombardements ita­
liens ? Comme on le sait, le comité 
en question est présidé par Mme 
Husse:n Sirry pacha. 

Le prix du sucre 
ne sera pas modifié 

I.e bruit a\'ait couru ces der· 
niers jours que le prix du sucre 
serait majoré. Ceci avFJit amene 
les ~;péculateurs, comme toujours. 
à stocker des marchandises et à 
re-fuser de vendre. 

Hier, à la suite d'un entretien 
eni-re le ministre des Finances et 
M. Hughes Naus, directeur des 
$ucreriesJ on ~pprenait que le 
prix du sucre ne serait pas ma-
joré. · ' · 

Dans l'après-midi, le gouve>:­
neur militaire du. Caire publiait 
uu avis dans ce sens, demandarü 
à la population de ne payer que 
les prix figurant au tarif. Il de­
mandait égalem~nt aux mar­
Çhands de g_ros d'a-pprovisionner le 
marché et d'éviter . de faire du 
stockage. 

La Police a reçu des instrur­
tions sévères en vue de dresse!' 
pr0clls·verba1 c.ontre tous ceûx 
qui êssayeraient de profiter de la 
situation. Ceux-ci o;eront oéfércs 
devdnt les tribunaux militaires. 

LES CONFERENCES 
Deana.ln mardi, 26 novembre, à 7 

heures p.~ .• ohez " Les Educateurs 
NouveauX ", 34,. l'1Je Kasr el Nil, le 
Dr. c. Gart:tegno fera un exposé sur 
" La correspondance de l'enflance et 
d-< l'évolru.tion historique ". 

·:-4 .. ;.. ·:· 
Mercr~l. 27 novembre; A 7 heures 

p.m ., au Séminaire Mathématique et 
Physique du (Ja;ire, 34. rue KMr el 

. Nil, M. Saleh Kh'acha.ba tera une 
conférence stltl' " La M~l~e quan.. 
tique ". 
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APPRENEZ 
LES LANGUES 

LA STENO 
LA DACTYLO 

LA COMPTABIUTE 
LE COMMERCE 

Chez: 

Le Caire: 165, rue Emad el Olne 
Alexandrie: 11, BI. Zaghloul paoha. 

le stylo qui NE V EILLIT 
JAMAIS! 

Le$ stylos Swan, achetés il y a dix, 
vingt mts ou plus longtemps encore. 
écrive111 jusqu'à présent 
que le premier ;our ! 

CHAQUE stylo SWAN est doté de 
caractéristiques spéciales qui en 

font le meilleur stylo du mon-de. Par 
exemple. sa grande plume en 
or, de 14 carats, est incom­
parable pour sa douceur et sa 
longue durée; son "remplisseur 
gradué" le rend toujours 

· prêt à écrirè. Demandez 
une déni.onstration. 

Il y a un SWAN 
pour 

chaque poche 
et une plume 
pour chaque 

genre d'écriture 

CHEZ TOU~ 
lES LIBRAIRES 
H BIJOUTIER~ 

Fabriqu~ en 
Crande-Bret•gne par 

Mabie, Todd & Co., Ltd .. 
Lot~dres, W.1. 

L'ENCRE 
SWAN fait 

écrire mieux 
TOUTES les 

plumes l 

S.S./ M. 1. :H 

.......................................................................................... 

SOURIRE tle STAR 
COMMENT l'OBTENIR 
Commencez dès aujourd'hui l'usage 
de Kolynos-un seul centimètre sur 
la brosse sèche suffit. 

Vous ne tard~rez pas à constater 
la différence. Vos dents brilleront 
comme cel!'es des grandes Stara 
d'Hollywouri. 

tt~AIREZ. vol•~ SOURIRe 
., •• , KOLYNO!> 

.............. , .......... ~ .....•....•.•...................................................... ~ 
. . ' - • .; • • ~ . • ; ' " . . ' ... ·~t' . 

A partir de 
CE -SOIR, au 

fofàrC 
~~ 

PDPESlO 

. ~ 
BDUlHER 

-~ 
LEFAUR 
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4a4' 
BlRIIlRD S 
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~ tuc~~ c& l!ON MA THO! 

lE BOl 
lA CRE 

Une comédie vive, alerte et spirituelle 

------------------·------------------
PRIX DES PLACES POPULAIRES 
Balcon P.1'. 5 • Pa1•terre P.T. 4 
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LA BOURSE EGYPTIENNE LUNDI 25 NOVEMBRE 1940 - 3 

; .. · ·-

.Pour la femme 
1 NOS DERN_IÈRES~ NO.UVELLES . . -- - .. 

S.E. Hussein Sirry pacha 

Le grade de "Riassat" à 
LA SALT & SODA VOUS DIT ... 

Musique 

Le oonce!'t que nou.s avons goûté 
samej•J soior !t la Y.M.C.A. deVIMt en 
réaA lé aNOir Leu le samedi 19 cou­
rant . Mais l'alerte de ce sohr-là -
il.lne longue alette qui dura plus d.e 
trois heu·r•es - ne le permit point. 

Les Hellènes d'Egypte 1 S 0 U S - PRESSE 
·--------------------

S.M . le Roi a daigné conférer le gra­
de de << Riassat» à S.E. Husoeln Slrry 
pacha, président du Conseil. 

Ce grade donne droit a u titre de «Sa­
heb el Dawla» 

Ce ooncert, avec quei!e impat.ence 
l 'atlend10llS-nous ! Il y eut d'albot·d 
l'ulrlime répétition chez M.me Betsy 
Stross. ce fut un régal pour le 
groupe d'invlt"s. Mme A<ia Yust!h 
Wel.\Lngs, accvmpagnée au p.>a.no par 
J,.fme St1oss nous détadlla - g>râc-e 
è. son violon - les " momervt.s " 
s~.ntimentaux d~ la " Réverie " de 
!Schumann. Les i111teJ.ltectuels poréSe!l"lts 
Ire régalèrent de la mu·siqu.e - elle 
a us.sl lnte!lectuel•l-e - de SCihuanllllllll, 
gue tour à tour Byu:on, Gœthe, Soh•iL 
Jer, Heine illlsplrèrent. Oe~te musique 

fêtent la victoire La visite royale au Fayoum Le Premier rend visite 
au corps diplomatique 

« La Bourse Egyptienne» présente à 
S.E. Hussein S irry pacha aes plus aln­
cère9 f~li oi tations . 

des ar01es grecques 
CP matin , S.F.. f! U><S •'in Sirn' 

-------·----------

Les pn rl ernrnta i ms elu Fa I' Ollll1 
o nt présenté au palais und ir11 ita­
lion priant S.i\1. J Hoi de <I R. i ~ner 
as~iste t · à Lill d t'je un e1· offert l'Il­
son honn eur à J'occasion de ·a 
'isile au Fa' on rn. li . drn la,­
daient l'ga lemi•nL au !-iouve1·ain 
de les a ufol'isPr à pavoitil'r la ville 
à l'occas-·on de sa visite. 

pacha, Président 'lu Conse il, a 
ren du ,·is it e nux minist1·es de 
(; ,. ;cc dr !Jnlgarie, de 1\oumanie, 
d' \ fgh,ni s tn11 E't dr Yougoslavie. 

Il H Pga lenii'Jlt r Çll at., Affair"S 
J·:tra11gères S.E. le mini-stre du Jr.­
pon. 

LA TARIFICATION 
Des services d'actions 

à Alexandrie et au 
de grâces 
Caire ous apprenons que Sa Majesté 

a fa(t répond re que tou tes les . om­
mes qui devaient être dépensées 
pour le banquet et les décorations 
soient d 'stribuées parmi les pau­
vres du Fayo um. 

A la présidence du Conse il où il 
'e t rendu par la li!ltte, Sirry pa-· 

chn. a reçu trois offici~ rs faisant 
partie des tribunaux •nilitaires qui 
nnt prêté serment par denrs lui 
en tant que le gouverneur mj.lita ·re 
elu pays. 

A la suite de plainte reç11es au 
sujet de la haus e du hois de lv~­
trc employé à la fab rica tion des 
meubles, le ministère de l'Appro­
visionnement a déclclé de placer· 
ce bois sur lll. liste de produits 
tarifé . En erret, la fahrication dn 
meuble est un!' indu trie très im­
portante q11i fi!it vi\Te des millier 
d'ouniers dans toutes les partie 
du pays. 

du premle<r des imporeSSionn~:\sltes Un ~ervice d'action~ de grâ.ces, 
nous fit mieux oomprendre cette à la rois imposant et émouvant, a 
tendresse doulouroosemen.t pa.'!sion. été c~Jébré hier. dimanche, en la 
née et cette grâ.ce un peu féminine C'llhtlrlrille g 1·ecque-nrt.hodoxe dP. 
de Schumann. Pur;•s :Mime Yusth St. :\ïcolas (IIamzaoni ) à l'occa· 
Wellings nous fit goûter 118. " Danse sion •le l'entrée victorieuse des 
Tzigane " de Na.chez. passant du années helléniques i Koritza. 
romantique à dee lnt0!11Mions un peu Bien avant J1 heures la vaste 
èauvages à torce d'être passionl!lées. é'l"lise et ses parvis, rle même que 

0e tut le tour de Mm-e Ketty Ma.. la cou r du patriarcat ~taien t pris. 
nol!. <Jette jeune femme. soprano de d'Rssaut. Le service d'otdre était 
talent a une façon tellement pre- assuré par les éclairenrs hellène'! 
nante' de ohanter que l'audilto1re et rie~ détacheme11ts de la E.O.N. 
a.-este sous le chrurme de sa. volx loog- Dans la nef de la cathédrale a­
temps après l'RN"Oir écoutée. C'est vnient déjà pris place LL.GG. l'ar· 
ainsi qu'elle nous ravit d'albQrd avec che,·rque du mont-Si11:li et l'év~­
une " Berceuse " de Gretohaolllinow que de :\faréotis. :'-f. P. Bel.lénis, 
puis avec le" M'ama. non m'ama?" prF>sident de la commun:~uté hel­
de Mascagni. Gt'ave et sere·ne dans Jé nique, "\f:\1. V_illticos et fourn­
le premier chant. elll-e révéla le dé- tifldP'< ''ÎCP·présidents H tou;; 1er:. 
sespolr et l'incertitude d'un cœu•r membres du comité, dP même que 
qui souffre avec J'air de Ma.sca.gnl. les rl(>J(Iaations de !a rommun:ulté 
Mais " La Nuit " de Rubinstein fut helléniq~e d'H~liopolls Pt. des dif· 
véritablement son grand succès. Cet fHentes or!'<amsàhon~. l1gues et 
air ddff!cile à cause des changoerrnent.s a!'.sociations grecques, !linsi que de 
continuels de tO!l!l pennlt à Mme nombreuses notabilités de la rolo­
Ketty Manold de se tailler du nil'. 
prem~er coup une gramde popularité L'arriqle de S.E. le ministre de 
tout en faisant apprécier Anton Ru- Grèce rt de ~Im e Capsnlis, du co· 
b1nstein dont les oeuvres brès CO!!I- lonPJ EcC>nomC>p01llos , ie M. Cal' 
nues dans toute l'Europe ce.ntrale )pro-his lH serré ta ire dr la léga­
eont rarement jouées chez nous. l tin~. d;J Yi r P-ronslll, :'-1. Phrantzès, 

Et le c0!11cet·t de musique d-e représentant M. Sake!)a riotdès,_ con­
ohamht-e s'était terminé par un vé- · s11 1 généra J, dcpn is quelqUE'S JOUI'! 
:ri table régal, pour nous : " Qlbin- son ffrant et gardant la chamh~e, 
tett op. 114 (Tr01d) " de Schrubert a été accnPillie par les applaudiS· 
dont l'exécution des cinq parties sements 11 nan imes de i':Jssist.ance. 
nous fit mieux goûter l'homogénéité S. G. :'-lgr. Evan gelos, t'yêq ue de 
d'un exceller;t quatuor comprerumt Bnh\"lone · vien ire patri:lrcal grec­
le R1lv. Hennl!lnn Ecuyer <alto), le orth.orloxè au C:::lir!', •fficiait. 
Dr. Oscar Stross (cello), Ada Yus~h A l'i. sue du service religieux, a~ 
Welllngs (vi.c..lon). Nerces Abra.ha- cours duquel des prières furent dl­
mian (basse). Mme Strsos aœompa- trs pour Ja ,1ctoire Ms an:nes 
gnait au plalllô. grecq 11 e~. britRnniques et alllees, 

Q·u.intett de Schoubert où se révèle !\L \.Rp'lali~ donna lecture du tex · 
l'ê.me affectueuse et douce. l'âme te des fltlpêches qu'il n adressées 
eouffrante malgré les éla ns de ga.ie- à s .. r. Je Roi des Hellenes et. au 
té de ce composite= qu•t s'éct-i>aü chP( rln gonv!'rnement, le gé~er17l 
tJrag,ique : " Je me trouve l'hO!Illane l\{étaxas, à l'occasion de ]a vJctol­
le plus malheureux, le pl11.1s mliséroa- re <ie I<oritza. 
bile du mon<le " . , 

Ce fut un plus grand succès elll- S.G . Mgr. Evangelos prononç~ 
oore quand le qui!Ltuor se produisit ensuite \!fi magnifique di$"ours VI­

devant un publ!c sélect réunL à la brant de patr"otiljme, exaltant la 
Y.M.C.A., samedi soi~·. Oe fut un Grèce hér.oïque et sa pUlS!jant.e 
succès également pour Mme Ketty alliée la Grande-Bretagne et fat­
M.anoli, que les applaudissements sant des Yoeux pour la v!c!oir~ des 
rappelèrent sur scène >bOut comme armes h el léniqu es, . br1tanmq_ues 
Mme Ada Yusth Welllngs qui nous et alliées. La pérora1son de ce drs­
fit goûter - comme " bis " - La cours qui émnt jusqu'aux larmes 
Bé1·énade Espagnole, de Oham1nade. la foule présente fut accue·llie par 

D faudŒ"allt ajoute;r au progn1anme, des acclamations en !aYeur de la 
Je " TTiana " d'Allbemlz que le prof. Grèce, de la Grande-Bretagne, du 
Szulc nous fit entendre au pi.lano en Roi Georg~s JI, du chef du gouver­
même temps que trois de ses corn- nement hellénique, "\IL Métaxas, et 
positions donJt : " Attx pied.s des PY- des rorces armées alliées. 
ramides ", qui nous révéla.it la ca. Et c'est ainsi que prit t'n cet~e 
denee des mélod~es d'Croient... cérémonie religieuse et patriot-

A toutes 
ZETTE. que dont Je souvenir demeurera 

inoubliable parmi les Hellènes du 

t)ematn, maR'di, Ze"tlt.e s'excuse de 
ne pouvoil' recevoir les lectrices dé­
elreuses de la voir. La récepti0!11 est 
l'envoyée à mardi prochain. 

\ 

Ca're. 
(• + ~· 

A Alexandrie un service sim'­
laire fut célébré par S.B. ~Igr. 
Ckristophoros, patriarche grec­
orthodoxe. 

V o lol une photo prise à l'iss ue du serv ies tl'actlons de grâces célébré, 
hier. On y reoonnalt S.E. le ministre de Grèce, M.D, Capsalls , entour~ du 
co lonel Economopoulos, de MM. Bél\~ n\1 Callerghls, Phrantzh, Valtleoo et 
du T.R. Archimandrite Hilarion. 

ECOLE FRANÇAISE 
DE COMMERCE 

Cours gratuits du so1r 

L'Ecole rPprendrR. srs ronrs du 
soir pnu r I'E'n~eigliE'JI1 nt du rorn­
merre dnns Inules ~es branchPs el 
l'en~rig11r111Plll ùu frauç ai le 9 dé-
cemhre !!llO. · 
LP~ inscripli/ln SI'J'ont rPçues 

au ~iège de l' lScole I L~-céP Fran­
Çlli~, tous les soir~. à j)lll'lir d' a n· 
jourd'hui, de 6 heures 30 à 8 h. 
p.m. 

, 
Etes~ vous 

le 
presse 

matin ? 

Toute la colonie hellénique 
a ,l'ant à sa tête le consul général 
de Grèce et le président de la 
communauté hellénique y assista. 

On remarquait 811Ssi la présence 
de nombreux offciers britanniques. 

Une .messe patriarcale 
radiodiffusée 

D'anlre part, à J é rusalem, fut 
céltlhrée nne mes e patria reale ra­
diodiffusée. 

.B. le patr"arche de Jérusalem 
rit LUI SI'J"IliOn dont IIOLIS donnons 
u1ie lraduction françaisP 

Dans le livre d'9 l'Apocalypse de 
JeRn nous l i~ons: c Ce que tu voi~, 
écris-le dans un li re, el envoie-le aux 
sept Eglises ». (1 , Ji). 
Nou~ ouvrons les yeux et nous 

vovon~ de~ chars d'assaut, des avi ons, 
dës olt tt ai rieuses, des s~rènes, des abris, 
des bombes, d ~s munitions, des ca­
serne;, des tlottes. des prisonniers, des 
blesoés, d~s morts. ·des disparus, des 
comps de concentraticn, des états­
tnCjQr•, des >Spions, des hOpitaux. des 
cimetières. 

Nous \·oyon. <de la grêle et du !eu 
trl'l~ , ·le sAng ... ct le li 1 s de la terre 
fut brillé. ~~ toute herba verte tut 
ht flll'e c .7 ). 

F.t lew :-. d~nt~ t\taiPnt C'Omme des 
cl~nt~ d~ linn~ C't leurs ('ui ra s~eRétaient 

<:.ourent au combat; et leur~; queue• 
Halent sem blableo à des scorplona et 
des aiguillons, et c' est dans leU<A 
<tueues qu'était le pouvoit· de faire du 
mal aux hommes •· (9.8). 

< Les têtes des chevaux étalent com­
m .. des têtes de llo no; et de leur• bou­
ches il .•ortait du teu, de la fumée <~t 
du •ou tl'Te. L• tl er• deo hommes tut 
tué oar ces fléaux, par le feu, par 141. 
fum~e et par le •ouffre, qui sortaient 
par let~·· bouch"" •· (V.17.1S). 

Nou! entendons lu agonies deo 
veU\'~a-8, left pleurs des orphelins, leJJ 
soupi r• des Invalide• et le8 crlo de1 
noyés. 

Voilà. ce que nous voyons, voilà ce 
que nous entendons, et voilà ce que 
nous écrivons aux églises orthodoxes. 

A oette heure où les cataclysmes de 
la. guerre. les agre~sions des na. ti ons 
étrangères, se sont abattus sur nous, 
au moment où Ja. liberté et la. gloire 
de l'église chrétienne sont en danger, 
s ' élèv.e ia voix d e l'Eglise: Den1eu rona 
fermes, demeurona dan, la. crainte de 
Dieu. 

Nous nous apprêtona à ~éfendre noa 
autel! et nos foyers, de sa.uver les peu· 
ples or thodox·oc , la liberté de la patrie 
el la foi orthodoxe de notre sainte 
Eglise. Rejetons, dans l'union et dans 
le sarri!ice de nous-mêmes tout évan­
gile étr>\nget·, montrons-nous dignM 
de notre divilisatioc chrétienne, et 
montrons par des actes, que les idéaux 
de no• ancêtres continuent ent!ero et 
non avilio dans la génération la. plu• 
je uree. 

Notre église prie pour la. Paix. Elle 
prie pour que la. Paix règne. Mali 
quelle Paix? Le.. Paix du Christ. L&. 
Paix juste, - quel que ooit le sacri­
fice. Paix qui respect,. la. Loi. Paix 
qui protège également les humble~ et 
les grand•. Paix éternelle, qut ne peut 
se lev~r qu'aprèe une guerre d&nl 
l'honneur. · 

C'est pour cela que l'Apocalypse en­
seigne, - Garde oe que tu as, ll.fht 
que personne ne pr~nne ta couronne. 
Celui qui vaincra.." je ferai de 1ul une 
colonne dans le temple de mon Dieu •· 
(S.11.12). 

AU PARLEMENT 

Le Président du Conseil 
fera ce soir une 

déclaration politique ... 

Tant la Chambre -que ls Sénat se 
réunissent ce so"r. On 'attend à 
ce que le Président du ConsPil fas­
se une déclaration sur la polii'que 
du gouvernement. Cette (\éclara­
tion englobera et la politique lnt~ ­
r"eure et la politique étrangère. 

On s'attend à ce que les deux 
Chambres la discutent ce soir et 
qu'un vote ait J'eu. 

D'autres questions figurent à 
l'ordre du jour de la Chambre 
mais étant donné !'•importance d~ 
la. déclaration gouvernementale on 
ne s'attend pas à ce qu'elles soient 
discutées. 

Les créances 
égyptiennes 

sur la France 
Nous apprenons qu'uoe commil!­

aion a été constituée soue la prési­
dence du ministre des Finances 
pour e'occuper de la question de& 
créances égyptiennee sur la Fran­
ce. 

Ce comité demande à ce que lee 
créanciers soumettent à l'Associa­
tion des exportateurs de coton à 
Alexandrie, des détalla sur leurs 1 

créances si celles-ci proviennent 
d'eY.portation de coton. 

Mais pour toute autre creance, 
les ayant droit doivent s'adresser 
directement au ministère des FI· 
•nances. 

Tous les détails doivent parve­
nir soit à l'Association ci es expor­
tateurs, soit au ministèrtt· des FI· 
nances dans le!' cinq jours. 

La distribution 
du pétrole 

Les comité~ régionanx chargE';; 
de la rlistrib11lion rlcs r'lrle f't des 
coupon de pétrole ont présente 
un rapport an ministète de l'Ap­
pro,·i sionnement et <ltt gouverno­
rat du Cnire. 

Ces 1·appo rl. dis~nt •lill' dans cl~ 
n0mhreux ca~. les titulaires de 
cartl' nP ~>e so11t pas ~ncore pr.>­
sentés pour rPlirer leurs coupon~. 
Ceci Remhle N1·e dù R.U fait que 
de nombrPlll'P~ g-ens •lllt emmaga· 
siné du pPtrole Hvant l'entrée en 
,-i ~ueur rln s~ stème ct P. rationne­
ment. ~lais on s'atten'l à ce que 
nu cours de la seconde distribu­
tion de coupons qui commence le 
1er Décembre, la plubart des gens 
viennent réclamer des coupons. 

.\Yt"'r· '\r~t·arP. Ir raft\ in~fllHIAncl 
'-nil<:, ;tf< i<'l"l'. fnlrriqll<' par '\ r~ilé. 
\tlll~ sP f'Z itlllllf'• 1 i:t1PIIl1"1d ~('11' \ . Î : 

d, 1 >',IJI • il'llldt·. <111 '''"l' 1fr. du 
'111'1"0' ;1 \olnJilP <'\ \ u Ïa lill déli­
~it'll \ ,.,,, .... 

Eu \ cnte parlout. 

c..om:n e- drs C'uira!=ltoO"'to: de> fl'!r, et le j 
h1•u1t ·iP \Purs ail~" é!~it romme un 
bruit de chars à plus ieurs chevaux qui 

D'autre part, de nombreuses let­
tres sont narvenues à la commis­
;;;on de r év ision. Les auteurs de 
ces mis~i vrs sP plR ignPnt dn fait 
qnp lé cnntitfl rl'e,;tinlnlion leur a 
allon{• clrs qu;~ntit <' ~ trc•p pPtite;;.l 
Tn11tes cP rl!'llJAnrlP !!'Ont exami­
nrP~ Rt!Pnth·PnlPnt. Da ns ('P l'" 
IAin C::l". Jp~ qu8nlittls flllonee~ l 
furPnt mAjnrr>e~. m::ti~ r!Amt i:J 
r lnpart des cas elles furent reje­
tées. 

Du blé égyptien 
pour la Grèce? 

Nous apprenons que le conseil 
supérieur de l'Appro,·i ionnement 
sera sailli à iila prochaine réunion 
d'une note tendant à exporter en 
Grèce le surplus du IJié égyptie11. 

On e SO\lvient que lès autorités 
compétent~s ilvaient déjà Rutori•é 
l 'exportation à ce rtain pa~ . du 
nliquat de la dernière :·écolle de 
blé. 

Il a en uite présidé une réunion 
du Cabinet. 

LA CONFERENCE DE 
SIR MILES LAMPSON 

L'abondance des matières nous 
i>blige à remettre à demain, à no­
tre granrl r egret, la ~~ublication 
rle la suite de la conf~-,' nce de ir 
.\!ile<; Lamp. on sur J' :1pport d!l 
l'Angleterre à la civilisation. 

D'autre part, comme nous J'a­
vons déjll. dit, il a été décidé de 
tarifer la farine. Si Je pa ·n est 
toujours sur la liste, la farine, par 
su te des gros ~tocks de blé exis­
tant dans le pays, ne l'était pas. 
Il s'est ' trouvé des accapareurs 
pour proriter de cet état de choses. 
L;~ prompte .inferYention du mi­
nistère de l'Apprm·isionnement 
leur a coupé les ailes . 

11 remplacé 
avantageusement 
le CHARBON 
par le 
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Un film 
de 

C'est la grande surprise de la saison, .. Vous 
l'ave:~ vue dans "VICTORIA THE GREAT" ..• 
Vous l 'avez vue dans "NURSE EDITH CAVELL". 
Venez l'applaudir dans un film gai, enchanteur, 
délicieux, avec de la belle musique, du rire, de 
la danse, de l'amour! Elle est exquise, adorable, 
ravissante 1! Et c 'est un des plus beaux films 

HERBERT WILCOX 

~fl;Wn/Me 
de 

DDNALDDUCK 
~k 

AUT06RAPH 
HOU ND. 

de toujours 1! I 

YOUNG··· 
~",,.,,,,,,,,,_"' __ -MA~ Y . ROB· S 0 'N • 

ltAN MARS.HÂl "' 
BILLIE BURKE 

..... ~ 

· ARTHUR TREACHER • MARSHA HUNT J:l 
ISABEL JEWEll • DORIS NO LAN ,~ 

Ce gvÎll 
J ~wuJwn de la f!aï.son d' fl.ûwr, 

S t Il tf i 0 ID Î S 1• 
]rOIS •o~clacleo por JOu•, à 3 h 15 p.m · 6 h 30 p .m. • 9 h 30 P "' 
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• 

A défaut de lait maternel, allmentez 

pur 

vos enfants avec le 

LAIT SUCRE 

et 

E 
riche en vitamines naturelles 

La brochure du Dr. Vidal: «Conseils 
d'un médecin aux jeunès mamans» 
est envoyée gracieusement sur demande 

R. C. 20214 A lex. 

Indigence d'esprit 
Les émi ssions 1·adiophoniq1tes de 

Rome ét de Berlin sont dénuées de 
mesure. Nos con[?·ères égyptienJ> Y 
voient une indigence d'esprit q1t'ils 
signalent à leurs lectettrs . Voici 
comment, dwns l'édi.to1·i.al du "DO~ts­
tour", l'honorable dépttté Abbas 
Mahmoud el A kkad eœ1n·itne sa sur­
prise et son ·indignation : 

Quand l'imagipation fantaisiste des speakers fait jaillir. des tramways au cœur du ·dé­

sert. - Les Egyptiens n'ont pas peur. -Nerfs d'acier. - Comment il faut éviter les 

éclats de verre. - Ces b andes de papier qui ne servent à rien. - A quoi tient la vie. -

Les généraux hellènes sont supérieurs à l'armée italienne .. - Les exigences du Duce et 

l'échec du plan nazi en France. - Les bébés de la guer.re. -Où la p.olitique tient du sport 

Il suff it d'entendre la voix des 
speakers allem!LlldS et italiens char­
gés d'entreten ir les nations arabes, 
pour savoir que les prépos6s à la pro­
pagan de des pays totalitaires ne comp­
tent pas du tout avec les aspirations 
d 'S nations a rabes. I l semble même 
qu'ils ns se font pas une Idée exacte 
de la perspicacité ni du degré de .ct · 
vil isation aYancée de ces pays d 0-
rt~nt. Ils- s'Imaginent que les nations 
arabes n& comprennent pas ce qu'on 
leu r dit, qu'elles ne savent pas diS· 
linguer entre la logique et ce cha­
pelet de fanfaronades que l'Egypte et • 
l'O r ient ont l'habitude de rcl?rocher 
a ux p lus ba ssoas classes des a.paches . 

Ai n si, ces ~pealters haussent la volx 
et em ploient de g r os mots q ui cho­
quen t les gens paisi bles et discrets 
des pays d'Orien t . Inutile de citer les 
term es, la voix seu le du spealter re­
cèle des sign es de bassesse, de mau­
vaise fol et l'Intention évidente de 
dire des ch oses fa usses et fantaisis­
tes. 

D e toute façon, si on J?rêtait l'or eille 
à •l'émission elle-même, on se heurte · 
rait il des mensong~s de très mauvais 
goût et d' une grossièreté criarde. 

QUEL L E IMAGINAT ION 

C'est ainsi qu'on a entendu ces ef· 
frontés d ire que le P résiden t Hassan 
Sabr i pacha est mort parce que !·es 
Anglais l'av(l.ien t empoisonné· et que 
le mystère de cette m ort a ~ttns dou­
te été découver t par les Italiens d'un e 
m an ière q ui timt du miracle. 

Quand ,:, Sidi Ban·ani, il faut écou­
ter les speal<ers de Rome el de Berlin 

1 pour appr endre qu'il s'agit d 'une v ille 
t rès importante où les tramways et 
1es autobus circu l·:nt avec une gran­

Un miracle a créé à la fols le tram­
way et la justice à l'ombre de Gra­
zla.ni, cet homme marqué a.u frcnt par 
le., h;~.bitantti du désert qui l'ont sur· 
nommé le boucher. 

Cependant, le sang coule à flot dans 
:cs rues du Caire, til l'on en croit ces 
mêmes speaKers. 

Ce sang doit être d'une variété spé· 
cial.~ puisqu'aucun des hab:ta.nts du 
Caire ne s'en est encore aperçu. 

Il est heureux que la propagande 
fasciste et nazie su1vant ce cours. Elles 
!:.~ réfutent d'elles-mêmes. Elles cons­
tituent même un diver tissemen t po ur 
les peuples arabes, u11 exemple typi­
r,ue d'une imagination féconde et de 
très mauvais goftt. 

C'est ainsi que le "Wafd el Masrt" 
p1·end la chose du bon côt~ : 

· Nous avons beaucoup ri lo r sque Ra­
dio-Bari nous a déc r it les •mar.lfes­
taions:. organisées au Caire le jour de 
la mort de Hassan Sabri pacha. On 
y apprenait que l'armée britannique 
avait utilisé des tanks et des mitrail· 
leuses pour disperser les man ifes­
tants 

~====== 

Nous avons les nerfs 
solides 

L e moral des Egyptiens est bon. 
C'est avec beaucoup d'esprit que 
plusieurs de nes con/l'èi'Zs racontent 
leu1·s impressions pendant les a~e,·. 
te,~ du Gai?·e et d'Alexandrie. 

M. A hmed el Sawi Mohamed éc1·it 
dans l"' Ah1·am " : 

des ::tn irr.ation à travers de· rues éclat- La sirène m'avait débarrassé d'un 
rées a g iorno et où les g:ens se bous- cauchemar. Cependant, la lune pâle, 
cu len t devant les théâtr es et les c i- compagne des amoureux, était devenue 
némas ' la compagne des bélligérants. 

Sachez don c que d'après c~tte géo· Sur le palier, on éc!1angeait de bons 
graphie mythologique établie par les mots avec les voisi ns . 

C'est dans ce même état d'esp1·it 
qu.'un lecteu1· écrit à l'" E gyptian 
Ga:<:llf te " : 

La dernière lettre de mon vieux père 
sexagénaire qui se trouve il Lond r es se 
terminait par ces mots : Notre force 
réside dans notre calme .et notre co n ­
fiance•. 

Cette nuH. à Alexandrie, j'al deman ­
dé à l'«arbagui» qui me conduisait chez 
moi comment il a r rivait il circuler avec 
le black-out· «Dieu est grand>, me ré­
pondit-il avec b!'aucoup d'assurance.:. 

LES EC LATS DE VERR E 

L'" Égyptiœn. Gazette " 1>oursuit 
sa. cwmpa.gne en faveur des mesures 
des précaution à prendre dwns l'~­
oontualité de raids aériens : 
Il ressort du rapport d'un correspon­

dant du cT!mes• qu'en ce qu.i concerne 
la protection contre les éclats de vi­
tres, les récentes expér~ences à Lon­
dres ont établi que les fenêtres qui a­
vaient été protég&es par des bandes de 
papier gotomé, ces fenêtres ont entiè­
rement été brisées en éclats. Cepen­
dant, les fenêtres qui ont été proté­
gées par une colle pure sont restées 
Intactes, bien qu'elles aient été felées. 

Et l"' Egyptian Gazette " <t'en 
conc~ure : 
Il semble que ce soit une excellente 

occasion pour les laboratoires de l'Ins­
titut des Recherches Scientifiques ré­
cemment institué à la mémoire du 
Roi Fouad. Il serait aisé à l'Institut 
de déterminer la qualité de ban de la 
plus effective et la colle la plus adhé· 
r~l!te à employer. La publication des 
résultats. de ces recherches dans la 
presse locale aurait une valeur incal­
culable pour le public : abstraction 
faite de la réduction des accidents J?OS· 
sibles. cela pourrait donner un nouvel 
essort à certaines industries locales. 

I L FAU T AGlR 

ques centaines de mill!ers d'Hellènes 
ont ·mls en échec le gros des armées 
itali ennes. Quels seront les senti­
rr.e n ts des Français à l'égard du gou­
vernement de Vichy négoc:ant une 

cession de la Corse, de Nice et de la. 
Sa voie à l'Italie ? 

IJE QU'EN PE~SENT LES NAZIS 

Il reste une chose avec laquelle Il 
faut compter: que fera l'Allemagne? 
Elle ,ne peut laisser son associée de 
J'axe dans cette déconvenue. Il est 
l'ossible qu'Hlltler a.lt voulu donner 
une leçon au Duce, devant l'lntransl­
gea.nce qu'il man!festalt à l'égard 
de la France, intransigeance qul a 
bouleversé les pians nazis. 

CES PROMESSES INQUIETANTES 

Lee Turcs se préparent déjà et é· 
tendent le black-out dans les provin­
ces dep frontières: s'attendent-Ils à 

une agress!on du côté de la Bulgarie? 
Ou bien les récentes promesses a.lle­
mapdes à la Turquie ont-elles rappe­
lé au gouvernement d'Ankara les sui­
tes habituelles de pareilles promesses 
nazies? 

AU DEltNIF..R TOUR 

De toutes façons, les prépa;atifs 
de la Grande-Bretagne vont bientôt 
lni pe1·mettre d' entrep1·endre une 
formidable offensive cont1·e ses ad. 
versaires. Le " Doustotw " écrit : 

La Grande-Bretagne n'a pas encore 
affronté l'Allemagne et l'Italie avec 
les formidables forces de sQn emp're . 
M. Churchill l'a souligné d'une ma­
nière significative dans son dern:er 

discours. Il est évident que, dans ces 
condit'ona, la. Grande-Bretagne est 
fondée à. attendre en toute confian­
ce le jour où les forces de son em­
pire rencontreront celles de ses ad· 
versai res. 

COMI\IE •T ÇA V A FI~ ffi ... , ··~······················-···························································· fa n taisistes de Bari et de Stutgart, 
Sidi Barra.n i serait un e ville impor ­
ta n te désertée par ses h abitants sous 
:e joug britanniqu~. Mais à peine 
cette vill e eu t - elle conn u quelques se · 
main es d'occupation italienne, que l'on 
vit les t r amw ays repr endre leur cir· 
culatio n et !en milliers de fuyards 
rE:ven ir à l'ombre du gouvernement 
de l'Italie heureuse. 

P lus loin, l'mtteur ,·end compte 
d'une récl3nte ï~Uùlication a.nglaise 
trur la peu1· et le courage : 

D U/f!8 le " Mokatta m ", M . Karim 
8aiJI~t abonde dans le m~me sens : 

La sauvegarde des civils con tre les 
raids aériens doit êtr e considërée com­
me une partie essentielle de la défense 
nationale. Nous avons besoin d'un abri 
dans chaque demeure et de centaines 
d'abris publics dans les quartiers des 
villes . Il faut que le gouvernement use 
de largesse, de fermeté dans les déci­
sions et d.e célérité dans l'exécution. 

~. C L..ICHERIE . 

L A co RONNE 
1-. KARA VAN & Co. 

T eus clichés pour impressions typographiques, noir et couleurs 
EXÉCUT ION RAPIDE PAR LES PROCÉDÉS LES PLUS MODERNE~ 

3, rue Monchiet El Kataba • téléphone 56238 

DE QUI SE MOQUE-T - ON ? 

Que s 'est-il produit pour qu'en un 
cli n d'oeil S idi Barran! ait été doté 
de tramways, de cinémas et de théA· 
t r es, ' de ma n ière à dev<"nir 1~ Tefuge 

1 oes fuyards et des persécutés ? 

Dans cet ou.vra.ge. l'auteur dit qu'il 
faut lutter contre la cinquième colon­
ne qui se trouve dans notre esprit et 
qui cause la panique. No u.s devons. 
certes, éviter le danger. Le courage du 
civil réside dans les mesures de pr é­
caution à prendre,conlrairement à l'at­
titu.de . ...imposée t:-ar le courage du soldat. 
L~ service qu'un clvil peut rendre 
à sa patrie, est de se souvenir qu'li 
doit répon\lre de sa vie et la sauvegar­
der, pour ne pas diminuer la main­
d'oeuvre utile et nécessaire du pays. 

. ......... . . . . . ................. . ......... . .... . ..... . . . ..................................... 1" ......... . ..... . ..... , ........ . . . ... . ........... .. . .... ..... . ......... . ........ .................. . 

La vigoureuse 
Robert Fulton, 

idylle de 
l'inventeur 

du bateau à vapeur, avec: 
une coquette cabaretière 

du port 1 
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-
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·GREENE 
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OU LA VIE NE 'fiENT QU'A UN FIL 

D ans le " Minbar ~l Cha1·k ", ces 
l'~j'lexions commentant la mort im­
prévue de l'ancien P résident du 
Conseil : 

Si nous songions que la. mort ~st iné­
"itable et qu'il fa.u.dra bien un jour 
passer par là, nous tiendrions moins à 
la vie. Nous serion)! meilleurs: nous 
limiterions nOS ambitions et nOtre CU· 
pidité. Notre coeur serait porté da­
vantage à la pitié, à la miséricorde et 
au pardon. • 

C'est l"' Egyptian G~tte " qui 
raconte cette histoire : 

Dans cet abri, à Londres, la fiancée 
insistait pour sortir, parce qu'elle pré­
férait sortir plutôt que de rester en 
compagnie d'u.ne petite souris qu'elle 
avait aper çu e. Le couple quitta. l'abri. 
Il avait à peine fait quelques pas qu'u­
n e bombe tomba. sur l'abri. 

D cvns le m~me journal , ce titre 
Nous avon s gagné la. g uerre des 

ner fs . 

Après la chute ae Koritza 

L a presse égyptiumne salue l 'hé­
roïsme et le cow·age des H eJ!.ènes 
qu i ont r é'ussi à d éloger les Ital~ms 
de K o?·itza cette ville for tifiée qui 
constittuût 'le point de dépar t et le 
ce-nt1·e d' approvisionnement des en­
vahisseurs f ascistes : 

Avec le bu t in qu.' lls on t ra.ma..ssé, les 
Grecs son t aujourd'hui m ieux prépa­
rés. Ils dispose n t de p lus d' h om m e$ 
et de plus de matériel, grâce aux se­
cours britann iques. Si a u jourd' hu.i la 
situation est meilleure, il ne faut pas 
oublier ~&u 'il n'en était pas de m ême 
au début des opération s . Aussi, la bra­
vou.re la r ésistance et l'ha bile té des 
Hellè~es sont-elles dignes d'admira­
tion. La victoire sur les Italiens témoi­
g n e du fait qu'u n bon commandement 
peut applanir beaucoup de di ffiCu ltés 
et ven ir à bout de forces plus nom­
breuses et mieux équipées. Le haut 
commandement hellène mérite que l'on 
rende hommage à son habileté et à sa 
techniqu e. Il a prouvé qu'B était supé­
rieur au commandement 1tal!en. 

Les avions ita.Jlens n 'ont pas fait 
preuve d'une grande activité dans la 
bataille de Korltza. Cette Inertie est 
expliquée par la résistance des esca­
drilles anglo-hellènes. Comme si dans 
cette aYenture l'Italie s'attendait à une 
soumission sur toute la ligne. 

Du point de vue tratéglque, I{oritza 
est un centre important et un port de 
jonclion pour les communications en· 
tre l'Epi r e et Salonique. 

0-:1 s'attend maintenant à ce que les 
Grecs consolident leurs positions à Ko­
ritza avant de reprendre leur avance 
è. travers les régions accidentées de 
l'Albanie où les Italiens pourraient se 
retrancher. 

" Le " Mokattam " écr it de son 
c6té : 

Le monde ent!er exprime son admi­
ration à ces valeureux héros. Ii trou­
ve dans cet héro:srne une consola­
tion pour les re\·ers subis par d'au· 
tres pendant cette guerre. L'espoir 
renait dans l'intervention de la. Pro· 
vldence en !av ur de la. justice. 

UN FACTEUR PRI1110RDIAL 

Le haut commandement grec a 
prouvé son savoir-faire, sa. prévoyan­
ce et sa. clairvoyance. 'l'rOis qual!tés 
qui le pla ent à la hauteur de l'hé­
roisme de ses troupes. 

Les Grecs devront poursuivre leurs 
efforts pour protéger leuts lignes con­
tre une contre-offensive éventuelle. 

Les Italiens ont été battus, mals 
ils .n'ont pas encore été vaincus. Les 
renforts affluent vers les troupes du 
général Soddu qul cherche à relever 
le moral des soldat, abattu par ces 
défaites su<'cesslve!'l. 

La r~per<'tt!'l!'l!on de cette victoire 
hellène sera très profonrle en F.thkr­
plc, an désert o('ci<'lental, ~n Turquie. 
e-;, France et danR l'Pmpfre coJon 'al 
frnn~a.ts. 

Les Fran~nis ser·ont surpris à l'ldl-P 
qu'aux Alp s 300.000 combattants 
français ont dPposé les armes sans 
tirer une seule balle, alors q .1e quel-

Qne va-t-il se passe1· t Voicj 
pronostics du. " Mokattam " : 

les 

Si les Allemands traversent la Bul· 
garie, quelle sera l'attitude de la Tur­
quie ? Cons!dérera-t-elle cela comme 
une agression bulgare qu'elle devra 
repousser par les armes ? Nous 
croyons pouvoir répondre par l'a!flr· 
mative. Dans ce cas, le centre des 
opérations serait déplacé du côté de 
l'Orient. 

D u côté de la Syrie et du Liban,Ies 
Italiens ont été déçus. Au désert oc­
cidental, le maréchal Graziani hési• 
te d'autant plus que la chute de Ko· 
rltza hante ses méditations . 

Il n e îaut pas oubl!er, enfin , d'a­
près les troubles surven us à Paris, 
que l'Allemagne est obligée ,de main· 
tenir dans les territoires occupés des 
troupes Importantes. Ce qui l'expose 
à un réel danger .. le même qu! devait 
accélérer la chute d& Napoléon . 

Les 
de la 

desseins 
Providence 

Il est étabii qu'en temps de gtter. 
r e, la p1·oportion des n aissances des 
garçons est p lus élevée que ceUe des 
f ill.es. Les c?.$rntères stati-stiques en 
Grande.Bretagne confirment le prin. 
ci.pe qtte le " Mokattam " commente 
en pr emière page 

En tem ps n ormal, la pr opo r tion des 
n a issances de filles dépasse celle des 
garçons. Mais au cours des dern ier s 
moi s de guerre, les sta tistiques en A n­
g leterr e on t établi que sur la naissan­
ce d e 1.000 fUies on en registrait la. 
naiss&.l\ce de 1.140 garçons. 

On expl ique cet éta t de ch os es pa r 
le fait que la nature répare en tem ps 
de g uerre les erreu rs de la. ba la n ce en 
temps de paix . Ce qui !a.l t q u e les nais­
sances fi n is sen t par êtr e s ur un pied 
d'égali té. 

U n e a utre explication soutient q ue la 
g u erre a cce n t ue l' allure m à le des h om­
m es Ce qui pr oduit son in fl u en ce su r 
la n a issance des mâles, s upérieure à 
la n aissance des filles. 

,._ 

Donnez, riches 

L e D r. T aha H ussein bey pott1·sult, 
dans le " Moussawar ", sa CClllnpa­
gne en f aveltr l\6 certai ns aspect s 
d~t redressement social dans ce pays. 
Son de1·nie1· article dans cette ?'evtte 
é-tait intitulé : 

Le peuple a dea droits qui doivent 
lui étl·e acquis. 

D ans l'(Lrtic!e : 

C~ux qul peuvent faire le bien en 
IDgypte sont peut-être riches e11 for­
tune, en force et en honneur. Mals 
ils son t réellemen t pauvres en sen ti· 
me;nts de sol! dari té sociale et en sen-· 
timen ts de sympathie mutuelle, de 
collaboration et de charité qu'il con­
vient de voir régir les rapports des 
enfants d'une même nation . 

Pl1t.s loin : 
Je ne peux p-as croire qu'un pays 

comme l'Egyple, ayant un budget aus­
si Important, soit impuissant à dis­
penser certains hab!tants de la pro· 
\'ince de chercher leur nourriture et 
leur pla.isit· dans les miettes aban· 
données par les riches. 

!lHARlTE B I EN ORDO~XEl~ 

Dans l"' Akher 8aa ", M. MotLSta. 
pha A nûn écrit : 

Je ne comprends pas comment cer· 
tains d'entre nos cop1patr:otes sous-~ 
crivent en faveu r des pauvres de 
Médi,ne ou les victimes des tremble­
ments de terre cl' Anatolie, alors que 
ceq mêmes compatriotes qui ont don·! 
n6 des milliers de Jivres ame Turc• 
et aux Heclja2iens ne donnent rien 
nux paltvrP!'I tl'Egypte et au-..: victi­
mes des raids aérien!'! d'AI••xandrle. 

Il est Vl'fl.i que la charité n'a pas 
de patrie. Mais aucun Hedjazlen ~t 
aucnn Turc n'a. donné un ~eul mil .. 
li me pour les victimes des raids aé­
riens en Egypte. 

La hausse in~ustifiée 
L e " Balagh " se p'aint de l 'aug­

mentation du cot'l.t de certains pro. 
dnit s loca,u.a; : 

On se plaint de ce que la farin e a 
augmenté de H à 19 à 19 millièmes le 
ckadah• de riz de 16 à 25 milliè~es, 
les quin>.e rotol!s d'oignons de 10 & 
~ 0 millièmes, le savon de lessive de 
5 à 8 millièmes, la botte d'allumettes 
d'tm demi à deux mlllièmes. 

Nous pourrions. à la rigueur, fer­
mer les yeux sur la. hausse du prix 
du bidon de pétrole de 7 à 18 pla..stre•, 
sous prétex te que la. production de 
l'Egypte en kérosène est moindre 
quP. les besoins de la consomma.tlop. 
Mals nous ne pouvons pM concevoir 
la hausse du prix de la. farin e du 
riz et des oignons don t la aurproduc· 
tian est notoire dans notre paye. 

Une telle hausse ne peut être jue• 
tl!lée alo':s qu'en temps de guer"' 
les revenus de l'Individu dimin uent 
au Heu d'augmenter. Abstraction 
faite des riches - qui eont une mi­
norité -. Il n'y a. pas de quoi en­
vier l'Egyptien pour sa capacité d'a· 
chat. La vie sera Impossible el nous 
ne protégeons pas le public contre 
la cupidité des profiteurs. 

C'est la vér!té. Nous ne doutons 
pas · qu'elle sera considérée par le& 

autorités avec l'Intérêt qu'Il convient, 

Le sens de la rivalité 
Dans la m~me ,·evtte : 

Aux élections présidentielles des 
Etats-Unis, M. Wendel! Wilkle a ét~ 
le premier à féliciter le Président 
Roosevelt.Mais aux élections de la. 
Chambre, chez' nol!!'!, lorsque le ré· 
sultat du scrutin fut connu, on cher­
cha en va!n M. Dessoul<i Abaza,l'ad­
versaire du Dr. Ahmed Maher pach R.. 

Jusqu'à quand nos diplomates <'on­
serveront cette attitude? Quand ap­
prendront-ils qu'en politiql!e comme 
en sport le vainqueur et le vai n cu 
do!vent se serrer la main à l'issue 
de la partie? 

Le malheur est que chez nous la. 
politique est un métier et non u n 
!Jport. 

La Nationale de Paris 
en Egypte 

" 'La Ntiltlionale ", Com.p8€Jl<i'e 
d'Assurances, s 'est conformée aux 
dispositions de la Loi égyptienne No. 
92 de 1939 relative à la su<l"'Vedlle.nc. 
et a u contrôle des en tretprises d' .AJJ­
surances et a déposé le cautionne­
ment requis par la dite Loi. 

Par ar.rêté ministériel No. 235 d.u 
11 novembre 1940, paru au " Jour­
na!' Offlciel " No. 156 du 18 novean.. 
bre 1940, " La Nationale " vient d 'ê­
tre enregiSt.Tée sOUs le ma.t;nlcule t 
au Registre des Assurances w ML. 
nistère des Finances. 

Ajoutons à ce S'Ujet que " La N~ 
tionale " n 'a pas seuJ.ement investi 
en E gypte une par tie des réserve!! 
afférentes aux poilees co~~ 
dans le pays , comme l'exige la Loi 
de contrôle, ma is la tota.Jllté de ~ 
ll'éserves. 

D'autre part , !a OOmrp9.1gnle pro. 
cède sur place, dans l~ déla.is let~ 
plus br efs, au paiement des 9.SS'U­
a"3lllces parvenues à terane, au règle. 
ment des sinis tr és et à l'ocroi des 
prêts. 

La. Succursale de "La Nationale'' 
en Egypte présente donc à ses A.sau­
:rés toutes les garanties et tous !el! 
wvanta.ges d'une oompa.gnie a.uto. 
nome. 
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NOS DERNIÈRES NOUVELLES DE L'ÉTRANGER CASINO 
l 

A PARTIR DE DEMAIN 

0 E 
PLACE IBRAHIM PACHA 

Tél. 47432 
Direction: 

Mme BADIA MASSABNI 

"Cette guerre est une guerre UN FRANÇAIS LIBRE, 
~é!l!! la~x A~~ri~a~sp ~.e BnEnV ~: PARLE DE. LA GRÈCE! 

(SUITE DE LA PAGE 1 ) . 
TOUS LES JOURS 

à 5 h. 30 p.m. C'est ux: conflit de principe qui est en Jeu, et non 

frontière .•• 

Comme mol, mes chers amis. vous n'avez paR pu. ne pas faire d'humiliante 
comparaison, à l'heure où la guerre ravage de nouveau la Macédoine ofl nos 
drapeaux se couvrirent de gloire, à l'heure où un petit pR.ys, la Grèce, victime 
à son tour d'une odieuse agr·esslon. trouve dans les traditions d'honneur de son 
héroïque passé, le courage nécessaire pout· refouler victorieusement J'agresseur. 

TH .É 
DANSANT 
ENTRÉE LIBRE 

point le tracé de telle ou telle Mes chers amis, vous souvenez-vous de cet après-midi de mal 1917, où 
nous vtrnes défiler devant nous une brigade russe, qui, sous les ordres du gou­
vernement bolcheviste, venait de déposer les armes et de déserter le champ 
de bataille? Vous rappelez-vous les commenta.lres Indignés et méprisants que 
nous lnspir•alent cette trahison? Pas un seul d'entre nous ne pouvait croire 
qu'il se trouverait un jour un gouvernement français pour déposer les armes 
en pleine guerre et abandonnant s<ln alllè, sé trouver dans la position déshono­
t·ante des Russes. 

----------------··------------------

N.B. Le programme des varié· t• commen ce chaque soir à Sh. 
ao. p.m. 
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IL n·~ pas eton• 
nant ~e les mam­

ans préfèrent cette 
méthode sûre de corn· 
battre les rhumes. Elle est purement 
externe; rien à' avaler; rien qui puisse 
déranger la digestion délicate de l'enfant. 

Au coucher faites œd: ( 1) frictionnez 
~vement la gorge et la poitrine a.vec du 
Vicks VapoRub, (2) frictionnez de même 
façon le dos, (3) afin d'augmenter et de 
prolonger sa fameuse doùble action, 
ftendez-e~ une couche épaisse sur la 
poitrine et recouvrez-la d'une fl~nellc 
chaude. 

Action double et rapide 
Crâce au massage énergique le Vicks 
VapoRub co mm~ nee â agirdirectementà 
travers la peau comme un cataplasme 
i l'ancienne mode. 

En même temps la chaleur du corps 
dtgage de ce puissant onguent des 
vapeurs médicamenteuses que vous res· 
pirez pendant des heures (18 fois par 
minute) directement par les vmes respi· 
ratoires: nez, gorge et poumons. 

Par ces deux actions directes ec 
almultanées, le Vicks VapoRub calme 
rapidement l'irritation, détache les mu· 
c:osités, apaise la tous et facilite de 
nouveau la respiration. 

Eprouvant une sensation de détente 
et de blen~tre, le malade tombe bien• 
tOt dans un sommeil rêparateur. Le 
Vicks VapoRub continue à agir des 
heures entières pendant le sommeil et, 
p~que toujoul":!; dissipe le rhu,me dll 
jour au lendemam. 

.~325~. _,Wfipq 
, ............................................. . 

UNE SEULE SEANCE 
chez le spécialiste 
des Rhumatismes 

Dr. L 0 R 1 A 
VOUS DONNERA SATISFACTION 
Sa méthode donne des résultats 
rapides. 
Demander à titre gracieux son fas­
cicule sur le Rhumatisme à sa Cli· 
nique. 121, Av. Reine Nazli, Tél· 
62804. 

Lundres, 24 (B.O.P.). S'adres-
sant par radio à l'Amérique, M. Er­
nest Bevin, rninistre du Travail et du 
Service National a passé en revue 
les événements qui ont en lieu de­
puis la dCt\nlère fo:s qu'il a parlé à 
des auditeurs dPs Etats-Unis et du 
Canada et Il rappela que pendant tout 
ce temps les choses semblaient· bien 
no!t·es pour la Grande-Bretagne et 
dans le monde ent:er les gens avalent 
presque sembl' accepter l'opinion fa­
taliste que rien ne pouvait contenir 
J'agression allemande. 

Passant en revue les raisons qui 
ont amené Je Commonwealth britanni­
que à poursuivre la lutte malgré les 
désastres de Mat et de Juin et à assurer 
le rééquipement de ses forces qui ml­
rent en échec les plans d'Invasion de 
l' ennemi M, Bevin remarqua qu~ l'I­
déal bt·tlann:q ue es t un Gouvernement 
fondé sur la liberté tand:s que les 
nazis cr·oyaicnt en la direction d'un 
sur-hon1e. 

«Vlrtuell em ~nt. poursuivit-tl, la guerre 
qui a Heu en Europe est une gran­
dr guerre civil . Une guerr non 
point tant entre dPs races différentes 
qu'une guerre entr des princ:pes 
différents et tl n·y allra pas de paix 
t8Jlt que l'un ou J'autre de ces prin­
cipes ne triompha. Ou bien nous de­
vons accepter de nous mettre à ge­
noux pour adorer un csur-homme• et 
accepter sa dom!natlon ou bien nous 
devons !aire du principe de la démo­
cratie Je fondement du Gouvernement. 
En d'autres termes ou bien le peuple 

L'effort de guerre 
de 'l'Empire 
britannique 

L'importante contribution 
des Indes 

Londres, 24 (B.O.P.). - M'. Amery 
secrétaire pour les Indes a déclaré 
dans u.n message radio diffusé, que 
tandis que j'armée des Indes consistait 
en temps de paix en 160.000 hommes, 
elle est en vole d'être étendue actuel­
lement jusqu'à 500.000 hommes, entrai­
née, équipée et motorisée de la façon 
la plus modeme. li a H.jouté que tou~ 
les soldats indien~ étaient des volon­
taires. 

Il a rendu un hommage particulier 
aux troupes indiennes qui ont renforcé 
les garni•ons de Malaisie et d'Aden et 
l'armée britannique du Moyen-Orlent.La 
section incUenne de t•ansport qui a 
montré une si belle disclpl<ne et une 
Si belle tenue joue maintenant un rôle 
actif en Grande-Bretagne. M. Amery 
a également rendu hommage au cou­
rage des troupes Indiennes de Somalie 
et à celles qui ont jou.é un rôle de pre­
mière importllnce dans les opérations 
de Gallabat. 

Il a également rendu hommage aux 
navires marchands des Indes qui des­
servent de nombreuses lignes impor­
tantes 

En ce qui concerne l'équipement, M. 
Amery a déclaré que les Indes tout 
comme le~ Dominions se trouvent 
comparativement en avance sur 1914. 

1 
L'Inde ajouta-t-Il a tt:>ujours été un 

grand producteur de vivres et de ma-

l tlêres premières et ses ressources sur 
ce terrain ont été considérablement 
augmentées. Mais elle est également 
aujourd'hui l'un des grands pays In­
dustriels du monde. Ses indll.'ltrles 
textiles ont été considérablement clé 
veloppées. Elle 11. une industrie du f<·; 
et de l'acier qui se développent raplck 
ment tant en ce qui concerne Je volume 
de production que la qualité. Elle ra­
brique déjà ses prop~et. fusils et ses 
mitrailleuses. son artillerie de campa­
gne, jusqu'aux canons de stx pouces , 
ainSI que des munitions de toute sorte. 

Tanger mcorporé 
au protectorat espagnol 

du Maroc? 
~<>+--

Madrid, 24. (l~~ulcr) . . - Le Cahine~ 
espagnol, r(•uni hier sorr, n approu,·é 
une loi établi•snnt « le régime légal ùe 
'l'anger en verin de son incorporation 
tlans le protectorat espagnol du l\faroc >. 

SERVICE POUR PASSAGERS ET MARCHANDISE~ 
entre 

L'EGYPTE ET CHYPRE r. 
2. 

3. 
L'EGYPTE. PALESTINE, CHYPRE et MERSINE 

SUEZ et les ports de la MER ROUGE 

--------------·--------------
Pour toua renselqnementa, s'adresser aux bureaux de lez 

Llnè lu 

ALEXANDRIE: 2, Boule•ard Zagh !oui. Tél: 21423. 
LE CAIRE: 61. Rue Ibrahim Pacha, T<>l. 46322. 
SUEZ: Rue El Bosta El Khédivieil. Tél. 50. 

Pbcnaonic: Mail 

PORT·SAID: The Engllsh Coaling Company Ltd .. Tél. 333. 
ainsi qu'à tous les buroaux de THOS COOK cS. Son. AMER!CAN EXPRESS 
Co .. !ne.. et aux principales agencea de voyages. 

R.C. A. 1670tl 

doit accepter les ordres d'un suzerain, 
ou bien les gouvernants do:vent être 
respectables vis-à-vis du p upie. Il est 
clair par conséquent qu'Il ne s'agit 
point tant du. trac~ de telle ou telle 
ligne de. frontière mais de savoir si 
les armées de la liberté,pat· leur éner­
gie, leut· habileté, et leur détermina­
tion, se battro11t pour les droits de 
l'homme ou bien seront pour toujours 
subjugués. 

cJe suis convaincu que les princi­
pes pour lesquels nous nous battons 
triompher(\l'lt et q~:e lol'sque viendra 
le temps de faire un nouvelle paix 
ces prlt;rcipes seront mis <m applica­
tion et formeront la base ùe gouver­
nement. 

cNon seulement ces principes seront 
reconnus par la pail< mals des mesu­
res seront prises afin que la «démo­
cmtle• ait l'occasion de se développer 
dans les rég:ons ofl elle se ra appliquée. 
Lt\ elle devra être nourrie et renfor­
cée jusqu'à ce qu'enfin ell e atteigne 
une structure qui la mette· en égalité 
avec les &litres démocraties du mon­
de•. 

J\I. Bevin fit appel à la collabora­
t:on des peuples qui désirent la vic­
toire pour les principes de l!berté.La 
forme de la collahoration qui doit être 
donnée doit être déc:clée par ces peu­
ples eux-mêmes mals le Common­
wealth hritann!que st déterminé à 
donner jusqu •à son der·nier penn y et 
jusqu'à sa dernière once d'effort pOlir 
résister à l'agress:on et gagner la ba­
taille de la liberté et tl a demandé 
quel espoir meilleur pcwvait être don­
né à ces millions d'hommes qui souf-

J !rent sous la tyrannie nazie que leur 
faire savoir que les efforts des hom­
mes et des femmes libres dans le 
monde entier étaiPnt constamment di­
r'gés vers leur déllvuance. 

Et il a conclu: «Qu 'Ils entendent la 
réponse reten tlssan te du v rom bisse­
ment des avions constru:ts dans vos 
fabriques, des canons des navires, et 
le toutes les ressources de votre pro­
duction. Tout cela déversé à flot pour 
aider à rapprocher le gr·and jour oi• 
les hommes et les femmes llbr·es pour­
ront s'asseoir autour d'une table et 
dire: «nous avons fa!t un effort com ­
nnln pour sau\·er l'âme de l'humanité:. 
et, après le triomphe contre l'agres­
Sion, se mettre au travail polir cons­
tnrire un ordr·e mondial nouveau dont 
les fondements seront la sécurité et la 
l'berté sociales et qui grll.ce à ces 
f ndements, donnera an" fils des 
hommes l'occasion d'élever tm édifi­
''" q11i valait le prix du sacriflce fait 
pouz: le gagner et qui représentera 
une civili~at:on plus pure, plus élevée 
et plus noble. 

Mals ce gouvernement n'est heureusemen ~ pas 1 ... France. La France, la 
vraie Ft·ance, n'est pas celle que prétend repré6enler M. Laval. La voix de la 
France n 'est pas celle qui se fait entendre oJ'Ciclellemcnt à. VIchy; la voix de 
la France c'est la volx de l'honneur, c'est celle de notre Jeanne d'Arc, de notre 
Bayat·d. de toutes les époques de notre grande hrstolre. C'e•t aujourd'hui celle 
du ~hef des For·ces françaises libres, c'est celle elu géné r·al de Gaulle, et cette 
volx, nous savon~< que c'est aussi la vOtre. D' innombrables lettres qui nous at·ri­
vent de France nou.~ en apportent chaque jom· l'écho. Toutes ces lettres, qui 
sont des actes de ~ol patriotique, nous afr!rment leur !idél~té et nous crient 
leur confiance. Elles ont raison . L'avenir prouvera, une !ols de plus, que seuls 
ont raison, ceux qui se refusent à désespérer. 

L'agresseuJ' italien qui, n'entra dans la guerre que lorsque fut consommée 
notre défaite, l'agresseur Impie qui pro!lte d'un Vendredi -Saint pour égorger la 
petite Albanie, vient de s'apet·cevolr qu'on peut lui tenir tète. Il escomptait la 
capitulation de la Grèce, et avec cela une marche triomphale sur Salonique. Et 
vo.cl que les hérolques bataillons de la, petite armée hellénlqu.e bousculent les 
dl vi~ lons Italiennes, portent la gu.erre en Albanie et· s'emparent de Koritza, 
cependant que J'aviation anglaise d~trult dans le port de 'l'ar·ente 50 pour cent 
des cuh·aRsés Italiens. 
· Comme la Serbie de 1914, la Grèce a préféré la lutte ... u déshonneur; comm e 
la Serbie de 19H, elle a fait confiance à son alliée; comme la Serbie de 1914, 
li se peut qu'elle subisse des t·evers, car Hitler ne peut pas permettre que so n 
valet soit voué trop longtemps à l'échec, rit als comme 1a S_e t·ble de 1919, elle 
connattra le triomphe national, Et ce triomphe sera aussi le nOtre. 

NOUVELLES BRÊVES 
------------------·-----------------

FRA N'CE 
LA JOURNEE DE 6 h, 1/2 

DE TRAVAIL 

Paris, 24. (Hava ) . ·-- Le go\1ver· 
nement françois a décidé d'instlluer à 
litre d'e;q>~rience temporaire, la jour· 
nèe de trn,·arl continu• dans les admi· 
nisu·a1ions publiques de la Serne et 
Oise i! par·tir du ~5 novembre J\HO. 

Cette n1esure a été .prise en vue de 
r~aliser uue éconolllie elu chauffage et 
ùe l't\clniragc, et de permettre au s"ln· 
rié J · efl cet uer son ra vitaillemeut dane 
les Jneilleures conditions. 

Le gouvemement a iuvité ~gaiement 
les enl<epri,es pri,•ées a appliquer le 
mèrue ptincipe. 

J,l\ moye nue de tra \'a il er a de E<l x 
heure• et demie, en principe de 10 à 17 
hPul'es a1ec une internrpt1011 d'uue de· 
mi·heure. 

PORTUGAL 
LE NOUVEL AMBASSADEUR 

BRITANNIQUE 
Londres, ~J. (Reuter). - Sir Ronald 

Hugh Campbell, ancien awhu~~aùeur A. 
l'ans, vreut d'être nornmé ambassadeur 
extraordinaire et pnini•tre pll•n1po1en· 
tinire à l.•shonue. JI succi·de A. Sir " 'al· 
fred Holhy. 

GRANDE-BRETAGNE 
UNE DECLARATION DE 

LORD LOTHIAN 
New·York, 21. (Reuter). - La con· 

fiance dans la victorre finale a été ex· 
prim~e par Lor·d !.olhian, ambas adeur 
de Grande·Brctagno, à son arrivée ici 
aujourd'hui, venant tl 'Angleterre . Il a. 
di1 que la Grande·Brelagne avait ac· 
cueilli avec gratitude la déclaration du 
Président Boo~e,·ell relative à l'octroi 
cJe 50 o/o cle la production de anues 
eu Amérique . «>Vs rnJ(•e procll~ine sera 
une année dure eL <lrfficile et plus nouH 
recevrons de J<itats-Unis du matèriel 
mieux ce sera). 

MORT DE LORD TRYON 

Londres, 2,5 (Reuter) . - Lord Tryon 
qui avait le grade de major et fut 
directeur général des Postes pendant 
cinq ans, est mort subitem en t à l'âge 
etc 69 ans, 

Il avait été élevé à la pairie lors de 
s&. mise à la t·etraite au mois de mai 
dernier. 

ALLEMAGNE 
LES FEMMES ALLEMANDES 

Londres, 24 (B.O.P.). - Parlant du 

BRITISH MOVIETOHE NEWS 
Chaque jour matinée à 3 h 15 - Vendredi & Dimanche 
matinée supplémentaire à 10 h 30 a.m. à Prix Réduits 

.......................................................................... 

Pour la 

21 • rue Madabegh 

DEVIS SUR DEMANDE - MEILLEURS PRIX 
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Je savais que vous 
, . .. 

apprectertez 

le•C'4M.-
Ieur qualité et 
leur fraîcheur ! 

! caractère des• lemmes d' .A.Ilemagne, Sir 
PHILOSOI•JIIE nu TEMPS PRÉSENT Robert Vansittat·t, chef conseiller dl-

--::--------------------- plomatique du gouvernement britannl-

LA 
. 1 que a déclaré au cours d'une émission 

GUERRE ET L'AMOUR ~~~;~~~o~:~~a~d~r:n:-:.~~t~a=s~,J:~~~~ 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 
L'amour n'a pas ~chappé à la con­

fusion générale et au renversement 
des valeurs. Le romantisme lui assi­
gnait la première place; le ratlonna­
l:sme lui a ôté son caractère plato­
nique et chimérique. Après la grande 
guerre, l'espttt de camaraderie J' é­
mancipation morale de la femme: l'ex­
tens!on du sport et sur·tout les dures 
conditions matérielles, l'ont relégué à 
l'tJ.rrière-plan. Pourtant il est une né­
cessité impérieuse de 'l'âme que rien 
d'autre ne saurait remplacer. Il est 
Immortel. Nombreux sont les êtres qut, 
m(•me à une époque aussi contraire 

l'amour que la nOtre, estiment que, 
snns lu;, la vie ne vaudrait pas la 
peine d'être vécue. Beaucoup moins _ 
s'en trouve-t-il vraiment un à l'heure 
actuelle? - songent, à 1 'instar du 
poète, que ctvut le temps qui n'est 
pa~ consacré à l'amour est perdu.~ 
Quand nous nous adonnons aux joies 
et même aux pensées de l'amour,n 'é­
prouvons-nous pas l'impression que 
nous sommes des déserteurs de la 
réalité, que nous volons au temps des 
pa r·celles que nous ferlons ml eux de 
consacrer à des choses plus Importan­
tes, utiles à la grande cause ou tout 
au moins à une collectivité? En ce 
moment a-t-on le droit de penser à 
sol? 

L'amour est Indispensable, moins 
pour ses promesses de bonheur que 
pour l'épanouissement total des êtres; 
toutefois. il n'est pas ce qu'Il y a de 
plus Indispensable dans une existen­
ce. 

Songeons aux centalnee de milliers 
de réfugiés qui, chassés do leurs fo­
yers et dépouillés de tous leurs biens, 
errent sans repos et s'abritent dans 
dea gltes de fortune; songeons aux fa­
milles séparées par l'invasion, aux 
m res qui ne savent pas où se trou­
vent leur·s petits enfants et s'Ils sont 
encore en vie; songeons aux opprimés 
qui vivent dans la terreur d'une déla­
tion, d'un massacre, d'un emprisonne­
ment, d'une nouvelle humiliation; son­
geons à tous ceux que l'on a trans ­
plantés de force et qui ne peuvent 
s'acclimater loin de leur patrie bien­
almée et de leur sol natal; songeons 
aux populations ch•Hes qui ~ont à la 
merci d'un bombardement ou menact<es 
de famine; songeons enfin à ceux qui 
pleurent un être cher, 1111 foyer détruit. 
Comptons et mesurons _ et nous le 
pouvonR! _ toutes ces ~ouf!rances et 
pMons la valeur de l'amour. 

Nous sommes bien forrt1.~ de conve­
nir qu'Il a subi une éclipse, que des 
forces considérablement plus lmportan­
l.-R et d'une importn.nPe ré~llement vi· 
taiP, sont aux prises pour la sauve­
garde des intérêts supél'lcurs de l'hu­
manité. 

L'amotrr n'a pas fait fnilllte, non, 
mA.is tout simplement, on n'a plus 
guèré le temps d'y penser. Gageons 
que, la guerre terminée, on ne lira 
plus de romans d'amour pondant plu­
sieur!=~ annôes. 

mort et potrr Illuminer le chemin té­
nébreux, inconnu qui s'ouvre devant 
l'agon:sant. Nous s.entons que le com­
pagnon bien-almé n'a pu nous su ivre 
et qu'il eat resté très loin derrière 
nous. La tendresse que n ous avon s re­
çue, celle que nous avons donnée n e 
nous sont d'aucun secours en cette 
heure sùprême. Nous sommes bien 
seuls, Irrémédiablement seuls. 

Mals il est prouvé que les hommes 
ne profitent que faiblement, - au vrai 
dans une proport:on infinitésimale! _ 
de leurs expériences. Et peut-être est­
ce mletiX ainsi; en ce qui concerne Pa­
mour, cela ne fait aucun doute. Car, 
à peine le malade re v! en t-il à la vie 
qu'il oublie ou veut oublier ce qui lu! 
fut révélé au seuil de la mort: l'ln­
capacité de l'amour à combler une so­
litude. Il se rattache à l'amour comme 
au plus précieux des biens qu'il fut 
sur le point de perdre. C'est l'amour 
qui lui donne la force de guérir com­
plètemenJ; et celle de revivre. 

Il en sera ainsi après la gllerre. On 
s'étonnera d'a voir pu mener une exis­
tence aussi pauvre d'amour. Mais est­
Il certain que l'amour rernontera ~ur 
son piédestal et recommencera à ré­
gente•· les hommes? C'est peu proba­
ble. Aujourd'hui, il n'est guère pour 
nous autr chose qu'une consolation, 
un dérivatif, un refuge, un palliatl f, 
une courte évasion au royaume du 
bonheur. Après la guerre, nous ne 
pour·rons pas admettre qu'une créatu­
re humaine considère son existence 
per·due à cause d'un chagrin d'a­
mour. "L'amour, comme tous les autres 
sentim nts, obéira davantage à la 
CQnsclence et à la raison. A l'heure 
actuelle, les destins Individuels Impor­
tent peu; chacun le sent et ne peut 
s'en ln·iter; nous sommes tot/rmentés 
par des problèmes beaucoup p'\us vas­
tes que les problèmes soulevés par no­
tre propre personne. Pour un grahd 
nombre d'entre nous Il .n'y a phrs 
qu'un amour: 1 •amour de la patrie es­
clave ou blessée. 

Les valeur·s Rp!rituelles reviendront 
à leur place mais elles appara!tront 
sous un (•cla!rage difft<rent. Quand la 
guerre sera termln~P Pt que, r(•clults r\ 
nos habltuPlles pr·oportlons humaines, 
nous aurons le loisir et de nouveau le. 
goflt de nous occuper de nos 'int~rHs 
personnels, est-ce que l'amour que 
nous reasentlrons pour un être nP 
sourrrlra pas de ce brusqne rétrécisse­
ment de noua-m mes? Ou bien, au 
contraire, rPce·vrn-t-11 le rayonnement 
de cet amour sacré qnl nous' exhaussa 
jtrsqu'A. la cime rte notre Ame? Accou­
tum(•s à nous sacl'lfler pour le plus 
b~l id~al qui puisse grandir l'homme, 
nous saurons peut-être rendre à l'a­
mour sa vérlta ble signifieation qui est 
de donner et non de recevoir. Nous 
n'oubl lerons pas que nous avons trem­
blé, souCf rt, pleuré pour d'Innom­
brables inconnus, nos frères de race, 
de coeur ou de culture. · 

L'amour peut être le me111eur ou le 
pire pour 1111 dPstin humain: Il rend 
par•foiR les l'tres tyranniques, lnju~tes, 
mauvais, veuleR. Non1=t avons des rat­
sons d'e~pérer que ce sentiment se dé· 
poulllera de son égoïsme et que nou~ 

nou:<~ en servirons comme d'un tremplin 
pout• nous (•lever f't nous r~g(·n~rPr. 

La guN·r·e nous n ura appr·is le sen• le 
plus pur du mot amour. 

lu une émancipation sociale que la 
classe moyenne allemande n'a voulu 
une émancipation polltique. Il y a des 
exceptions. mals la règle est claire. 
Les hOmmes et les femmes d'Allema-, 
gne se satisfont de la servitude 'l. la­
quelle Ils sont soumis à la condition 
qu'Ils pu issent à leur tour être assurés 
ql-'ils soumettront d'autres personnes à 
la même servitude. C'est pourquoi vous 
ne devez pas croire que la doctt·1n e de 
Hitler a été imposée aux AllemJ.t><ls, 
malgré eux. Au co nt ra it·e elle ..r.p;>v••e 
à IJ. grande majorité parmi eux o<.hC­
tement ce qu'eilè désirait sans qu'• l y 
ait eu aucune résistance effective à ses 
doctrines fausses et sanguinaires. Les 
femmes dans l'ensemble ont montré à 
son égard à peine un peu plus de mau­
vaise ·J';)!onté que le hommes. Elles 
seront restées aussi ,primitives da n s 
leurs manières que !es hommes alle­
mands dans les leurs. 

MAROC F-RANÇAIS 
LE GENERAL NOGUES 

A MEKNES 
Rabat, 25 (Havas). - Le général No­

guès, Résidant général de France au 
Maroc, s'est rendu hier à Melmes et à 
Fez, où 11 a el<amln6 avec les au.torités 
locales les problèmes régionaux. ! 

Les Cra•eo "A" a'trriteroot pas 
votre gorGe· Elles ont un e fraîch eur 
particulière er une douceur que 
vous recouaoilrez du pre nuer coup . 
Essayez-les et vous ''errez comme 
elle~ au~meoteront le plo1s1r q utJ 

vous prenez à fumet 

LES CRAVEN "A" N'ONT QU'UNE 
')UALIT~ DAN LE MONDE ENTIER. 
ELLES N'EN CHANGENT JAM.\IS. 

PAQUETS de 10 APT. 3- ào 20 à P .T. 6 
EN BOITES DE MÉTAL envelopJ>ees à<> 

cellophùnt : !SO à PT. 15 

FABRIQUEES SPËCIALEMENT POUR 

ËVITER LES IR RIT A Tl ONS DE 1. A GORG~ 

IJE.ltl AN DEZ 

les CRA.ND·Y- RHU~1- VERMOUTH • GIN 

B L c 
LES ·SEULS PRODUITS DISTILLES EN EGYPTE 

DEPUIS 1884 

VENDUS EN ANGLETERRE 
RECONNUS 

AUTHENTIQUES, PURS ET D'EXCELLENTE QUALITÉ 
PAR LA 

ROYAL. COMMISSION ON POTABLE SPIRITS de LONDRES 
FOrJHNISSEVBS 

DE L'ARMEE ET I.A MARINE BRITANNIQUES, DES HOPITAUX 

ET DES CROIX-ROUGE BRITANNIQUE ET AUSTRALIENNE 

fi 

1:!:' 
,. 

Lor·squ'on a lnngu~>ment frôlé la mort 
an cours d'une mn.Jaclie, n,a-t~on pas 
éprouvé, au sein de l'lsolemPnt le plus 
pal'f::r.'t que l'on puls•e connaltre, la 
certitude résignée que l'amour est peu 
ri· c·hose et même rien ... ? ToutPs les 
per~onn~s qu1 se ~ont tr·ottv~eR clan~ ce 
.cas snv .... nt qne la penRtSe dC' l'amour 
n'C"!Ü pas a~~Pz puissante, nfH~("Z rayon­
nante pour dissiper la crainte de la JOSEE SEI<ALY. --·-··----· ··-··--~--~---;·.-.-.-:;....,...-~ .... -~4-·········· ············-···-······-··-·-- ~--·-·-···· .. -------~ 
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Cinémas 

Ju lundi 25 nov. au d lm.1er déc. 

-
2ème SEMAINE 

Ou jeudi 21 au me rcredi 27 nov. 

Ou mercredi 20 au mardi 26 nov. 

1~e­
liiAIW ~H 

liiHlS 

Au meme programme: 

T oo Hot to Handle 

.R' o·xv SALL~ 
D'HIVfR 

Ou dlm. 24 au mercredl 27 new. 

Du lundi 25 nov. au dlm. 1er d6o, 

.. 
...... . ~ 

SHIPYARD 
SALLY 

avec 
GRACIE FIELDS 
Au m;.me programme: 

THEY GAVE HlM A GUN 

Ou ma rdi 19 au lundi 25 nov. 

George SANDERS 
Margaret LINDSAY 

Vince'nt PRICE 1 

Nan GREY 

o ··~ t.·.A·-~ N .. A 
Ou lundi 25 nov. au dlm, 1er d6c. 

PO ·:TJ 'N-1 E.R E 
Ou lundi 25 nov. au dlm. 1er déc. 

dans un f il m 

d~ERHST LU BITS CH 
·le maitre d e !humour 

Nin{)tchha D' Lc.o:i',;:' 

lt.c. 27286 

PATINAGES 

l~l1ilïl.11!11f~lfl 
AVENUE FOUAD 1er 

NOUVELLE PISTE 
SANS JOINTS 

TOBOGAN 
POUR 

PATINEURS 
Patins de la mei lleure marque 

BAB·EL·LOUK 

NOUVELLE 

PISTE DE 
PATINAGE 
PI~G- PONG 

TEA- GARDEN 

LA BOURSE EGYPTIENNE 

lJN JOLI TABLEAU 

Pas do pose , pas de bell e t oilet t e et pts de jeu de lumière, pour• 
t a nt c'~st une d es plus bel les photos de J oan Blondell avec son pe· 
tlt, 

HOLLYWOOD 
AU TRAVAIL! 

Parmi les films qui entren t 
cette se111aiue en production 
aux studios de Cuh·er City, 
citons yrinc ipalement «T!Je 
PliÎladei]Jhia storyn, 1 film qui 
sert de rentrée à Katherine 
llepburu que le succès de cet­
_te pièce a retcuue à Brout! way 
et loiu d'lloJh·\\'ood durant 
plus de deux àns. 

Les partenaires de l{at heri­
ne llephurn seront James Ste­
wart, Holand Young, le créa· 
teur de «Toppe1·"· \ ïrginia 
\Yeidlcr, Huth Hus ey ont été 
é~alement engagées pour ce 
f11m dont George Cukor, le 
metteur en scène de "The wo­
men, assurera la réalisation. 

«Bitter sweet,, l'adaptation 
cinématQgraphique de J'oeuvre 
célèbre de ~oël Coward, est 
également entré en production. 
?\elson Eddy et Jeanette l\lac· 
Donald sont les protagonistes. 

Paul Lukas, Diana Lewis, 
Félix Brcssart et Sig Rumann 
ont été engagés pour ce film , 
mis en scène par \V. S. Van 
Dyke II. Diana Lewis a fait 
dans ccAndv Hardy meets de­
butanten (Ïe rôle 'de- la débu­
tante) des débuts sensation­
nels. On se rapellera que Fé­
lix Bressart et Sig Rumann 
furent deux des trois commis­
saires soviétiques de cc:\inotch­
kan. 

Deux films sont actuellement 
en voie d'achèvement. L'un 
est «Golden fleecing, avec Lew 
Ayres, Hita Johnson, Virginia 
Grev et I'\at Pendleton. Leslie 
Fe1Ùon à qui l'on doit "Stron­
ger than desire, a assu ré la 
mise en scène de «Golden flee-
cingn. 

Quelques mots sur ... 
Ann Rutherford 

L'espiègle P olly Benedict 
des films de la série du juge 
J lardy est d'origiue écossai e. 

on grand-père, Samuel (;eor­
ge R utherford, était membre 
des Communes. Son père, émi· 
gré aux Etats-Unis, fut une 
des vedettes du l\Ietropolitau 
Opera de New-York, sons le 

seudonvme de Juan Guilber-
ti. Sa mère Lucille !IIansfiold 
Ruth erfor d fut une des acti'Î­
ces les plus aimées des pre­
miers film muets. Son grand­
père mate rnel,, Richard !\!ans­
fie ld, a laissé le sou,·enir d'un 
interprêie parfait de hakes· 
peare. Nantie d'une pareille 
a cendance, elle n'a,·ait à 
choisir qu'entre ) a politique 
et la scène. 

Elle opta pou r la scène. Le 
hasard voulant q u 'on ait be­
soin d'une enfant daus une 
pièce que sa mère jouait, Ann 
H. uther for d fit ses débuts dans 
~~~Irs. Wiggs and the cabbage 
patchn. Quelques années pas­
sent, Ann R utherford débu te 
à la radio, puis on la r ett·ou­
ve qui fait successivement une 
douzaine de fi lms, quelques­
uns sous la direction de Lew 

rAyr es, alors metteur en scène. 

Ann Ruthel'ford est ensuite 
engagée par la ~letro-Goldwyn­
Mayer. .Elle to urne un ·court 
métr age, paraît ea suite avec 
H.ichard Dix dans <<The Devit 
is drivingn, puis avec Montgo­
mery et Rosalind Russell dans 
uLive love and leanl», dà:h 
ccûf hnman heartsn, avec J a · 
mes Stewart. 

Ann R utherfo rd ensuite se· 
ra incorpor ée... ou presque 
dans la tamille Hardy comme 
«sweetheartn de Mickey Roo-
ney. 

L'autre film est ccDulcyn, :>l ais Ann R utherford voit 
dans lequel l'acisle et amusan· s'ouvrir devant elle une car­
te Ann Sothern crée un nou- r ièr e moins limitée que celle· 
\'eau rôle. Holand Young, ci. Elle a été choisie comme 
déjà engagé pour "The Phila- partenaire de \ Vallace .Bee ry 
dclpl11a. stotyn, sera. la v~clctte dans u \Vyoming>~ . ous la ver-

1 nl8scuhne de ce film, mter- 1 rons dans ccPride and preju­
prêté également par Billie 1 dice", dans ccGone with the 
Burke, Lynne Carver, et Dan windn. 
Dailey Jr., un _jeune acteu r Sa création dans uAndy 
qui a fa it ct;~ dehuts . remar- Hardy détectiven (Judge Hur­
qués dans «Ih.e ?aptam lS a dy and son), est parmi celles 
lady»n, aYec Vtrguua Grey, qui feront date dans cette jeu-

Walter 
" sera a 

" Nick 

Pi dg eon 

nouveau 

Carte r " 

ne ca rrière. 
Ann Rutherford nous four­

nit la première indication d'un 
grand tempérament dramati­
que. 

Charles 
au 

Winninger 
trctvail ! La ~letra - Goldwyn - :'\layer 

vient de mettre en production 
un nouveau film de ra série Charles \Vinninger, dont on 
de :\ick Carter détect've, dont se rappellera la création dans 
le titre n·a pas été encore fixé. «Babes in armsn, va tourner à 
C'est George B. Seitz, le réa· nouveau avec Judy Garland, 
Jisateur habituel des films de ccLitlle ·ancy Kellyn, qui sera 
la séri~ du .iuge Hardy, qui son prochain film . 
dirige les prises de ues de ce «Little Nancy Kellyn sera 
rilm. \\'alter Pid~=:eon sera dirigé par N.orman Taurog, la 
;\id. Cu1-ter comme il l'a été supervision d'Arthur Freed 
dans «1\ick Carter master dé- qui a déjà produit ccBabes in 
tectiven et dans «Phantom armsu et ·"Strike up the bandn. 
raidersn, c'est à dire avec un La distribution de «Little Nan­
rare brio. La distJ'ihution rom- cy I<E'llyn comporte, outre Ju· 

Cin émas 

Ou lund i 25 no v. a u d im. 1er déc. 

D•• 1···~ ,,. ".c: PO ..... ..tl-"\ ~ ,.._ ri o. 

G A-:JY 1Vl0R i.A ' • .t 
ELVIRE POPESCO 

dans 

LE BOIS 
SACRÉ 

' 

Ou lundi 25 nov. a u dlm. 1er déc. 

LYNN BARI 
JUNE GALE 

GUINN W ILLIAMS 
MICMAEL WHALEN 
EDWARD BROI>HY 
20th c.nrury-Fc»t Pictvre , 

Au mê m e programme: 

HERE 1 AM A STRANGER 
A 

Savez-vous que ..• 
... Donglas ~IacPhai), la ré­

vélation de ccHabes in armsn, 
a été proclamé par La\\'reuce 
Tiboett, ede meilleur jeune ha· 
ry1on d'Al1lériqncn? Il sel'n le 
partenai1·e ·de .J ud~· Gartand 
dans uLittre ancy Kelly». 

... Roland Young, dont ln 
création du personnage rie 
ccTopper" est rlans toutes lf's 
mémoire!'\, a été eng::tgé EHt· la 
'lletro GolcTw,·n-::O.f<l\er potll'" 
tourner uThc . Phi.lnd~lphia ~ 
story" avec f{atherma Hep· 
burn? 1 

•!•' ·:· ·{• 
... C'est Fral}k Borza~e, qui 

dirigera le nouveau film rlJ} 
Robert Taylor, uFiight com­
mandn ? Nou!l verron!'< encore 
de Frank Borzage, " trange 
cargon et ccThe mortal stormn. 

prPnd la rlPiiri~nsP .TO.\'Cc> ch· î.:ulanrl et î.har!P,; \\'in - •:• •:• •:• 
Compton, la fine 1\::trPn \'Pr- ningPr, (;.porg-es 'llurphv -le ... les prisl's riE' \'UPs rle .. r.ol· 
IIP, rlont rP son' lr•s cl(>Jlllf!'\ Il st ~~ llll..,lh qrtr• rl~ll'iPUl' rom<'· dPn fiPerin~n nt rnrnnJ<"Il<'é 
)Jnlh\\'nod, ])IIIJ;tlc] \l('rk, ,]jr•lJ de «lll'llflrl\\'a\ IJJI'IMI\' o( ~\lX slnrlios 'I!Ptro (;nlchn ll· 
r;1•org-r L""' ', TttllJ . -.. ,,1 (un Jf)',rh , rt noug-l;rs 'lln!'Phn~l. , 'Il.,,., ,. dr f'ni\J•r Cil\· '! \ 111J 

no rn .( retenir) et Edouard 11H ri•\·Piuuun de ul:labcs 1n SntiJPrll. '"'i la 'edetle de ~:elle 
Ashley, arwsn. productiOn. 

Music-Halls l 
Casinos-Cabarets 

LES 2 RAYS 
attraction américaine 

KAISSA ROBBAJ 
vedette du chant 

Lazara et Castellanos 
attraction cubaine 

YOLY ,& RODNAY 
attraction mondaine 

2 AHGOS 
attraction fantaisiste 

TEHUY ET SHALUEY 
danseurs excentriques 

SIMONE SIM 
Fantaisiste française 

Mlle AGA 
danseuse classique 

AMINA1 MOHAMED 
• danseuse orientale 

ITSA 
danseuse fantaisiste 

MAGDA 
danseuse mondaine 

ILONA KORNICH 
danseu~e de genre 

KIKI 
danseuse fantaisiste 

Mlle GIOCO~D~ 
danseuse excent~que 

LILI ' 
danseuse moderne 

F'IFJ 
danseuse orientale 

Dimanche, matln!e à 6 h. p.m. 
R.C. 1602 

m~.,~~Jtgl'l 
RODICA 

l.a grande vedette d~ la Radio 

Miss TURQUIE 1931 
FRANQUITA 

ET RAYMOND 
danseurs Internationaux 

Mary 
Viola 
l\Iimi 
Sonia 

Wedad Fahmr, 
Lolita 
Ti ta 

FOOTBALL: CHAMPIONNAT DU CAIRE 

Grâce à un finish formidable, 
le National ; S. C. égalise 

I'Egyptian State Railways 
avec 
(3-3) 

Il nous t ut donné d'a•"l•ter a. pendant a. l'excellent Nour q ui 
un beau match vendredi à Gué - fut l'àme de son équipe et in­
zireh, dont les protagonistes contcstablement le meilleur hom-

' 

étaient le Nat1on a 1 s .e. et J'E gy p- me sur Je terràin. Bonne partla 
lian State Railw ays. de Saber dans Je~ bois, pu!ssam­

L'équipe de Sapt!eh surprit ment aidé par le tandem Abdel 
agrés.bJement en démontr a nt K halek-Abdei Chaféi. Médiane so ­
qu'elle est en for me et que mal- llde et b hen en souffle. Triplette 
gré sa défaite contre le Calro d'attaque ~t'entendant à merveille 
C1ty Police elle est capable d'ln - et pleine d'allant, bien servie pa.r 
qua>ter les m•llleurs. E n fait l'E. de rapides ailiers. 
:;. L{. a été supérieur à son ad ver- Le National, sauf à la fln de ill 
&><;re durant la majeure partie d e reprise fut terne. Le trio dé!enslt 
ill. renco:otre. Son jeu net, décidé seul se sauva de la médiocrité 
ct .::'un ensemble parfait en im· ainsi que Mounir l'ailier drpit. Fu 
p<-oa au Kational à tel point qu'à efit quelques bopnes intervention s 
tertnins moments 11 n'y avait mais Sobhi fut inexistant et Sa· 
qu'une seule équipe sur le terrain: lah J'ombre de lui-même. L'a.tta­
l'E.S R. Le National privé de Sa· que ne f u t elle-même que dallf! 
waf et de son gardien titulaire le dernier quart d'heure de jeu. 
présentait cependant une bi>n 'Bon arbitrage de Badr el D ine 
meilleure formation que lors de e!f. 
sa rencontre avec l'Arsenal. Ceci Formation des équipes: 
ne l'empëcha pas pourtant de su- N .S.C. - But: AJy Mohamed 

1 bn l'ascendant da son adversaire Al y; Arrières : Shair et Ham dy; 
) et ce n'est que dans le dernier Demis: Far, Sobhy et Salah ; 

<Juart d'heure de jeu, que, dé· Avants: Munir, El Guihdy, Mad-
ployant une fougue ct un perçant kour, Lablb et Ra.a.fat. 
IIHtttendus il parvenait à l'éga· E.S.R. - But: Saber; Arr ières : 
llsallon. Il a prouvé qu'il doit en- Abdel Khalek et Abdel Shafél; 
core travailler pour obtenir la. Demis: Man sour, Anwar et Ab­
bonne carbul'll.tion.. dou Eid; Avants: Kassem, Naa• 

La première mi-temps fut en 
grande partie à l'avantage de I'E. 
S.R. qui, mené par un Nour éton · 
nant de brio, donna l'impression 
de d,;voir l'emporter haut la main. 
'l'rois buts furent marqués durant 
cette période: à la Sème par Nour, 
à la 22éme par Mourad et deux 
minutes avant le repos par Mad­
lrour sur heading d'El Guindy. 

1 

Les 30 p1emières minutes de la. 
roprise ne changèrent guère la 
~lluation si ce n'est pour consoli­
l!de! l'avance des Cheminots q ui, 

·grâce à un beau shot de Nour à 
Ill: 3ème minute menaient par 3 

à 1 
Le réveil du Nation al s e fit 

senur un quart d'heurs avant la 
fin et ~·est à une débauche de 
passes, de feintes, de tirs a u but 
n.e'lé~ à une cadence accélérée 
que dut fair" face la défense des 
visiteurs. Malgré le tra.vall in ten ­
se qu'elle fournit elle ne put em­
pêcher Madkour à la 34ème et à 
la 43ême min utes de combler 
l'écart et d'arrach\er le m atch 

nul. 
A l'Egyptlan State Rallways 

tout le monde est à fé liciter, une 
mention tout à fait spécjale c e-

naa, Nour, Mohamed Ismail e~ 
Mou rad. 

R IO, 

A PORT-SAlO 
SELECTION HELLENE BAT 
SELECTION EGYPTIENNE 

4·2 

Devant u n millier de specta.teuN 
a eu lieu hier, la partie organi­
sée au profit de la Cr oix-Rouge 
grecque, opposant une entente du 
Nady-Polica à une sélection 
Port-Fouad- Hesperia. 

Après une partie lhtéressante, 
où Poula.kakis se révéla un grand 
champlon, les Européens défirent 
les Egyptiens par 4-2. • 

Nous y reviendrons dana UD: 
prochain numéro. 

e. T .. 

A ALEXANDRIE 
OL YMPIC BAT HELLENIC 2-1 

Hier, après -midi, en match va ­
lable pour le tournoi «Ligue• al.., 
r a ndr in, l' Olympie a. battu l'H el­
lenic 2-1. 

1~· ~~~~~~~~~~~~~~ 

l TROUPE BÉBA 
Sketch: LE BAIN 

Fleurs Provinciales 
MONOLOGUES 

/ 
Ansaf Mohamed 

Soraya H;elmi 
Sketch: 

ECOLE DE DANSE 

D.estaurant 

TOUS LES SOIRS 

CONCERT 
& DANSE 
AVEC LE FAMEUX 

lAMBROU'S BAND 

! ! 

Cabaret 

· Al et V aJ. Ueno 
et Joan Douglas 
=~.ttraction a méricalne 

Mlle Sevaskaya 
-danseuse fantalbtstr 

Princesse Tabou 
vedett~ excentr-lqu• 

Hekmat Fahmy 
danseusf.l' orJentale 

Betty Siros 
danseuse américaine 

Madeleine Secali 
danseuse fantaisiste 

Réjane Belay 
t\la•·~nerite 

Nina 

LA SAISON DE CHASSE A COMMENCE 

La saison de ch a sse a commencé: ies membres du Club royal de 
ch asse vont avoir ainsi l' occas ion de pratiquer leur sport favori 
d a ns un es pace plus vaste que celui de l'Ecole de Dokk i ... Cette 
phot o a été prise dans la Birka de Tel el Kébir, chez un des mam• 
bres é mi nents du club qui se double d' un de nos me il leurs tJ. 
r e urs : S . E. Ibrahim bey Yéhla . 

On y rema rqu e, entourant S .E . et Mme Y~hla , le g é n ~ ral Sm ith, 
le gé néra l Mond, Ali bey Marél, Aly bey lsmail, M. et Mme Ma­
to uk , et c., etc. 

B ASKET·BA LL 

Hakoah 
Collège 

et Maccabi (féminin) 
français et Maccabi B 

18- 18 
40-39 

La matinée sportive et dan san· 
te d'hier organ isée pa r la Ms.c­
cabi rem por ta un bon succès. Dès 
8 h. :lu a.m. le public commen · 
çait à affluer a u terr a in du Club 
du Daher. 

Le programme sportif com men· 
ça par une partie entre les équipes 
féminines Hai<Oah et Maccabl. 
Match assez intéressant où les 
deux équipes se suivaien t cie très 
près; bien qu·a un cer tam moment 
le Haltoah sembla devoi r empor· 
t-e r la partie, le m atch se tertnl· 
na à· égalité pour les 2 équ•pes 
(18-18). 

La partie masculine devait op­
poser l'excellente équipe du Col­
lège Français aux cjeunes~ de lo. 
Maccabi. Le Collège Français , a u 
palmarès brillant, il vient de rem ­
porter sans aucune défaite,. le 
championnat de 2ème catégor ie et 
ct'a-crédcr au tournoi Hanna M l· 
try), partait favori et d sce!Hl't 

sur le terrain justement conf1an~ 
en lui-même. La Maccabi, équipe 
récemment forméP., était cepcndanf 

décidée ;l. Inquiéter sérieusement 
son adversaire. 

Et ce fut le cas. Dès le cou p de 
sifflet annonçant le cOJm~ence· 
ment de la partie, leo Maccabims 
s'emparent du ballon et enregis­
trent panier sur panier . Désem · 
paré au début, le Collège Français 
réagit par la suite, mais le,. Mac· 
C'ab!ms conservent l'avantage tout 
le long de la partie. Ce n'est que 

1 
par un «One shot• que l'équipe du 
Co ll~ge Français rem por ta la vic­
toire. 

r emarq ua la. r ent rée d a ps cette 
équipe du «vieux• Scandarian e~ 
d'un a nouvell e recrue: MieiL 

Après la partie sportive , lell 
spectateur s dansèrent sur la vas ­
'te piste du club jusqu'aux petites 
heures de... J'après-midi. 

Vieux -Jagua.-. 

LE 1er DECEMBRE, 
INAUGURATION DE LA SAISON 

CAIROTE 

L 'in augu ration de la saison cal• 
r ote a été définitivement !1xée 
au 1er décembre, à 4 h. 15 p.m. 
Au programme: une belle empol• 
gnade entre les équipes de la 
Maccabi \V.U. et du Nationa l 
S.C. , sur le terrain du Y M.M . .A. 

VOLLEY-HALL -LE TOUR NOI DU Y.M.C.A . 

Dema in 

7 h. 15 p.m. - Tew!lkleb A .,., 
Nati9nal B. 

8 h. p.m. - Maccabl A v. 
Y.MC.A . 

Au Gymnase Car ali 
Tous les jou"', Clllurs de cultu• 

re physique, boxe, lutt , gymnao­
tique. agrès, escrime, danse ryth-

1 
Le mat~h f~1t très intéressant à mique. 

"""'J'e de bnHt à bout. Chez les In,criptions au secrétariat de 
,~IIHJ11'111S, les deux frères Cohen 9 hA m1do ct de 6 h. AS h. p.m. 

win 1. Chez los va llH'US, Victor 4€332 • l c'mero.:èront du lot !SR my et Ed· Leçons à dom•c le. T<·l~phonc: 

Ch!'lhnt !'l znuzt Ilo.u·at·t ful·t·ntl'll"'[ dt·c~:..E.·: 11. ru& ;Kantaret el 
-------------- olaudJs à. olus!eurll reprises, On Dekka, 1er était-



r 
-rA A..I t 0 II 1:~ S CHRONIQUE HI PIQUE 

IMlUBSE nES 
SétUJCC dll-

VALEURS DU ~AIRE 
25 Nov emb•·e 1940 

FONDS D'ETAT 
Dette .Unifiée 4 0/0 (quantité de 

Lst. 500 et au-dessus) . .... .. ...... ...... ....... .... , P.E. 7150 150 160 170 
Dette Unifiée 4 0/0 (quantité infé· • 

rieu re à. Lst. 500) ............................. .. ... ,........... .... . .. ... P.E. 7150 
Dette Pr:ivilégiée 3 l/2 0/0 (quanti- _ 

té de i. t. 500 et au-dessus) .... .. .. .. ... .. ..... ... . .... ... .. .. .... ~ . E. 6200 225 

D~!t~n~:;~~~;ié: i v2 ~b~ :~~~~~~~ ................. .. .... ... , ...... ...... P.E. 6225 
Bon du Trésor du Go uv. Eg. 4 1/2 0/0 .................... .. . , P .E. (9750 a) 
Tribut d'.Egypte (Egyptian Tribute) :l 1/2 0/0 ... P .E. (8300) (82'25 a) 

BANQUES 
aUonal .Bamk of Egypt, Actions .... . .. ....... .. . ,................ .. P.E. 2445 

Crédit Foncier Egyptien, Action s P .E. (1965) (70) (70) (80) (80) 1970 
•. ~0 (~4) (84) (80) (80) (70) (84) (78) 

(76) 1980 (78) (90) (90) 
Crédit Fonci~·r, Obl. À lots Em. 1911 ... .. ......... , ......... ...... P .E. 1002 02 
Crédit Fon ci ar Ob!. 3 0/ 0 ............ ............ .. .... ... .. , ..... ·.. .... P .E. 1540 
Banque ct Athènes ........ .. ....... ... ..... ........ ... P.E. 29,5 29,5 30* 29,5 (a) 
Land Bank oJ. Egypt Act. Ord . ......... . .... , ...... P.E. 348 50 53 55 54 
I.and Bank Oit Egypt' Act- Fond. P.E. 3530 530 550 556 560 ' 576 570 
. ' W~M~W 

E gyptlan P roduce T rading C y. 
A nder son , Clayton & Co. .. .. .... .. .... . 
P eel & co. Ltd. .. ................ .. ........ .. 
C~oreml, Benachl Cot. Cy. .. .. ... ... .. 
Alexandria Commercial co. • S.A. .. . 
A h. Farghaly Bey .... . .. ... .... ... .. .. ..... . 
Salvago C . M. & Co. . ....... .. .. ...... .. .. .. 
Ca rver B ros . & Co, L td. . ... ......... .. .. . 
Rodocanachi & co. .. ......... ... .. .. .. ... . 
R ein hart & Co. .. .... .... .. .. .. ............... .. 
Kupper H ................ .. ... .. ... , ... .. ... .. .. . 
Japan Cot. Trading Cy . L t d . .. ..... .. 
C icurel & Co. .. ... .... .. ....... ... ........ .. .. 
Casulli M!.S. &· Co . .. ...... .... .. ..... ... ... .. 
Levy, Rossano & Co. . ................... . 
E gypt. Cot. Ginners & Exportera .. . 
D elt a. Cot. Cy. .. ................... ...... .... .. 
S té Mi sr pour Export Cot. .. .. .. ... . .. 
Alexandrie. cot. Trading Cy. .. ...... . 
P into Cot. Cy. S.A.E. . ............ .. . .. .. . 
E lia Bondi & Co. .. .. .... .... .... ......... .. 
E astern Export Cy. S.A. . ............ ... .. 
Ang lo-Contlnen tal co t . Cy. .., ....... . , 
Francis, Levy & Co ................. ...... .. 
Joakimoglou C. Z, & c o .................. . 
Escher W .................... ... ............ ... . . 
Planta J. & Co. .. .......................... .. 
Daniel, Pasqulnelll & co. .. ....... .... . , 
Sakellarlos & Co. .. .................... ... .. 
'l'.oriel V. & Co. .. ...... .. .. ..... .. .... ........ .. 
Sté Cotonnière d'Egypte . ... .. ........... . 
British Egyptla.n Cot. Cy. Ltd. .. .. .. 
Compagnie Commerciale Cotre S.A.E. 
Bi:bll.ce & Co. .. ................. .. .... . ........ .. 
Ca.mbas P . & Co. . .... ... .... .. ....... ..... . 
Cotonnière d'Alexandrie ......... .. ... . .. . 
Comptoir Cotonnier d'Egypte , ....... . 
Rolo J. & Co .... ................ .. ...... .. ...... . 
Union Cot. Cy. of Alexandrla . .. ..... . 
Elia Albert & Co. .. ...... .................. , 
Engel Adrien & co. .. .. ... ................ . 
Divers ...................... ... .. .. .. . .. .. ....... . , 

Total balles ...................... .. 

Pesant Ca.nta.ra Net .. .. ... .. 

Alexandrie, Je 15 p.ovembr e 1940. 

Saison 
1940/ 41 

10079 
79(}4 
4249 
4236 
4101 
4045 
3912 
3231 
2819 
2611 
2597 
2<:·25 
2247 
2026 
1496 
1492 
1375 
1295 
1141 
1016 

688 
566 
M3 
625 
520 
4S2 
446 
338 
325 
316 
21>8 
240 
220 
118 
117 

99 
48 
33 
33 
12 
10 

70337 

51.8549 

Sa ison 
1939/ 40 

12133 
5617 

16683 
14747 
12109 
17213 

5465 
6281 
8188 
4231 
8586 
8951 
8840 
2211 
7200 

526 
2931 
4786 
7211 
4487 
2279 
3012 
2106 
1803 
1826 
501 

2722 
1&!7 
3627 

511 
3161 
5448 
2327 
1496 

165 
1299 
1684 
3559 
8727 
364 

33 
4571 

206263 

1520451 

Saison 
1938/39 

4901 
7211 

13998 
6832 
7903 
8611 
5140 
7757 
5023 
5147 
5722 
4717 
6589 
2125 
7077 

997 
1665 
6321 
4159 
5936 
1008 

859 
2353 
929 

1759 
5343 
5480 

474 
3194 

3'458 
1577 
3476 

516 
239 
667 
58S 

12&! 
2564 
2374 
807 

3785 

160540 

1183H6 

s~l.:,un 

1937/ 38 
9020 

10220 
18323 
10079 
12635' 
19517 
6811 

11146 
<l491 
6085 
5914 
1095 

12296 
2189 

14211 
1660 

911 
9077 
58(» 

10970 
1803 
1826 
2851'> 
1088 
2157 
59M 
5964 
1:>42 
3858 

4297 
2912 
6254 

715 
730 

1272 
1654 
3059 
4547 
918 

1502 
9621 

235982 

1740707 

........................................................................................... 
co~M·pyo·IR DES) 
C ME N ·T'S) 

F. ct t TË 
TPTIE!tlU: 

E CUIEltT 
tPOR'rL .t l'WB 
\J'011R~B 
à: SOCIÉTÉ 
IDE C IMENT 
•PORTL-'ltD 
'UE IIÉL011.\IW 

S ièg e Social eu Cs/re-, ~ureau.w • Ale.wanJrie1 

~1-AVSNUB FOUADte.-tznmJ"LA"OENEV'OtS!l" ~ o. RUE DE .l.t PO.STE 
. '3.P. 844 - T ét. 46025 _ 18.P.397-Téléph.21579 

CIMENT PORT-I.AND' ._11:TIFÎCIEL 
garanti conforme eux "BRITISH STANDARD 
SPECIFICATIONS for. PORTLAND 'CEMENT" .ainsi 
qu:aux. Spécifications du Gouvernement Égyptien. 

'~SUPERORETEu 
clment·à haute résistance et à durcissement rapide 
~~ S E A W A TER 0 E MEN T " 

Ciment Portland Artlllctel spécialement fabriqué pour travaux 
e xposés ~ l'attaque des eaux dtt mer et des eau11 sulfatées. 

PRQPUÇTIQ~ ~NHlJ.~LLE; 600.000 fonn~~ 

Le15 colons à l'étranger 

23 Novembre 1940 

Ol&ture de Liverpool 
Fermé 

Oloture de New•York 

Décembre 
Mars+ 

10.17 + 1 
10.17 Inchangé 

Clôture de NeW-Orleans 
Décembre 10.21 + 1 
Mars 10.14 2 

Ol6ture de Bombay 

Avril/Mai 212 1/4 1 

Le change à New-York 

Livre Sterling , 
Francs suisse 

4.03 1/2 
23.21 

Ventes de Minet 11 Bassal 

Balles 5331 
Sake! 
Guiza 
Ashmouni 
Zagora 
Divers 

don t: 

Communiqué par : · 

Oosti Oozzlka 

540 
921 

2432 
1292 
146 

28, rue Maflka Farida - Le Oalre 

AU CAIRE 

Cours du change, au Oalre 
du 25 Novembre 1940 

Cours pratiqu88 à 11 heures a.m. 

Livre Stel'ling 
Franc suisse 
Dollars 

Achats Ventes 
l)? 1/4 1)7 1{2 

558-24 565.69 
24.072 24.31-U 

Métaux précieux 

Le 25 novembre W40. 
P.T. 

Platine pur façonné, Je grm. : 37/39 
Argent fin , le kilo: 400 
Nitrate d'argent, le kilo: 330 
Livre ster ling-or, la pièce: 241 
Napoléons-or, la pièce: lW 

Or lingot Achat 
Gouvernement, le di rh P. m: 18.1 
Bank of England, le C.: irhem: 82.1 
P lace, le dirl~em : 89 1/2 90 

Cours communiqués par 
THE SHEFFIELD SMEL TINQ Oo, 

Société Anonyme Egyptienne 
VENTES ET ACHATS 

OR - ARGENT ·- PLATINE 
Siège Social et Usines 

6, Khan Abou Ta.da (Sagha} . 
Bureaux de Ventes 

49, rue Maleka-Farida 
et Okelle Goharg ula (Sa gha) 
Téléphones : 40385 - 57754 

:1!! l'!!== e:J!!!CI!!!! ~:JI!!:!! 

POUR VOS ACHATS 
ET VENTES D'OR 

Abdel Wahed Frères 
SAGHA: T" . SUlt-52491 

:1chat vente 
Or fin 89 89,5 ~~ 
Latg. 243 245 l~ 

iiiOiiiOiiiiJîi~~-w 

Administration des Chemins de 
rer, Télégraphes et Téléphnnes 

de l'Etat Egyptien 
- ---· Fourniture d' éteignoirs, lampee 

électriques, rivets en acier 
et en cuivre, goupilles et tuyaux 

métalliques flexibles 
Référence No. 1224, 1225, 1238, 

1238 et 1249/40 

Des soumissions seront reçu<'s 
par le service des magasins g_éné­
raux, à Saptieh (Le Cau·e), 
jusqu'au 4 décembre 191-0 à 10 heu· 
res, pour la fournit~re des maté­
riaux ci-dessus mentwnnés. 

Pour tous renseignemeuts s'a· 
dresser au bureau ci-dessus au 
Caire. 

Chemins de fer, Télégraphes et 
Téléphones de l'Etal Egyptien 

Fourniture ch papier photocoplque 
Réf. No, 355. Q 3/13 

Dea offres seront reçues aux ma· 
gasins généraux, Saptieh , Le Cai· 
r~ jusqu'au 7 décembre 1~40, à 11 
h eures 30 pour la fourmture de 
604 r ouleaux de papier photocopi­
que. 

On pourra se procurer un exem­
plair e du cahier des cha rges con­
tre paiement anticipé de 50 mfms. 
(non acceptables en timbres pos­
te) en s 'adressant a~:~x magasin_s 
généraux, soit à Saptleh (Le. Cal· 
r e) , soit à Gabbari (A lexandn e). 

Les dema ndes doiyent être Jlré· 
sentées sur papier timbré. 

. 25 Cigarettes 

P.T. 5 

Abu Mazag remporte l'Héliopolis Cup 
La jou rnée d 'hier à Héliopo!'s 

commença par Je succès de Casa· 
nova depuis longtemps sur la brè· 
che. Bien piloté par Garcia, il bat­
t 't nettement le nouveau venu 
Gharam <I,Ui fera par ler de lui et 
Anwar qm est également assez uti· 
le. 

Kh eti rall ah quatrième de la De­
butant's Cup, ne fit qu 'une bouchée 
du maigre lot qui lu i était oppo­
sé. En posit'on d'attente jusqu'au 
milieu de Ja ligne droite, il se dé· 
gagea le moment venu pour ga­
g ner de tro:s longueurs devant le 
régu lier Oma r qui précédait de' 
deux longueu t s Dalia Nour. 

Le sell er revint à M'ghty Atorn 
fort bien han dicapé pour un che­
val qui a gagné en deuxième clas· 
se. Mighty A tom battait sur la f,; n 
d 'une tête Erbeyan qui précédait 
Bustan. 

L'Héliopols Cup est touj ou rs un 
régal à suivr e. Elle fu t gagnée en 
1938 pa r Ka hraman. L'année der­
n·:ère ell e revenait à P etit Rad­
wan . Ces deux chevaux se t rou· 
va ien dans la course. Mais si Pet.'t 
Ra dwan termina secon d, le ga-. 
gnant fut l'utile Abu Mazag. Fa­
rouz assura le tra in deva nt Muk h­
tar, Kahraman, Hussam el Din, 
Armant, Abu Mazag et Bint Mi­
mosa avec Petit Radwan ferma nt 
la marche. Farouz ba ' ssa it p '.ed 
dans la ligne dro 'te où Mukhtar 
se détach a it. Aux petites tribu nes 
Abu Mazag dépasai t Mukhtar. Pe· 
tit Radwan venait très fort sur la 
fin mais succomba Q' t d'une domi­
longueur. Mukhtar eonserva·t la 
troisième place deYant Gibra ltar 
qui a bien co'Uru malgré son gros 
poids. 

La Frillère achetée pour une 
bouchée de pain l 'hiver dernier 
gagn·a la course pou· chevaux de 
deux ans. Elle battait sur la fin 
J' ut ile Blue Cottage et Hacchus qu : 
trouve peu à peu une fo rme ga­
gnante. 

Enfi n la journée fut clôt urée par 
la victoire tr ès attendue de Zad el 
Rakeb qui fit du canter devant 
Marmour et Ha rr as. 

1ère COURSE 

The Malta Stakes, pout: poneys 
arabes maiden, 7 furlongs. 
1 Casanova 7.8 (Gar(1~a), à 

Shuman Gema el Tahawi 
G. 23 

Casanova P . 13 
2 Gha ram 8.0 (G. Csilag) P. 19 
3 Anwar 8.0 (A. Lister) P . 35 

Non placés : Shakir 8.10 (M. 
Csillag), Tag Nizam 8._0 (Louras), 
Antelope 8.0 (RochettJ), El M~· 
kroum 7. 11 (Fit:lis), Badr el Dm 
7.8 (Fitros). ,. 

Non partants : Asfour el d, 
Durban, Kiddy, Khazindar, T ra· 
talgar, Amir el Obeyed. 

J 
Gagnée pa r 1 1/4 long., 11 /2 long. 
Temps : 1.40. 
Entraineur : J . A. Michailidis. 
Twin tete : 169. 

2ème COURSE 

The Maiden Arabs S!akes, pour 
chevaux arabes ma' den, 6 furlongs. 
1 Kheira lla h 8.3 (RocheW.), à 

M. Sh. Shusha G. 15 
Kheira llah P. 11 

2 Omar 8.5 (M. Csillag) P . 11 
3 Dalia Nur 8.3 (G. Csillag) P . 11 

Non placés : Al Azhar 8.7 (Fi· 
tres), Powerful 8.3 (Gibson), Ra­
kl's 8.3 (Garcia), Mondain 8. 3, Va­
tard ), Ma laka l 8.3 (W. L 'ster), 
Shemloul 8.3 (Manfred'.). 

Non partants : Houssama, Ma· 
shaan II , Zulficar , Haroun al Ra­
chid, Moteur, Kasse.d Kheir, Ibn 
~hahin, Shamam, El Rabab, La­
tlfa. 

Gagnée par 3 long., 2 long. 
Temps : 1.22 2{5. 
Entratneur : Snell. 
T w!n tote : 55. 

3ème COURSE 

The Arab elling llandicap, ponr 
che,·aux a rabes, 1 mill e. 
1 Migh!y Atom 7.5 (Barnes), à 

Lord Gi!Cord et Capt. For· 
bes G. 131 
!vl'ghly Alom P. 29 

2 Erbeyan 7.7 (Rocheti ') P . 2.} 
3 Bustan 7.3 (Manfr edi) P . 16 

Non placés : Danube Bleu 8.7 
(M. Csillag), Zeiba 7.8 (Garcia), 
Abu Tifa 8.3 (W. Lister) , Ibn Maa­
nagi 8.3 (Gibson), Ibn Wadnan 7.0 
(Garcia Jr.). 

Non partants : Shems, Fadous, 
Nah r el Volga, Right Royal , Ha­
ye!, Weka. 

Gagnée par tête, 3 long. 
Temps : 1.51. 
Entraineur : Wheatley. 
Tw:.U tete : 2335. 

4ème COURSE 

The Heliopoll' s Cup, pour poneys 
a rabes de 1ère classe, 7 fur longs. 
1 Abu Mazag 8.0 (Rochetti), à 

Ahmed Aboud pacha G. 37 
Abu Ma zag P. 18 

2 P etit R adwan 8.12 (G. Csif-
lag) P . 17 

3 Mukhtar 7.5 (Ga rcia Jr.) P . 39 
4 Gibra lta r 9.10 (W. L'ster). 

Non placés : Kahraman 8. 7 (M. 

Csillag), Armant .7 (Sharpe), 
Hint Mimosa 7.11 (Manfredi), Fa:­
r;ouz 7.9 (G.bson), I<ora h 7.1 
(Garcia), Hussam. el Din 7.3 (Lu· 
by). 

Non partant : Sunshine. 
Gagnée par 1/2 long., 3/4 long. 
Entraîneur : Simon. 

' Twin tete : 260. 

5ème COURSE 

The Nursery Stakes, pour che­
vaux pur-sang de 2 an , 6 f.nrlongs. 
1 La Frillère 8.4 (G. Csillag), à 

G. beY :VIaksud G. 106 
La FriiÎère P. 17 

2 Blue Cottage 9.0 (W. Lister) 
P. 13 

3 Bacchus 8.7 (M. Csillag) P . 19 
Non p lacés : Persemy 8.11 (Le· 

pi nte), Celestia l Law 8.7 (Sha_rpe), 
E lectra 8.4 ·{Barnes), La Robl:na s 
8.4 (Rochetti). 

1\'on partants : Carnet de Bal, 
Film Star, Un'ted. 

Gagnée par 1/2 long., tête. 
Temps : 1.17 1/5. . 
Entraineur : .T. Michailitlts. 
Twin tete : 188. 

6ème COURSE 

The Omdurman Stakes, pour che­
vaux arabes de 3ème classe, 1 mil­
le. 
1 Zad el Ra keb 8.0 (Shar pe), à 

Willy Hanna bey G. 13 
Zad el Rakeb P. 11 

2 l\1armour 9.6 (W. Lister) P. 29 
3 Harras 8.12 (G. Cs'Jiag) P. 15 

ou placés : Garah~ 9.7 (Fitili ), 
Gazalan 8.12 (Garcia), Weka 8.12 
(~1anfred i ), I ptisam 8.9 (A. Lister), 
Kamar 7.10 (Rochetli). 

Non par tants : Abu Dorra, Mn· 
ghir, Ibn Wad na n, Zigano, Aga- , 
yeb, Sidhom, Abu Dahab, Asho.b, 
Safir el Aral\ , P .A.O. 

Gagnée par 2 long., 3 t t~ long. 
Temps : l.M 1{5. 
Ellt raîneur : Simon. 
Twin tete : 162. 

Rapport éventuel 
SAMEDI 

Unité: P.T. 20 

1ère COURSE 

El Hamam 216, Raihan·Ibn I ram 
294, 1 ahim 174, Salarneh 902, Phil· 
lipides 68, Casablanca 126, Durban 
2:ZM, Saada 80, Zen el Di n 134, 
Tib1•l II 542. 

2ème COURSE 
Miss Parade 66, Potardière 118, 

Dyonisos 58, Stupeur 152, F eu d La 
Bise II 208. \ 

3ème COURSE 
Ibn Okab 392, Riga 284, Amir 

el Sahara 316, Ka wkab .}28, Co· 
lombo :Z02, ~l alban 2!J3, Diclator 
ll 728, Tahaw: 30, Hawas HJ4. 

4ème COuRSE 
Gence 62, Lemfin-Geffnia, 56, 
arcclp:e-Tagbar 116, Pat1ie 208, 

Zoica 80. 
5ème CO RSE 

Saharan 46, Sawafi 92, Rassam 
266, Mer jan 258, Kani 192, Absa­
lom 204, 1ahi 260, Aber 190. 

6ème COURSE 
l(afr F a ruq·Ma tarawi 92, Ashab 

62, rviahboub 436, Abu Suliman 98, 
Sabou 292, Hageb 148, ivlamlaka 
128, Dick 404. 

DOUBLE TOTE 
P.T. 20 : Zoica·Sawaf. 472, Sa­

wafi-Ashab 314. 

DIMANCHE 

Unité: P.T. 20 
! ère COURSE 1 

Shakir 94, Tag Nt zam :!~1:1~. Gl1a· l 
,ram 210, A nwa r 27G, Artt('lope 0:?, 1 

El 1akram 670, CasnnoYa 16, Hnctr j 
rl D i11 IG2. 

:?ème C:O L'R. E l 
Al ,\ zha r 353:!, Dalia :'\\tt' Il'>, 

Po\1 el'ful 45:?, Omar 9:!, Rahis :?:116, 
i\Ionda.-n :!10, Kheirallah 30, ~l a­
lakal 30:?, hemloul 652. 

3ème COCRSE 
Danube Bleu-Zeiba 82, Abu Tifa 

170, Ibll l\Iaanagi 80, E rbeyan 208, 
Mighty Al om 262, Bus tan 60, Ibn 
Wadnan 260. 

4ème COuRSE 
Gibraltar 62, Petit Radwa n 78 . 

1\ahraman 180 Armant-. bu :\la· 
zag 7~. :\I ukht~r 514, Bint :\limo. a 
270, Famuz 412, I<orci h 37-i-, Hu -
sam El Din 754. 

5ème COl R E 
Blue Cottage 38, Persemy 66, 

Bacchus 250, Celestial Law 142, 
La F riUière 212, Electra 840, La 
Robina's 618. 

6ème COURSE 
Garahi 1114, Mar mour 358, I-Iar· 

ra 252, Weka 654, Iptis am 2-10, 
Zad El Rakeb 26, Kamar 15?., Ga· 
zalan 392. 

DO BLE TOTE 
P.T. 20 : Might~· Atom·Abu :\fa. 

zag 4379. Abu l\Iazag-La Frillière 
1166. 

P.1. 50 : La Frillière-Zad El 
Rakeb 585. 

ETITES ANNONCES 

0~ DE~IANOE cob're~tal~!~a~:c::~~ JOLIE fiiMlBREc~~~c ~~~~de~~·: 
français, expérimenté en comptablllté forts Téléphone, deux aacenseurs. pour 
des domaines agricoles. Ecrire pré- personne seule ou couple marié, avec 
~ntions et références à la Da fra ou •ans pensic1n. S'adresser: 19, rue 
Daoud bey Takla Bahgoura, Haute· Adly pacha, a.pp. 46, Sème étage. !En­
Egypte. (No. 21680) trée du cOté du temple). (No 21670) 

COlJPAGNIE D·~~~~~~:sfe'~ JOL J E CJfHffi~ ens.otemee. 
effectu,er le dép~t prévu par la nou- f\ :f RroJ tr~nqullle 
velle .of, cherche agents possédant tcut confort moderne, balcon, télépho· 
déjà bon portefeuille Incendie. Candi- ne. Pen •lop ou dem ie-pension. Servi­
tlons avantageus~s. Ecrtre à cAssu- co parfait. Excellente situation cen· 
rances•, B.P. 624, Alexandr~~ 4478) trak 16. rue Abou! Seba.a., appt . 43. 

-' NGL-'JS de Zamalek, dés ir~ pren- {No. 21678) 
Il l il l drc leçons privée d'lta.- A LOUI~R t lten par jeun e Italien. Ecr ire pr.;t en- coque s a ppar t ements ae 

~ 2 et 8 plècea avec • alle 
tion·s et conditions à: «Leçons Italien· de bain <at cuisine, dans Immeuble de 
nes>, B.P. 465, Le Caire. {No. 21679) Benzion, 6, rua Kur El Nil. Vaot e li'INTREPRJSE de construction jardi n fleu r i et ombragé à la d ia po· (J! , cherche, jeune ca· 

sltlon d es looatalres.. S'a.d re saer a u 
pabl~ ~urveillant de chantier. Offres gérant. sur pla ce. ou téléphoner a u 
Dvec références à cEntreprise,., B.P. 110317 !No. ü09) 
465, Le Caire. (No. 21685) 

0~ IJE,JANDE n~~sepo~~ c~~~~a~~ 
neuf mCI!S. S'adres&er à M. Jacl<y Mlz· 
rabi, 14, rue Guézlreh. 'réléphone 57309 
vu 14, rue Soliman pacha, Tél. 42461 

(No. 6656) 

Co \11Yf.lBLV d iplômé et spéctalt· 
JI 1- !l (1., sé. se charge de tout 

tlavall comptable : Organ isation de 
com ptabilités, Tenues de Livres , Mise 
à jour, .Bilan, Vérifications, I m pôt sur 
le R evenu, 'etc., Méthode ra pide et 
économique. Conditions avar. ta geuses 
et à forfait. Ecri re · M. Alber t Ha lm, 
B.P . 1622, Le Caire. {No. 21662) 

Co'1PTABLV correspondant tran­J 11J çais, anglats, arabe. 
Libre chaque jour à par tir de 5 h. 30 
p.m . e t toutes journées de sa medi et 
dima.nchP., cherche place. Travaillerait 
éventuellement chez sol. E crire : 
«Compétenh, B.P. 465, L e Cair e . 

(N o. 21682) -' Cf[l-'IRE aupr~s Impor tante corn· ,L\ · él pagn le d'assUrances se 
<·harge ra.It travaux actuariat. E crire à 
• Actuaire:.. B.P. 465, Le Cair e. 

{Nl'. 21681 l 
.l LO'lER appartemen• at4-ayant /\ · t: · dans villa au No 29, rue 
Willcock3, Zamalek, 6 belles cha m· 
bres, ch<>minées, eau chaude oourante 
salle de bain mod "rne, abr !, 3 véran· 
das, garage. Téléphoner a u 59887. 

(No. 21677) 

SurERBE appartement ~·angle sud· 
1.. est, baigne de soleU, 
d'air et cl., lumière, perspective éten­
due, 6 grandes pièces et une moyenne, 
vaste hall, parquêt de chène, nombt•eu" 
balcons, le tout jolimen t et !ralche­
mcnt décoré. Loyer modéré. {Abr i pour 
les locata ires) . S'adresser au concierge 
ae l'imm. 136, rue E mad El Dlne. 
appt. N o. 27, esc. II. {No. 21683.A) 

llo'J'L'L S'VO" <Louxor) a .ouer fi , .'l 1 11tuat1on unique 
sur le N il , beau JS.rdin, complètement 
meublé tout confort moderne. sa lles 
de oalne, restaura nt. bar, etc. S 'adrea­
ser t.. Yasse bey A.Ddraos Blcbara, 
Louxor 1No. 21~:.! ] 

GRANDES CHA~1BRRS brré~~: 
aé r~es, ensoleillâes. B elle v ue, tout con · 
fort, à louer avec ou sans pension. P r ix 
modérés. Tél. 42396, 15, rue Malel<a. 
Faridn, 2ém e étage (ascenseur) appl. 
No. 25, à cOté Hfltel National. Soit· 
man pacha. <No. 21675) 

APP.\RTEliE. T UEt:RLF. 
à louer, 5 chambres et dépendance •. à 
la. ruo Mnlel<a Na.zli. Tout confort. As· 
censaur. S'adresser: 670, rue Khalig el 
M!l ri !Ghamra), Sème étage !app' 
No 12). (No. 216 6) 

••••••••••••• • •••••••••••••••••••••••••••••••• • •••••- •• ••••• • • -.'l ~ •~ • r•• ••• 'lt~ • ,. ,, ... ••• •• 

OBLIGATIONS 
CRÉDIT FONCIER ÉGYPTIEN 

ÉMISSION 1911 

Le COMPTOIR NA 110NAL 
D'ESCOMPTE DE PARIS assure 
aux meilleures conditions, contre les 
risques de rel)lboursement au pair, 
au tirage du 1er Décembre 1940, 
les~O·bligations 3 %o à lots du 
CREDIT FONCIER EGYPTIEN, 
Emission 1911 

POUR RENSEIGNEMENTS S' ADRE·SSER 
AU SERVICE DES TITRES - TÉL. 29002 

.... ........................... , ............................................ . 

1400 SIÈGES 
AGENCES EN ÉGYPTE 

4U.EXANDRIE LE CAIRE PORT·SAIO 
1?. C. 136 R. C. 2361 R. C. 11."1 
BUREAU AU MOUSKY : 71, RU E EL-AZ H A R 

COFFRES-FORTS EN LOCATION 
19, rue Ad/y Pacha (Ex-/'vta ghraby) · Le Caire 

BANQUE BELCE E 
INT R ATIONALE 

EN ÉGYPTE 
SOCIETE: ANONYME: É:GVF>TIE:NNE 

Autorisée par Décret R o yal du 30 J a nvier 1929 

Capital 
Capital 

souscrit .. L.E. 1.000.000 
versé .. L.E. 500.000 

Réserves au 30 Juin 1939: , . L.E. 35.798 

Siège Social 011 Caire: 45, rue Kasr-El-Nil 
Siège n A lexa11drie: 10, rue Sta mboul 

TRAITE TO.UTES OPÉRATIONS DE BANQUE 
R.C. C. 39 

1 0 Cigarette~ 

P.T. 2 

R. C. A. 692 

PRIPARIES . UNIQUEMENT AVEC LES MEILLEURS TABACS DE VIRGINIE 

SIMPLES. OU AVEC BOUT LIÈGE 
A. 132 
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DE 
1 

.l'EJR4NtifD 1 [ NOS DfRNIÈRf§ NOIJffllfS 

HITLER · 
collectionne 

des signatures 

S.S. ~E PAPE 
JEUNERAIT 

IJNE SEMAINE 
POUR LA PAIX 

LA GUERRE ITALO-GRECOUE 
La Slovaquie, après 

la Hongrie, met la sienne 
au bas du pacte avec 

le Japon 

Berlin. 2~ (Reuter) La Slovaquie 
a adhére '\U pacte t l'ipa•·trte entre l'Al­
lemagne, 1 Italie et le Japon. Le Dr. 
Tuka, Premier ministre slovaque. a si· 
gné le pacte ce matin. aussitôt arrivé 
à Berlin La Slovaquie est le sixième 
Etat, qui adhère au pacte. 

La Bulgarie en ferait autant 
"ofia, 25 (S.S cAl M!srl>). - On 

11.pprend de source autorisée ici, que le 
Ptemier ministre bulgare partira au­
jourd'hui pour Berlin. Il sera accom ­
pagné du ministre des Affaires Etran­
gères. Les milieux autorisés déclarent 
'lu'ils si)[neront à. Berlin le protocole 
officialisant lettr ralliement à. l'Axe. 

de 
L'ambassadeur 

l'U.R.S.S. à Berlin 
est remplacé 

EST -CE LE RESULTAT 
DE LA VISITE 
DE MOLOTOV? 

Mo•cou, 24. (Renter). - L'arobaSEa­
d~ur des Soviets en Allemagne, l»t. 
8h•artsev, a. été rappelé Il sera r~m­
placé par M. Dekanosov. c9mmtssarre­
adjotnl au~ .Affanes Etrangeres, a.n­
oonce l'agence Tasa. 

Lord Craigavon 
est décédé 

(SUITE DE LA PAGE 1 ) 

N omm~ colCJnel durC!o!lt la Grande 
G-uerre, il s'occupe d'abor du recru. 
tement des Irlancta48 et organise en. 
$1tite des contingents à envoyer au 
front. 

En 1916, il est nommé trés01·ier de 
la Maison Royale; en 1918, il reçoit 
le tit1·e de vicomte de C1·aigavon; en 
1919, il accepte le pOste de Secré­
taire Parlementaire, et celui de mi­
"ist"e des Pensions; en 1920, il est 
le Secrétaire Parlementaire et Fi· 
nancie1· .le l'Amirauté; en 1922, il est 
l§lt~ à l'unanimité chei dtt parti des 
Unionistes et en 1924 Premier mi· 
nist?·e de l'Irlande du Nord. 

Depuis cette da.te jusqu'à sa mort. 
Lo1·d Craigavon a toujours joui de 
la confiance de ses partisans, et bien 
que n'occupant que très peu les p?'tl­
mières pages de• journaux, il lutta 
durement c~ntre M. de Valera et 
t?·avaina éner_qiquement potw le bien 
de son peuple. 

VENTE SPECIAI.E 

COUPONS 
SOIERIES 

LAINAGES 
PO·UR DAMES 

(SUITE DE LA PAGE 1 ) 

.\ celle occasion Je Pape " prononcé 1 
1111 sermon ol1, après nvoir rappelé 
tous les effort~ qu'ri a. ftn ts dès le dé· 
hut des hostilités pour ven11 en arde à 
tous ceux qui souffrent de la j!Uerre, ri 
a exhorté Je clerge et les fidèles du 
rnonde à nnrr leur·s prr~res pour i'tnplo· 
rer le Seigncu r d'accorder le repos é· 
letnel à ceux qui onl morts eu com­
h~tlant, el de soulager les souffnu~cesl 
des prisonniers. des hlessés el des refn· 

«Ecoutez Sergneur, dit·ll uotte ~..;:11 
grois. 1 

de douleur 1 Accordez-nous des jours 
plus paisibles et dee crépuscules . plus 
serein· 1 Faites que vreone parmr les 
bommes, la paix dnos la concorde, la 
justice et la ·bari té 1 l!'alllls que 1~ drort 
soit rétabli et qu'une paix ordonnée et 
durable rapproche tous les peuples de 
la famille hurnaioe 1> 

L'action pacifique .de Pie Xll 

Clet mont-Ferrand , :24. !Hn,as). 
cl'•e XII se montre étrangement mo­

deste quand il ne unie que elu jour où 
l'.L<:urope rut ébranlée pnr J,. sombre et 
te rn ble guene les soi'ns qu'il a donn6'! 
aux oeuvres de paix et de charitl·». ~· 
cnt Charles Maurras dans l'« Act ion 
Françai~ -., dans un article con ·ac n~ 
sux prières ordonnées aujourd'bui par 
le Sou"erain Pontire. 

< Ce u'est ~.as seulement à la pnse 
des armes qu Il fant lut rendre lè té­
morgoage mille fois mérité, de n'avoir 
rien omis de ce que lui rlemandart sa 
bonté ou lui suggérait son amour. 'J'o11· 
tes les approches de cette guerre ont 
.Hé lilt~ralement peuplees Je ses tra­
vaux a sidus et prrsévéraols pout· lu 
parx. Toute la purs•aoce elu \'atican 
fut mise en action pour arrêter les ar­
mes et sauver les peuples 

L'EUROPE DE DEMAIN 

'' ORDRE 
NOUVEAU'' 
1-------l (SUITE DE LA PAGE 1 } 

1 

L'Europe retrouv" son courage de-
vant l'exemple salutaire. L'étau bri­
tannique se resserre, le mot: victoire 

1 reprend son sens. L'avenir, si persamne 
ne faiblit encore s'illuminera bientôt 
d'une immense espérance, celle de la 
libération. Les symptômes s'accusent 
des pre111ières défaillances chez les 
Huns immoraux et de la vanité gro­
tesque chez les fascistes couards que 
les Gre:::s ont couverts de ridicule. Le 
renard flaire la curée sinon immédia· 
te, du moins certaine. Dans notre 
Fronce trahie et blessée un frisson 
serre les coeurs. Les étudiants se font 
fusiller pour l'évidence de leur mé­
J~ris. Le maréchal Pétain se rebiffe. 
Weygand se redonne à l'Empire. L'or­
dre nouveau, Hitler et Mussolin i, pau­
vres histrions, le voici : l'ordre nou­
veau, ce sera l'Angleterre victorieuse 
et la France relevée, debout à ses 
côtés, ce sera la Grèce agrandie des 
îles du Dodécanèse dans les hon­
neurs de la victoire. ce sera la Jibéra­
~ion des peuples enchaînés, le repo-
Eoir fleuri au bout du Chemin de 
Croix, l'apothéose splendide de la 
paix d9ns la liberté. 

Nous n'oublierons jamais ni la vail­
lance et la loyauté de l'Angleterre et 
de son empire, ni le courage vivifiant 
de la petite et rayonnante Hellade, 
noire soeur en esprit. notre soeur en 
bravoure. 

BENZION 1 

Lorsque Hitler élucubrait son évan­
gile malsain, ce •Mein Kampf. inso­
lent et prétentieux, il posait les don­
nées reprises par son acolyte Ewald 
Banse dans ·Raum und Folk>. L'idée 
•nr.t ou Banfe de formuler cet aveu 
que le peuple anqlais élait • d'une 
l~nocilé incroyable • et • d'une iné­
branlable détermination •. Ce furent 
ses propres mols. Puis il ajoutait que 
c ce peuple ne saurai\ endurer la 
faim el les privations •- • Nous con­
fessons, écrivait-il, le plaisir que nous 
éprouvons à médite-r sur la destruc­
tion que devra subir tôt ou tard cette 
'lotion orgueilleuse et en apparence 
invincible et ô penser que ce pays 
qui ne fut pas conquis depuis 1066, 
devra une fois de plus obéir ô un 
maître étranger •. -

7, r. Garn eh el Banat 
SEULEMENT 

A PARTIR 
DU 21 NOVEMBRE 

............................................ 

REVEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE-

Sans r.alomel-et vous sauterez du 
lit le matin "gonflé à bloc" 

. 11 but que \'Otre !nic verse chaque jour un 
htr~ de bite dans l'inte!tin. Si cette bile 
Arrtve mal. voa aliments ne sc digèrent. pas 
~),. se put~~en~. Dea ga-z vous e-onflent, vouS 
etes cons~tpe. \ otre organisme s'empoisonne 
=~ ~~':;!etes nmcr, nbnttu. Voua voyu tout 

Une sene forc~e n'atteint 'PUB 1& ('aUSI? 
Seules les rETITES PILULES CARTERS 
~our Je FOJE ont. le pouvoir d'aaaurcr le 
h?re afflux de bile (lui vous rcmct.t.rn 
d ap)omp. V~i'étaJes. douces, ~tonnAntes 
~~ur (an·e t'f,utcr IR hi1 1!. Exis;tz it'<l Pt"titu 
L tlule3 .Cnrlcr~ pour le Foie. Toutes 
rharmactes. Prtx P.T. 6\!,, 

Pour ce qui est de la ténacité et de 
la détermination, le Banse ne croyait 
ras ei bien dire. Quant à la conquête 
prochaine, qu'ils aillent donc ren­
flouer lzs chalànds sous les côtes de 
France ou construire quelqu'ersatz 
des Spitfires, les •crache feu• dont 
la vailkmte jeunesse b ritannique sait 
s! bi~n se servir. Il semble douteux 
qu'ils y retournent. S'ils le font dans 
leur rage impuissante, ils goüteront la 
défai!P dans l'amertume de l'eau de 
mer. Ils en seront quitte pour impri­
mer une · nouvelle édition revue el 
C'orrigée _de leurs ouvrages d'arguer! 
et -:le hel. Ils trouveront à l'usage 
-:l~ la consommation intérieure et si 
on leur er. laisse Je temps, de plus 
exlravagonls mensonges servis par 
une dialec ique hystérique, mois plus 
~ouple cet!!" fois, prour démontrer com­
~ien la •Poix allemande• conviendrait 
au monde dans un ordre nouveau . 
C'est ce qu'ris vonl expliquer à leurs · 
frères mineurs. en leurs congrès de 
Berchtesgaden de Berlin et de Vienne. 

L'ordre nouveau, 0 Hitler, 0 Mus· 
solini. se fera dons une Europe déli­
vrée d<?s fous el des bavards, une 
!'urope où la jeunesse réapprendra à 
foire passer le cerveau evan! !e mus­
cle, où Je fils· ne dénoncera pas le 
r<.re, où J'enfant des écoles prim'oires 
connaîtra le porte-plume avant Je fu­
sil L'ordre nouveau. ce seront les 
~omm~- librP.s oui J'inslitueronl dans 
1'o d . .,. ct ln di. r;nlin<> nn' doute 
mais dans la moral" rt donc, lo foi. ' 

P. de La Valette, 

(SUITE DE LA PAGE 1) 

Une division italienne 
dispersée 

Athènes, 2~ •Reuter). - De nom­
breux tanlts Italiens en pufait état se 
trouvent malnten.lnt entre les mains 
des tt·oupes helltnes . Une division Ita­
lienne entièr~ a été dispersée en désor­
dre, cependant que trois autres ba­
taillons ont été également dispersés et 
sont. tn lon nés par la l'S\'tdcnc 

La R.A.F. bombarde 
El Bassan 

Le Caire. Z.! ( HeuterJ . Le com-
rnu•llqué pul>Ji<l ce "ou· l'"' le Q.G. de 
la R.A.F. tl•ns le ~I'o_,en Onent an· 
nonce q11e malgré le très tnltllvais temps, 
les avions ùe la R.A.F. alta.quèreot 
hier 1~1 -Ba,.nn, en Albarne. Des bom­
bes tombèrent da11s la ,,(me de l'objec­
tifs. mais il fut imposs•bte do détermi· 
11er les degâte 
Les félicitations du général 

Wavell 
Le Caire, 25 (Reuter) . - Le général 

Sir Archibald Wavell commandant en 
chef tian s le Moyen~Orient, a envoy6: le 
message suivant au général Papagos, 
commandant en chef deS forces grec~ 

ques: 
«Toutes le& troupes du Moyen-Orient 

vous adressent leurs félicitations les 
plus chaleureuses pour la prise de Ko· 
rltza et pour les autres exploits bril .. 
lants des forces grecques que nous sul~ 
vans avec ~ne profonde admiration». 

Une dépêche de félicitations 
de M. Churchill 

Lonrlres, ':l •l. tileuter). M. Chur-
chill a envoyé au géné!'al Metaxas un 

UN MESSAGE DU 
ROI GEORGES Il 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

« De nos jours on a 'bruyamment 
proclamé l'importance du facteur ma­
tériel. Nous autres, sans le sous--esti­
mer nous croyons d'abord à la force 
éto~nante du facteur moral. Parce 
que sans celui-cl le facteur matériel 
est. u'n instrument gross1er et rude 
dans des mains tremblantes. Et le"S 
force& armées de mon pa.ys, notre ~é­
rolque armée, notre glorieuse mar1ne 
et notre fougueuse aviation ont mon­
tré qu'elles savent se battre, vaincre 
~t aussi mourir tort:que tu. patrle est 
er• danger et lorsque nou-s luttons 
pvur sauver plus encore que nos au­
lt ls et nos foyers: le grand héritage 
~pial~uet et moral que nos immortels 
aïeux ont légué, non seulement à 
nous mals à l'humanité tout entière. 

<< Nous nous battons pour la liberté, 
pe>ur J~nonrleur, pour la dignité d& 
l'homme. et pour la leçon que nou8 ont 
laissée les grands maitres de notre ra­
ce. à savoir que l'être humain est une 
valeur essentielle et quo l'homme n'est 
pas un ~lément d'un troupeau sans 
vclonté. C'«;st pour cèla que nous nous 
bottons, pour cela que nous sommes 
vi~orleux, pour cela que nous finirons 
p~r l'emporter. 

« Aussi nombreuses- que puissent 6tre 
te~ pha!les du grand combat où s'est 
eng,gé le p.euple hellénique, quelles 
q1.1c soient les épreuves qu'li sera ame­
né à connaître, 11 y a un falt qui ne 
saurait être mis en doute: le droit et 
l'honneur finiront par l'emporter tota­
lement et définitivement. 

« Les forces armées de la Gr~ce et 
s:1 population civile tout entl~re, -
qu: pleure tant d'enf'lonts à la suite 
da tàchu bombardements de v111es ou­
\'l!r1et -, ont montré qu'elles sont à 
I"''~Ll"e do porter le nom de Greco et 
qu'elles sont un peuple digne de re· 
vendtauet le titre de dPscendant et 
d'héritier de cet h~r!tage mor·at et 
spirituel, ~1 grand et si lourd. Car, 11 
ne suffit p~s de porter un nom ou un 
titre, si on n'est pas capable de mon­
trer à chaque Instant qu'on le détient 
de bette façon et justement. 

« Le peuple hellénique tout <'ntler 
est transporté de joie parce que dès 
te dhbut, nes droits avec l'alde de Dieu 
sont en vole de réalisation et qu'au 
champ d'honntl!'ur des victoires couron­
nent nos a··me"'· S?ns nous éloigner 
un seul Instant de l'Idée que la guerre 
est 11ne dure épreuve. la joie remplit 
nns âmes pour tout ce que nos trou­
pes hér·olaues ont accomp li et nous le· 
vons 1 1èr.ment la tHe p.vce que les 
poitrlnP!-1 des eniar.ts dt la Grèce sont 
redevenues, comm~ Il y a 3000 ans, 
le~ bastions et les remparts sur les­
quPis se brfsp- l'Injuste violence. 

« A ce~ enfanta !1éro1oues s'adresse 
mon sulut le p1us cordial et jA leur 
souhaite que le m~me courage et les 
mêm~, Id é aux t-levés rechauffent leurs 
poltrln~•- L> vlotolre est nôtr<> parce 
que le rlrc.i1 ~s .. tout entier avec nous». 

Un ordre du jour 
du roi des Hellènes 

Ath~nes, 24 (Agence d'Ath~nes). 
Sa Majesté le Roi partant au ml­

cr!' a adressé à t'arm~e de terre, de 
mer et de l'air l'ordre du jour sut­
vant: 

« Lorsque, ent~ndant la volx de la 
patrie , vous avez pris les armes po"r 
repousser l'envahisseur, j'6lala: profon­
dément convaincu que vous répondrlez 
pleinement aux attentes de la nation 
et aux miennes propres. 

« Je s uis heureux de voir qu'en un 
si court espar.e de temps vous avez 
brillama,ent justifié cette conviction 
et avez montré aux peuples de l'uni­
vers quf' les Hellènes d'aujourd'hui 

!so nt dignes de leurs anc~tres. 
« Officiers, sous-officiers, soldats, 

matelots et icares de Grèce, la recon~ 
O(lissance de la n::ttlon t"St sans par­
tage tournée vers vous. Vous avez 
sauv~ ~Hn honneur et sa liberté . Au 
livre d'or de notre histoi re vous avez 
e.jouté de nouvell•s pages magnifiques. 
Je suis fier d'être le chef de pareils 
hommes. 

Georges Il ». 

Sir Ch~ ries Forbes 
chef commandant en 

à Plvmouth 
Londr·cs, 25 (Reuter·) - Sir Char-

les Forbes amiral de 'ta Flotte. a été 
nommt"~ Commandant en chef ft Plv­
mouth, en remphi ccmrnt cle l'Ami ritt 
sir 1\fartln Dunhar-Nasmlth, a. parth· 
du let· mal prochain. 

rn('6•age lt11 exprimant • ses si ncèrea fA. 
hcrtaflons pour les grandes vrctoirea dea 

Hellènes sur le rront albanais, qui ool 
11l'Otlvé leur consécration à I(oritza •-

M. Churchill ajoute : 
• ~ous admirons loua cette preuve de 

la valeur des Hellènes contre un enne· 
llli supérieur eu nombre et en équipe· 
ment. Cela nous rappelle l'âge classique 

Zeeto i Helios (Vive J'Heflade) >. 

Une attaque italienne 
contre Samos 

Athènes, 24. (Reuter). - L'attaque 
sur Samos a été exécutée par quatre 
destroyers rtaliens provenant de Leros, 
selon un communiqué publié plus tard. 
Il dit que les vaisseau" tirèrent soixan-

te-dix coups de canon sans résultat. 'l'i ­
gani, à Samœ, fut également bombar­
dée et mitraillée pnr des aéroplanes ita· 
liens, mais on ne signale ni Mgats ni 
VICtimes. Une attaque similaire. rnrruc· 
tneuse, fut lancée sur Corfou 

L'Allemagne attaquera-t­
elle la Yougoslavie? 

Londres, 25 (S .S. «Al Misrh>). - Le 
correspondant du <r Oai!y Telegraph» à 
Bucarest, a câblé à son journal disa nt 
q'..l•iJ venait d'apprend~'~\! de source cer· 
taine que l'Allemagne préparait une 
a ttaque contre la Yougoslavie. Cette 
attaque aurait, pour but de venir en 
aide aux Italiens qui continuent à re· 
culer devant les forces hellénlques, 

COMBAT DE TANKS 
DANS LE DÉSERT 

DE L'OUEST 
-------------------·--------------------

Du correspondant spécial de 
Reu/Pr dans le désert occidentaL : 

Quelque part très loin ... 
Assis sur un bidon ùe pétrole vide, 

un cap!tame de Hussards, basané par 
le soleil, me fait Je récit vécu d'un en­
gagement entre tanks qui dura cinq 
heures à H!liquat, à quelque 25 kms. au 
su.d de Sidi Barran!. 

Au cours de cette bataille, onze tanl<s 
Italiens turent détruits ou endommagés 
et beaucoup d'autr·e matériel fut cap­
turé en même temps que onze prison­
niers italiens. La bataille fut l'équiva­
lent moderne des actions d'autrefois, 
exécutées à toute vitesse par la cava­
lerip et fut l'une des rencontres les 
plus Importantes qui aient eu lieu jus­
qu'Ici dans le désert occidental. 

Prélude 
A 8 h,eures du matin, Je poste de 

commandement de ce régiment de Hus­
sards motorisés recevait un message 
l'informant qu'u"e de ses patrouilles 
était attaquée par dea avions ennemis. 
Comme l'expérience a montré que de 
paretnes attaques de la. part des Ita­
liens présagent souvent un mouvement 
Important de leurs forces, le P.C. des 
Hussards envoya immédiatement d'au­
tres patrouilles. Celles-ci finirent par 
décou.vrir un important groupe ennemi 
comprenant une cinquantaine de tanks 
et d'autres véhicules. Les Hussards, a. 
}ertés, arrivèrent alors en force et vers 
midi, Ils furent en vue de t'ennemi. 

Dès qué les Italiens aperçurent le 
sable soulevé par les véhicules anglais. 
ils ouvrirent le feu à volonté. Là-des­
su.s. le colonel des Hussards donna 
l'ordre d'attaquer. Tandis qu'une es­
cadre de tanks contournait la gauche 
de j'ennemi pour lui couper la retraite 
et attaquer les engins italiens au point 
le plus vulnérable de leur armure, une 
autre escadre marchait en même temps 
sur la droite sous un feu violent jus­
qu'à ce qu'elle se trouvâ.t. à moins de 
200 mètres parfois des véhicules enne­
mis. De là, comme Je dit Jacon iqu.ement 
Je capitaine, cnos canons réussirent 
quelques coups rudement jolis>: deux 
camion~ de munitions furent touchés 
et s'évanouirent en fumée, une fumée 
qui monta. jusqu'à cinquante ou sol­
xante mètres de haut.. 

Dans les airs 
A ce moment, 17 chasseurs ennemis 

a.pparurént au-dessus de nos têtes :qua­
tre appareils britanniques - pilotés 
par pes aviateurs australiens - enga­
gèrent Je combat contre eux avec le 
brillant résultat que l'on salt. 

Pour empêcher que les Britanniques 
eux-mêmes ne fussent pris de flanc, 
d'autres patrouilles turent chargées de 
monter la garde. Elles signalèrent la 
présence d'un groupe ennemi sur notre 
flanc gauche. mals ce groupe n'avança. 
pas. 

Tranquilles au sujet de l'attaque p9;-r 
tes airs et par )es flancs, les chars bri­
tanniques pouvaient désormais se con­
sacrer à leur tâ.che principale : la des­
truction des véhicules italiens. 

En pleine bagarre, un tanl< léger an­
glars se tt-ou va tout près d'une auto 
d'état-ma.jot• Italienne dans- laquelle se 
trouvaient des officiers. Mals ses ca­
nons venaient de s'enrayer. Aul.s!, l'of. 
ficler commandant le tan!< cl1argea la 
voiture ennemle pour l'éperonner, mais 
t'ayant manquée d'un cheveu, Il sauta 
à teJ're et se contenta de la cribler des 
balles de r·evolver. L'auto Italienne fl­
naJement disparut dans la nuit tom­
bante au moment où la bataille con­
tinuait à se dérouler à trots ktlomètres 
à peine de 111. base ennemie. 

Le pain incendiaire· 

Noe!. Le mois prochain en effet, les 
grosses pluies vont commencer, avec 
1 ~ur accompagnement de tempétes de 
sable. Il parait possible qu'à ce mo­
ment les Italiens se préoccupent sur­
tout de recueillir l'eau de pluie pou.r 
augmenter leurs maigres réserves 

Préparatifs 
La. principale impression qui demeu­

re d'une tournée dans les lignes britan­
niques, c'est l'intelligence et. J'Ingénio­
sité avec lesquelles sont faits les pré· 
paratifs. Un solide général de brigade 
australien (qui commença sa carrière 
militaire comme soldat de deuxième 
classe) aous fit faire le tour du pro­
priétaire, et l'on peut affirmer que sl 
jamais les Italiens s'aventurent de ce 
cOté - comme toute l'armée britanni­
que l'espere - Ils seront chaudement 
reçus. 

Certaines des positions préparées res­
semblent fort à celles qui ont été éta­
blies depuis quelque temps dans cer­
taines parties de la Grancje-Bretagne 
elle-même 

Un hôpital souterrain 
La veille encore de mon arrivée, Mar­

sa-Ma.trouh avait été bombardé, tout­
à-fait en v~n d'ailleurs. Tout est prévu 
contre les bombardements. Par exemp­
ple, j'ai visité là-bas un des hOpitaux 
les mieux abrités du monde, que l'ar­
mée a creusé en plein roc. Il peut r ece­
voir 70 blessés en attendant leur trans­
port vers l'hôpila) de base. On y ac­
cède par trois longues galeries aux. 
murs renforcés de béton et j'y al trou.­
vé une demi-douzaine de patients qui 
s'y reposaient tand"s que près de là, 
le cuisinier de l'hôpital préparait du 
poisson frit dans sa cuisine, à huit mè­
tres sous Je sol. Cel hOpttal a au sur­
plus son propre système de réfrigéra­
t.ion et d'éclairage. 
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En dérlnllive, tes Italiens battirent 
en retraite dans un désordre considéra­
ble abandonnant cinq tanks moyens. 
un' ca.Jnion. et quelques ca.nons dont un 
antique daté de 1915. Ils continuèrent 
pour·tan't à bombat•der les Britanniques ' 
depuis leur base tandis que les Hus­
sards détruisaient rapidement les tanks 
abandonnés. Un jeune }!eutenant. qui 
n'avait aucun combustible sous la main 
ramassa quelques rations de pain sec 
trouvées parmi Je ravitaillement ita­
lien tes plaça. à l'Intérieur d'un tank 
el J~s alluma .. Il parait que le pain sec 
br()la comme une torche el tout le tank 
Clamba rapidement. 

Récit italien 
J'al pu. avoir le son de cloche italien 

sur cet engagement grâ.ce à un des 
pl'lsonnieu Italiens. C'étalt un étudrant 
de Naples. un jeune homme bien éle­
vé. qui servait comme opérateur de 
rnclio dans un tank. ~Les Anglais sem­
blaient ê'lre ~out autour de nous, ra­
conta-t-il, ce t finalement, notre chef 
prit la tulle, son second alors nous 
cr:a : cNous sommes cernés, nous de­
vons nous replier>, el 11 donna l'ordre 
à son chaufteur d'aller plu• vite. J'al 
rait mon devoir aussi longtemps que 
j'd.l pu. mals finalement. j'ai d() aban­
donner.> 

~CROSB 
GLORIA JEAN 

L'attaque qui ne vient pas 
LI! rorrrspoudnnt dr Re1tlrr ré­

.<1lltll' PIISUÏIP SI'S Ï/11fl1'eSSI011S après 
sa r•isile 1111 ftont : 

La lune de novembre est venue et 
s'e•l évanouie sans que l'attaque Ita­
lienne. que certains prévoyaient, se 
fut concréLlsée. En fait. l'activité aé­
r ienne de l'ennemi. à part des bom­
bardements cte loin en lo in de celle par. 
tie aride et ro~aillcuse du désert, a en 
général diminué. Ces bombardemen ts 
eux-mème~ ont été singulièrement in ­
fructueux maintenant que l'armée est 
toute ~nti~rc Installée sou.s terre! 

Du reste à en croh·c certainR offi­
ëiers, 11 est improbable que les Jtal.ens l 
prennent l'lnitlative d 'attaquer avant 

rtfiÎIPf{·IP~ ~ 
charles Ei ••• OfLHS .. 

Prod. 

Chaque jour matinée à 
a Prix Réduit~ 

WINNINGER • BRENDEl SENA 
n 

li VEILLE! 
• 

arrivé par avion 

- Vendredi & Dimanche 
mat. suppl. à !0 h 30 a.m. 
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